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Les journat \ 
ononcée à Saint-Boniface, 


pr 1 
our du. Petit 


péri 
Sau 


chure ct répandue chez, 
Nous manquons * 
Nous naimons pas à regarder 
trop souvent, les frontiêres 
nos conceptions 
not égoisme est 


restrictive; égoisme personnel, égoisme local. mati 
l'ailleurs est, loin d’être l'apanage” exclusif des Canadiens-fran- 


qui € 


cais do l'Ouest—s’explique naturellement dan 


notre vie sociale, : Le fermier ne 
à cette glèbe in 


quelle il atten 


Séminaire de dette . D: 
lt, lo conférencier dégage une. leçon d'esprit public. C’est une 
3 : n ‘ 


de-la paroisse, 
sur les hommes et.les choses. ‘Si brt Je 
le seul qui semble pouvoir qualifier cette mentalité 


certaine et revêche ‘qu’il 
d la vie de:sa famille. 


naux du Manitoba ont publié le texte d’une; conférence | , 
SUR + a É . M 
le,24 mai, par M. l'abbé Sabourin, Su- 


ville. De l'épopée dd Long 


‘tude solide et lumineuse qui mériterait d’être, reproduite en bro-. 
tous. les Franco-Can 
ésprit publie, 
awdelà de notre domaine privé. et, 


Canadiens de l'Oüest, : -. 
tous tant que nous sommes. 


de x province limitent 
Si brutal soit-il, le 


Cette déformation— 


s toutes les sphères de 
peut que s’attacher. profondémént. 
féconde de ses sueurs, ct de 
Les. débuts. laborieux et, 


même héroiques de nos professionnels expliquent cet. égoisme qui 


restreint quelquefois. l’horizon social 


à la grandeur du bureau d’af- 


bres au cerele étroit de l'intérêt personnel ct des profits immédiats. 


La paroi 
cecllule. où son 
résistance: elle est encore la vi 

ver tout mouvenient religieux ét 


dévouements qui constitue l’âme 
cal. L'esprit public, 


se fut longtemps la seu 
t éclos. et se sont développés les premicrs germes de la 
vieille ghrde sur laquelle dôit s’appu- 
‘national: el 
d'une même nationalité, doit existercette communion d’ 


en. nous. contraignant à sortir 


le @rganisation de la minorité, la 


® Mais. entre les ‘paroisses 
idées et de. 
irrésistible de tout groupément so- 
‘du cercle où 


nous nous agitons quotidiennement, heurte notre égoisme, nos, CON-, 


voilises, nos préférences ‘de 
per davaniage à raison. 


clocher.  Il'-doi lant se dével 
‘mêine ‘de nètre, titre de minorité... Îl'ne 


Il doit. cependant se dévelop- 


nous est pas pernis d’être inférieurs, quelconques, médiocres; il nous 


faut tendre versla supériorité ; ‘nous 
double pag: acroître- notre influence, : 1 
inactives. 

quiert pas en-un Jour, . 
s besoins ot des possibilités de la-chose 


nou de férces endormies op: 
L'esprit publie ne ‘sac 
pur la réflexion 


que, des politiciens .et.d 
fastes.  Sackôns user pl 


rancart, les fopiniôhs. toutes faites. 


voir juste, de voir Join: Lt 
Ces quelques-réflexions su 


s 


accomplis jusqu'ici: dans 


, par l'étude des be 
publique, par lobservation ‘intelligente de 
e leurs contorsions sav: et 
einemnent’ de." notré jugément, . 


Fu 


ous: devrions même vivre ‘une vie 
. Al ne. doit pas. y avoir en 
.1l se développe 
l'évolution. de la politi- 


‘savantés”ct isouvent né- 


C'est lemoyen de voir clair, de 


vérées par. da lecture d’une eunfé- 
rence ne sont ‘pas heuves ct ne tendent pas rager les offot 
l'acheminement, vers ‘ur réel. esprit public. 


pas à décourager les offorts 


Nous somnies certtinèment. moins. que d'autres atteints de li lèpre 


de l'égoisme; da merveilleuse, vitalité 
est, pas. pruder 
les: défaillances d'autrui 
ure de,notre valeur et nous deyons 


témoignage palpable. Mais ‘il n 
faiblesses en nôus appuyant, sur” 


: s 


Kibonrin, nous, S0MMES. CHGOTC,. iL 


donnons pas encore Lx pleine mes 
donner cette pleine inesure, “parce que, comm 


de nos associations en. sont un 
udent. de canqniscr nos 
. Nous -ne 
ne le préelame M. l'abbé 


l'heure actuellé, Vélément. le plus 


sain au point de vue des idées politiques et religienses, celui qui peut 


apporter le’ plus facilement .ct avec le plis 
dont le besoin sé fait de plus en’ plus'sentir 


difficiles que nous traversons.” 


AL l'abbé S 


sur lesquelles nous’ devons: méditer, jeunes.ct "vieux: . 
“Des jouissantes et des plaisirs qui p 
; prenéz tout-ce 


temps et de notre pays 


vécréer honnêtement et développér.v 


abourin termine sa ‘conférence par 


d'aboridance, l’appoint 
dans les circonstances 


ces 


fortes paroles 
assionnent la jeuries de notre 


qui. est, néçessaire pour. vous 
foxçes physiques, mais guère 


08 


plus. Vous êtes nés pour de plus. grandes: choses. Qu'une vie. $C 


ricuse, alimentée. de lectures. 


instructives et.d'étudés adaptées à voire 


état vous donne ‘üne. intelligence aussi -parfaite que possible des 
s PRES À n + ? : “Re . 
urands problèmes due'Vous êtes appelés à résoudro:par’ votre vote et 


votre inflüence,: et .qu'un travail 


constant. . méthodique, surnaturel 


£ sta AC RE RENE PONT pe po 
développe en vous Pesprit de devoir, cs ambitidns généreuses, la! fer: 


noté de caractère qui élève laYic 
et éclairées, grandes‘.et nobles.” 


AS 


Les journaux 


hebdomadaires 


“Le chef des Progressistes, l'Hon. 


Thomas Crerar, à rendu aux ‘jour- 


naux hebdomadairès le témoignage 
qu’ils exercent, une -plus grande in- 
Îluence sur lopiniun-de.leurs lec- 
teurs que les quotidiens." "Parlant, 


après M. Meighen, devant les mem- 


bres de la convention annuelle de in 
Canadian Weekly Newspaper Asso- 


ciation, qui s'est ouverte .à Ottiwa 


hier matin, M. Crerar aurait dit, d'a- 


près l’'Evénement, après avoir, ad- 


mis qu'il avait. lui-même: écrit” des 


articles éditoriaux .datis’un journal 
pendant “quelques: 


hchdomadaire 
mois: “Je -dois avouer que. mes ef- 
forts ne furent pas: ün: succés, ‘car 
IC perdis ma place,” Et coftinuant: 
“Les journaux exereëht une’grande 


influence sur les'affuires nationales, 


ais je pense que les quotidiens ne 
jou pas en mesure. de’ mouler aussi 
per l'opinion publiqhe que peuvent 
t faire les hebdoïiñattaires.” : ‘:: : 


quoti 
sent chaqne 
plupart volumineux et-regorgent de 
Matières disparates, -dont ‘une bon- 
ee partie tient plus d’espace‘qu’ellé 
inspire de «véritable intérêt aux 
CTeurs, F 
lement et-imparfaitement, les léc- 
teurs recherchant av ï 


#. 


rieusement 1e 


Nous le croyons sans péine.: Les. 
diens, qüi d'habitude... parais- 
“jour, qui. sont pour. la 


sont gériéralement lus hâ-: 


idement et, cu- 


eau des Amours 
ne PACE So CT 

:* : Chaïles Renaud... 
s nouvelles-qui les In- 
les frappent, eh-parti- 
célier, et rejetant leur journal de 
côté sitôt. l'opération: finie pour “le 
reprendre quelquefois quand - le 
temps. leleur permet, Quant à 
l'hebdomadaire, "soit le grand heb- 
domadaire urbain, soit 


jusqu’au niv ortes 


\ oe 


téressent ou 


madaire. dé” province, ‘nous sa” 
vonsitous par expérience ,;qu'Aprés 


même avoir éfé lu, sa mince quanti- 
té de papier n'étant pas propre, 
comme le-sont par exemple qui 
osera le nier?,—"l@s 25 à 50 fouilles 
de la Presse, aux usages ; domesti- 
ques. lés plus ‘fréquents et Îles plus. 
communs, il'est renlacé sur 1a table 
ou le buffet, repris par. d'autres, re- 
mis à sa place, où il demeure ordi-. 
nairement la semaine durant jus- 
qu'à Vapparition de son suivant. 


Est-il Besoin de dire que, règle géné- 
rale, chacune lit’en enticr, de la 


première à:la ‘dernière ligñe, par- 
fois le relit pour. y retrouver’ un dé- 
tail, une ‘nouvelle sur laquelle on 
aura passé trop‘rapidement, Or, il 
y a.belle.lurette que dans les fa- 
milles,-le soir ‘ou.le lendemain. de 
sa réception, le grand quotidien est 
déjà ‘“défuntisé,” à cause de son-in- 
contestable. utilité de. tous les ins 
tantst: - Oui, èn effet, nous’ croyons 
‘sincérément, avec M. Crerar,-que 
les quotidiens ne sont-pas en. mes” 
re de:. motilér ‘Popinion | publique 
comme : leurs ‘ humbles .” confrères 
hebdomadaires de Ja ville où de la. 


campagne: îls ne font que passer. ete Ta province peuvent.-prépareri| notresappui. 


sont plus! +. . 
Le: Prôgrés-du Golfe. 
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déjà ils ne 
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meltant “au 
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on 


Nous,avons publié récemmest un 
avis. de, l'Association Interprovin- 
ciale concernant les permis .provi- 


soires.-: Pour “la première fois de- 


uis bien. des années, il y a un nom- 

re suffisant de diplômés ‘pour 
toutesfles écolés de la province et le 
Département de l'Education en fa- 
ce de cette siiation, a décidé de 
n’accorder aucun perntis provisoi- 
re, à moins de raisons exception- 
uellement graves. Le sous-ministre 
assure qué 203 permis seulement ont 
été délivrés cette année sur un total 
de. près: de 5,000 écoles, cet encore 
r'ont-ils été accordés qu'à d'anciens 
soldais ‘ou à des: candidats - aval 
échoué aux examens de sortie de 


Pécole normale. :  :, 


Cette’ situation est très désastrou- 


se pour nous. Plusieurs jeunes gens, 


ou jeunes filles venus de Québec 
dans l'intention d'enseigner ont dû 
retourner chez eux, n'ayant pu ob- 
tenir ‘de permis, Plusicurs antres 
qui espéraicñt obtenir des: prolon- 
gations pour leurs diplômes dé {iroi- 
sième.clässe ont dû renoncer à“len- 
scignément. : Le résultat, c'eét qu'un 
certain nombre de nos écoles sont 
placées dans l'alternative ou âe per- 
dre da subvention du gouvernement 
en gardant une institutrice non di- 
plômée.ou d'ouvrir leurs portés, 4 
vec une‘institutrice incapable d'en- 
seigner le français. 

Nous n'avons pas l'intention de 
créer ung situatioïr, irrémédiable, et 
nous faisons tout notre possible 
pour arriver à une solution salis- 
faisante et pour le département "ct 


pour nôus. ‘ Mais nous sommes 0-1pables par ce 


bligés de: renouveler nolre“avis" de 
L'autre ‘série: banôt d'hécépter 
une institutrice ne pouvant pas en- 
scigner notre Iangüce, il-vaut micux 
perdre Ta subvention dt gouverne 
ment; el accepter la, situation qui en 
“découle. Nous ne pouvons pas agir 
autrement, Noire avenir comine 
“groupe Licut tout entier presque 
dans nos écoles. Si nqus les aban- 
donnons, nous sommes perdus, ct 
ceux qui, par-erainte, où pur timi- 
dité, reculent devant fa lutte. né- 
eessaire, encourent une bien grave 
responsabilité, -Nous savons d'ail: 
leurs ‘que ceux-là ne sont pâs nom 
breux.et qu'à Fhéure du danger 
nous pourrons compter sur la bon- 
ne volonté et le dévouciient de tous 
les nôtres, sans exception, Nous 
prom@ttons d'avaänce aux districls 
engagés Je soution financier ct .mo- 
ral de toutes ños organisations na- 
tionales. Sis d'autre part, une so-. 
iution satisfaisante n'intervient pas 
rapidement, nous aurons | proba- 
blement à convoquer une. grande 
convention pour étudier Ia situation 
qui nous'est faite, 

.- Nous ne voulons: pas qu'on prer- 
ne cet exposé ‘de la situation pour 
un réquisitoire.contre. Pattitude du 
gouxerneinent à notre égard, /L'hn- 
uorable premier ministre, M. ‘Dus- 
ning, ei l'honorable ministre de l'é- 
ducatién, .M. Latta, ont prononcé 
des, discours trop sympathiques : à 
notre cause en 1918; pour que nous 
puissions soagér- un: instant à les 
aceuser’ de Mauvaise, volénté envers 
nous et le nouÿveau secrétaire ‘pro- 
vincial, l’honorable-M, Ubrich, nous 
esf trop connu pour que nous lui 
fassions linjure de croire .qu'il res 
teraft un moment dé plus. dans un 
gouvernement - qui nous--refuserait: 
laide dont nous ayons besoin. . 


-Nous croyons phitôt.que la éilua-" 
l'hebdo- tion 


peu éonnué.du départeniént et du 
gouvbrnement, IL y a une quanti- 
té suffisante de diplômés'ou.de di- 
plômées, done plus de permis!” Ce 
n’est pas une Mesure qui nous cst 
‘particulière, elle est générale: Et 
si nous. prétendons .que malgré Le 
surplus. d'instituteurs ou d’institu- 
trices unilingues, il manque un bon 
noïibre de ‘ees: mêmes instituteurs 
diplômés pouvant enseigner les 
deg. langues et.acceptables à .nos 
districts, l'on nous répond qü'il éxis- 
te des écolés :normales_ ouvertes : à 
tous sans distinction de religion ou 
de nationalité, et que . par” consé- 
quent c'est notre..propre faute. si 
leurs cours ne: sont pas süivis par. 
un-plhis grand nombre des nôtres: 
, Comnie‘on: le: voit, ‘il.ne semble 
pas.v avoir là une mauvaise” volon- 
té évidente, mais seulement le” sbu- 
ci de në pas créer'de régime de fa- 
veur, joint, commeje de disais tout 
à l'heure, à'une ignorance à pou 
près complète de”la*situation qui 
nous est faite. 7". ie, 

Hi y a.un-surblus d’instituteurs. 
ou d’institutrices pouvant enseigner 
l'anglais parcé que toutes les ‘écoles 


Sonmue. du nos écoles est assez 


et 


ets pour. les-égoles-normales, 


rs 


des sui 
parce que dé 


Nos écoles et les 


itoutes les provinces de ét Raymond’ Denis. 


Vercredi le 28 j 


. : Fe. . 


Œ 


res 
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VISOI 
fin 
terre, il vient-des instituteurs, des 
institutrices qui “obiiennent. sans 
grandes difficultés um échange de 
diplômes et: viennent grossir les 
rangs du. personnel enscignant de 
la Saskatchewan. Mais res institu- 
teurs, ces institutiices sont d'une j- 
gnorance complète en ce qui can- 
cerne Île français ct absolument in- 
eapable de l'enséigner 
convenable, . ‘}”. Le 

Notre situation: à nous est faute 
| différente, La loi scolaire ne motis 
accorde qu'unë heure de français 
par jour, Bt. est matcrictlemen 
impossible d'arriver à maitriser und 
langue suifisarihnent pour Peusei- 
gner lorsqu'ori:ä eu si peu de temps 
pour lPappréndrés De sorte que no- 
re loi scolaire cHe-même constitue 
lun obstacle’presaue insurmontable 
pour ja formation d'un avrps cnsei- 
gnant acceptable à nos districts, 

Les seules sources de  recrnle- 
ment qui nous .réstent sont les Pro- 
vinces Maritimes et Québec. Nous 
avons fait un-fong travail dans Les 
Provinces Maritimes pour arriver 
à nous-apercevoir que Le présannol 
enseignant réellement bilingue était 
trop are: poufé qu'il soil possible 
en importer ibif Québec demeure 
donc “notre. seul recours,  Muis là 
aussi nous noûs. Héurtons à des obst 
{acles presque insurmontables, Le 
premiér;: c'esléqu'un  Lrop. grand 
hombre des. febünes fens qui nous 
viennent.dé Quéliee ne possédent 
qu’une - comalssinice superficielle 


dela Jangñe afglaise, 6 sont inea-} 


Bj méme, d'ensciguer 
dans nos écolegé "Le douxiome,'elont 
due celle apogéilion Si Hécéssant 
d'instituteurs ôu d'instilutrices de 
Québec semble être mal vue par un 
certain nomwubre d'inspecteurs el ué 
recoit auchne espécr d'envourage- 
meut du Pépartement de FRducrs. 
tions, +" 2, 

C'est aiusi qu'en principe, les di 
plômes émis par.und école normale 


de Québec peuvent: être éehanges 


contre de dipiôme de la pravinee, 


mais en. pralique, “cet échätige ne 


s'oblient à peu près junais, ‘Le sor- 
te qu'un jeune bommé ou uné eue 
fille possédant dé un diplôme n- 


adénique de OQaébers doit encore, | 


avant d'être admis à enseigner foi, 
suivre un cours de plusionrs vois 
dans Pune de nas éeoles normales, 


L'on se rend compile tout.de suite 


combien il est peu encourageant 
pour ces jeunss gens, qui ont termni- 
né leur cours, de faire des dépenses 
de. vovage considérables. pour se 
voik obligés à leur arrivée ici, de 
recommencer un autre cours dé plu- 
sieurs mois et dépenser ail leur 
Lemps'el des sommes importantes, 
Malgré cette alfitude pen svmpa 
thique, nous n'avons rien dif, el fout 
ce que nous demandions, c'était 
qu'on accorde à ces'jeuncs gens, À 
eur arrivée iei, dés. permis, provi- 
soires valides nou quelanes mois, 
leur donnant le Lemps. d'étudier Le 
pavs et de se faire quelques écono- 
Mies afin de pauvoir'ensuite suivre 
le cours d'ésoie normale présent. 
Mais voilà que ‘maintenant l'on 
nous refuse systématiquement ces 
permis méêntes, Québec cst notes 
seule souree possible de 
ment, et relte source, Plon nous en 
interdit Paccës encanmifipliant des 
“obstacles. De - 
- [Toutes ces explicôtions ont lé 
fournies au Département ct aix imi- 
nistres responsubles-etnons ne tar- 
dcronsrprobablement pas à savoir 
jusqu'à quel point nous pouvons 
compter sur la bonne volonté en 
souvernement potir résoudre cé pro- 
ème’ que nous considérons cont- 
me vital. Lun . 
! Des permis provisoires aux jeu- 
nes gens arrivant de Québec, pour 
leur permettre ensuite-de suivre un 
cours d'école normlèret d'est la vie 
‘assurée pour nos écohes, ce sont de. 
futurs diplômes qui-relèveront, lé 
niveau de notre personnel ensei- 
gnant, ir 
‘Ces mêmes permis : refusés en 
bloc, c’est la destruction lente, mais 
certaine, de l'enseignement du fran- 
cais, cest la lutte inévitable entre 
toutes nos commissions seotiires pt 
le- :Départemient ‘de’: l'Education; 
c'est une invitation: directe. ä en- 
freindre des réglemènts'qui signifie- 
rôtt Ja” mort de’ nos écoles, Nous 
espérois encore dé:toutes. nos for- 
ces que:nous n’en. $érons”point ré- 
duits à cetté extrémités gl que'nous 
avons touteë les raisons se ernire à 
la bienveillance du.gouvernement, 
<ommg il 4 toules.les-faisons Gr 
croiré à..notre bonne; volonté et à 


Fa. Confédération, ‘ei même d'Anyle-. 


d'une, façon- 


recrute 


uin 1922. ï 
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S. G. Mer JH. Prud’homme 
TS 6 Mer LA, Peud'homme, 6. 
vèque de PriureAlberl ol Sasku 
loon, est attends aujourd'hui dans 
sa ville épisropAle, Aprés une 4h 
sence de plusietrs mois hécuisilée 
par létal précaire de sa cennté, il 
nous revient parfaitement rétabli ef 
plein de vigueur pour assumer les 
lourds dosoirs de sa chargr, ‘ 
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ELA 


# 


hommages N Sa Grandeur, 
tehe prochain, Mer Proud'honme of- 


préshert à a messe de {0 6, 48 
Le Palriutée de POuest est hcf 


diniénts le, tous fes eathatques du 


phocese on nonsbatlient US Hour 
3 homes De Hate bte 
Prud'hommes. te cerdinle, AE Vus 


péctueuse Dienvone, , 
’ , 


ae mama eue À CNT cran one 


» … 
Fêtes de Witiowr-Bunch 
Pralianetuett tas féoilations pur 
liculiares sept fermiréexs, [se prul 
noue tte -capons oublié des phisn 
Ines dant nous serions Lés preintiers 
it regrette l'absenes,  Nans sup. 
Lues incue certains de ve juif etost 
inépilable,  Qiron veille dunuc lei 
nous eveneos d'abord de ces anblis 
iüvolantaires el ensuite recénoir, 
pur du pole du journal, l'ussuratev 
que fous les contpadrigtes serog't les 
DOATAIUEA | | . 
Le Gomilé de publioullon, 
Abbé Li Duchaïne, ptre, 


Le Dr 


+0: 


Rath 


enau 


_ést assassiné 


BERLIN - Le Dr, Walter Hathe- 
inau, aucien, Ibiuisire: des affaires é. 
;irangères, 1 Cié assassiné santedi 
nain, Conuve il quiftait sa trési- 
tdence en atosobile Gour se rendre 
à son ministere//deix honunes, Ep 
sement en automobile, out Livré -4ur 
lui deux coups de revolver, Le ms 
nistre s'esi affaissé et a expiré peu 
jde Lemps après. Les assassins av 
isontenfuis à foute vilusse, Fu, 
| "Ce-meurtre à suivi une. nffaque 
côntre Je Dr, Rathenau frite au 
reichstag par. le chef nationalist 
Karl Heifferich au sujel de là polt- 
tique. de ‘réparations du cabinet et 
de-son attitude envers Les popula- 
ions de la Rhéamiie ét de ln vallée 
sde Ja Sanre, _ ne 
La nouvelle de lassassinala"cau- 
‘sé up grand toi au reichsfag, Deux 
socialistes ont erié, en désignant 
Helfferiels: “C'est vous Pasanssin!" 
Le Dr, Rathenau avait: été sur- 
nommé le magicien de l'Empire al 
lemand;” à canse-de sa puissance 
comme organisateur et homme d'af- 
faires, [I avait joué un rôle de pre- 
lmier plan conne défégué- allemand 
à da conférence de Géne | 
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Les élections au Manitoba Je 
D «_ _# DS “ 
18 juillet ::: 
ss ee, 
 WINNIPEG.- La scizième légis- 
lature du Manitoba est” -maintenant 
dissonte ct lés élections auront ficu 
le 18 juillet dans’ fois les comtés, 
lexceplé Le Puf. Cuile décision 4 
É- prise à Ta suite ane réunion du 
‘abinet samedi dernier, Les 'noini- 
halions seront faites Le Gjuillet, fus- 
qu'à maintenant les Fermicrs-Unis 
æt l'Association des Progressistes de 
Winnipeg ont 48 -eandidats "sur Los 


lesomentbres di efere Île falaises Le confort des 


gé du diocèse tentera leurs lanusetients champêtres, Pilunnit 
DIDRHE | 
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1! 
revus Ge se faire Phslorpréte des sep: 
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gen ms que <a 


nt 


programme 


rene tante aarp anne 


Les fêtes eommémoralives, qui 
auront ou à Willow-Huneh, fes 12 
et 13 fuillel prochain, promettent! 
d'ûtre masmiligues, ‘ 

Les préparatifs sel poursuivent 
avec une grande sactivité, Tous sont 
à Pocuvreé, Les divers conités rie 
alisent de 2816 ct ehneun dans a | 
sphère, car jei tes talents sont nos 


hreus el variées: elineun ponrsuil 
son but ol s'ingpénie à Luire Le plus 


do travail possible, 


Lu généré, Penthouxinsme, ai 
bonne entente sont aduirables et 


vrabuent à Ja haglenr lune toll 
aonvee, | i 
est Mobiliiéo: pour faire de ce née 
wiorable anniversaire un événement 
qui fasse époque dans les nunales 
de notre hisloire, 

Le programme élaboré este un 
chefaloeuvré, f révélée bien lu 
compélenre do nos dévouds prenne 
auionrs, Les ppesses Hormoni(es, 
fanfare, la partié omsirale et ora | 
foire des soirées, Ia bénédiction du 
superbe monument, Fi parade, Puel 
genceneont des déeovalidus, Le men | 
du banquet, qui comporte autif ur 


vi 
4 population tout entière 


4 
t 


jouissauers pour Pexpeit Gue pour 
Ruiviiés, tes 


Lan, ete, ete, Font n té prévu, &| 
ludié. Chaque poil, éhaque détail | 


ficiera poufifientoment pour la pre Hot choisi, posé, diseuit, et résobt 
mière fois dans sa cnihédiale et vi: 1 


après mûre réflexion, Hivsp n'est 
Su hasard Aussi vabon est 
droit d'ouspérer des mo veillez dant 
jotivont vou nomibreux visiluurs, 

| Le superbe pontient dis Kasvé. 
Cor, dos de os détérotix phrase 
siens, Criué poue conmérneorer ve | 
cinquantiübre gnniveraice, el pro 


ne 
HE 


ttéger toujours plus He pass, non hé 


nil tout pardientierenegt celte nn 


. 


if 


se 


es 


EEE 


{r 


Le Frio Larrieu, au moment of 
nous éerivons, a dit donné six con 
verts dans la Saskatchewan, es! 
comptes rendus détaittés dh fous cos 
concerts m'ont pas cneore ou be 
linpa de bous parvenir, unis fes 
brèves informations télépoapghiques 
Que Nons avons rent du ste nou 
disent assez que fa population Fran 
co-cutlienne’est enibpu has ie 
a maghifique vepréseatnliqn qui 
Leur et donnéo oi que Les artistes 
éuiganbiues sont enchantés de Pare 
cueil qui leur est fait pértout, 

Leg autres artistes venus dans 
FOuest, conne Dufinut, Riddez, ne 
pouvaient plaire qu'à des andifui 
res cfairsenéss mais Larrier et ses 
interprètes sont approeciés de tous 
Hs obtiennent duns fous nos rentres 
üu véritable suecès populaire, 

Le-premier concert, à Wiichope, 
s'ost donné dans l'église, sous {a 
grésidence de Mgr Gaire, qui nepré 
scbté Je Erio lavries enctermes 1rêr 
heureux,  L'auditoire, éoinposé: an 


grande, partie de Francais, 4 vite. 


ment goûté ses compairiotes. 
Dinancha-“dernicr, Je Trio 4 
chanté à Lafléche, 4 Ji demanse 


spéciale du curé, M, l'abbé Dubois, 
On sait que l'itinéraire comportait 


un concert à Wifow Jhtneh le 24 
luin et un autre à Ponteix le af, 


Hier et aujourd'hui, e'est  Doljaëd 
qui resoi les chanteurs, et deipain 
ce sera Gravelhourg  Pronier fui 
let, Montmurires 3, Vondas 5; Duek 
Lake: 7,Prinee-Alhért: 8, Hocys 11, 
Suint-Bricuxs 14, Murcclin, 


ER 


nés. La révolte semble devoir dé- 
passer méme colle du HHIBE  Auusi 
vos LOIS, GRÉECRTISON CONPAOUNUe 
aient à l'houre St la récolte tait en 
core ineretaine, s6 poursnivent-elles 


luvee un entrain totjours crofssnul, 


Uno fonte considésable s'appréte 
à veultoretr nos anses Déjà de fous 


leûlés, du Nord et du Sud, du VIS 


et de POS nogs arrive Fasxuraite 
ee que phedents ge feront Fête ali 
tre des nolres Con fours lit 

CGous qui désirent contaitfe no 


ire belle végion ne sauraient chat. 


sk nue meilleure époques Ts juge- 
vont per enxanenies de fa hoauté et 
de dniéemmadtité de notre sol, du bon 
cspri qui anime voire population,” 
si catholique el si amende 

C'est à beats Bien géands, ouvorts 
que nous rooovrons {ous nos 60ine 
aalviotes, Plus ons  «efons MH 
hreus, plus nous Hffipmereonts nee 
Force que, den POuest contrat duns 
list, le Canadien franchi est rhez 
hui, Ge sera fa grande lecou qui se 
dégager come d'aflestiénte de er 
does nshriversnire, Quai lv 
a ue denksisele giron habite une 
voutrée, en doil avoir droit d'ôétre 
considéré con ehez soi, quoi 
qu'eu pensent es inporlôs de evs 
devais nsntns 

Oui, venons, en Fos pécudre part 
ï ces splendides mnusifesiotions do 
patrintiin Wilow-fRonefi est ur 
des pos vieilles godes de l'Ouest 
Lite est pestés pegfotudément nt 
ché eq cf de coeur à fa Pros 


jousgenchronvs pl pot redire fiéponient 


la potle deviso: 
“eme aottuints 
Ahue Jens, Duperrenull, 

Pour le Comité de publieité 
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we obficancnt un vif shecès 


leur serrer eubdiatetiont fa mains" 

Nous he cresons pus que ln Frio 
Larrien jouer déchher tue invite 
lion si eurdialu et s9 délicatenrent 
#aprinee, . 


il À Hoyronne | 


MEÉVBONRE, bask, Le coneert 
Luvrinr ao dieu de juudi-22 juin 
dus de souhassementf de Pésdise Le 
suceëxs pi a Gé pus pie ctuoplets 
cétaitoune révéinbon, aus bien 
pour fes Hiretaus 67 fus vious Gant 
dicgs présents que pour fout de 
iuopde, M, farrien osf 1h 6np0si 
Leur shit qui 6 au trotver. li ioiute 
nppropriée, dans Er peinture des 
tioëts et coutumes du fa provinee 
de Québes. Poule eñptivunt san 
auditoire par fes pelits {travers de 
nus Guébecois, 1 Loi conserve, porn 
dant toute Faction, Le sentiment de 
FH grange vale de ce préuple ot 
dibjonaliste, Fest un clrocinenr en 
méme tops Qu'est juste 

M, ot sie Duprat sont vraiinent 
les interprètes des ocuvres de AL 
Lavrieu, v'esth-.dire qu'ifs oùt con. 
pris leurs pnaitre Mme Dopral a 
autant de grâce vt de Lidlent sur ln 
ebne qu'eftesn de shaplicité à sue 
connoder ct manque de confort 
de POucst Canadien. M, Duaprul, 
fort déprhné par la guerre qu'il a 
faite Lout au long, est l'heureux com 


Fpléuent de sa compagne: il exrol. 


e dans Part, du breonner conne 
dans celui de faire le vieux Cuna- 
lin, FT 
Après Le, chant 0) Canada,” pie 
gnifiquement rendu pres des urtistes 


Au moment Pailer sous presse) ét toute l'assistance, M, l'abbé Bois, 


nous recevons une lettre de Med fi. 


AlneDooud, professeur de franeuts, 
à l'Université de la Saskatchewan 


nous demandant s'il -he sergit pas 
possible de faire chanter Jè Trio 


Larrien à: Saskatoon, JE y a jei, 
nous ditil, un.assez grand Bombre 
de personnes -quisaventile françiis, 
un grand nombre qui gévertuent à 
d'apprendre, ‘ét en outre beancoup 
de jeunes gens.qui; Lien av'ignorant 
la Éangue admirent. beauconp Ja 
(Us ont ap- 


rangs, Dans lseule ville de Win<{ pris à Ja connaître pendant la'gucr- 


nipeg, ‘y a huit candidats ngrai 
res. Les libéraux auront 33 ani 
dats' ef les conservateurs -probalile-. 
ment 24, cr, ot Es 


re), ‘ie suis sûp.que si les artistes. 


de fa troupe Larricu voulaient bien. 


venir à Saskatoon, y aurait foule 
pour des écoutér,:fes applandie et. 


| 


curé dé Mevronne, à remercié tes 
acteurs au noi de toute la société, 
M. le Cuyé. avail gracleusement 
prété son Église pour lé concert of 
M. Vandal son jiiino 
M, JS. KE, Morrier, l'organisateur 
dé la fournéc Larrieu, el laccmupa- 
gnaleur des urlistes, noys. 4 f fait 
grand plusir piu es complliinenis 
sur Meyronne el en féloter nots ne 


avoir tunené d'aussi agénbles urtise 
Ius, = . ‘ 
_ Que fous € 
nés soient aseurés que le Cri Lar- 
rieu vaut’ la peinc-que l'on se dé- 
range de-boin pot. fentendre, 

Je AA suivre en page ) 


ares 


pouvons assez Le remercier de nous: 


2.2 


eux qui Hrobt ces Me! 


Lettres au 
“Patriote” 


Réponse à “Une farce” 


; 


Mon vieu Baptiste, 
La farce “monumentaie" que tu 
mesers duns ta lettre ouverte du 12 
juin seruil “vrahinent drôle” si elle 
revélait nu cachel'de “pire vérité 
mais, au risque de praiiéner à ji 
ais le gage précieux de ton amitié, 
je dois rendre justiée & oncs cobipn- 


triotes,  Comimne loi, je n'ignorv pas 
leurs faits el gestes ef, en toute. 
conscience, Papprouve leurs 1h 
tenlions, 


Ecoute, mon vieux, dans cette bel- 
‘le paroisse dont je continuerai à 
- taivecie nom par esprit de charité 
cuvers celui à qui inc ombe le devoir 
de prendre l'initiative quand il s'a 
git-de célébrer une fête soil religiou- 
se, soit patriotique - dans cette bel. 
le” pardisse, Le dis-je, tes atlorilés 
ne $e soncinient pas plus de Stdeun- 
Baptiste qu'ils s'étaient occupés du 
noble Hoîlard des Droientix, C'est 
pourquoi nos amis de langue étraun- 
gére ont pensé qu'il serait à pro- 
pos, vers cu Lemys de l'année, d or- 
faniser une journée de réjouissanec 
dans le but unique de resserrrer Les 
Hens d'amitié duus eelle pi roisse 
toute désorganisée Dieu sail 
pourquoi el tu n'en es pas incon- 
Sciént non plus, 

Ce qui VE wse, en effet, les von- 
ce eptions de l'imagination la plus vi- 
ve, c'est La susc eptibilité quant 
s'agit de li conservation des tradi- 
tions ancestrales de Les confrères, 
qaund tu pousses Faudace jusqu'a 
afficher Le non de “Homebrew" à 
Pen-tète de ta lettre, Vrabnent, 
ion vieux, tu n'as surpris el Ja 
“farce monumentale, à mon Hvis, 
esi de voir un “Canaven,t comme 
loi, professer nn si ardent patrio- 
tisme pour le “Homebrew. 

Permets que je tr anduise, pour 
celix qui. n'ont pus un SLarotnnt 
sous La main, ton vieux proverbe, Ja 


,, 


tin: “NI noi sub sole" qui 
daus notre belle fangue franenise 
veut dire: “Hien de nouveau LOS 
le soleil". mais je te dirai que 


poui nuus, catholiques, Phvansgile 
parle plus laut à nos coeurs que 
certains dielons el je crois, sans 
votifoir trop te “sermoner, conine 
on dit clivz nous, . qu ‘ serait bien 
préférable de “commencer par en- 
ever la poutre de son oil avant 
d'aller entever paille qui se leu 
ve dns l'oeil de son frère. C'est 
à peu près ee que notre éuré nous à 
éxpliqué fort longoement, va 
peine dus semaines, 

Excuse mu vieille pour lt te | 


de “home 


ellé nest pas sunteur 
brew.” 
Sans ranegñe, cher Bapliste, 
; out à toi, 
Gaspard, 


L Le de : 
Willow-Bunch 
Verwood! Trois heures. Le train 
siffle et s'arréte, Quoi? une voie 
en miniature! 

Lû où, iv a une «dizi sine d'années 
à peine, M. JL. Légaré, d'inoahlite 
ble tnémoire, 4 ni encore son 
funch, trois stutions de éhemins de 
tër se dessinent sur Phorizon: Ver- 
wooii, Landscape, Vice-Roy, etitou- 
rées dun nombre respectable de 
maisons d'affaires: élévateurs, ban- 
ques, cours à bois, magasins, hôtels, 
. gant ages, boutiques de toutes sortes, 
“qui en font des centres d'import HUE 
. fl. pleins d'activité. 

Que voulez-vous, les  établisse- 
| ments poussent vite chez nous el 
nul ne songe à s'en étonner quand | 
où voit, aux alentours, se dérouler 
l'immensilé des terres cultivables, 
si productives. 

-Qui, vraiment, toute Félendue de 
l'anei ien ranch, autrefois belle aussi, 
mais d'une sauvage el solitaire 
grandeur, où seuls rôdaient quel- 
ques :cow-hoys gardent leurs pras 
ivoupeaux, tjourd'hui s'est truns- 
formée en un magnifique ‘chi amp de 
blé où se balance la moisson jeune, 
prometteuse de tant de richesses 
dorées, qui oeeupe des milliers ct 
des milliers de bras à l'automne, 

Verwood!. Le train ‘déverse ses 
flots de voyageurs, à Pair ré jou, 
Des gèns émpressés les aecucilleut, 
Les autos grondent, se rangent en 
ligne, et en route pour Willow- 
Bunch. Une longue procession dé- 
file dans la descente, Voici le pont, 
Déjà, on côtoie les rives sinueuses 
du lac; d'au côté, Les flots bleus où 
s'ébattent à l'envie canards, MAUVES 
eb:sdicelles; de l'autre, de jolis hoïs 
s’échélonnent, pleins de mûr mures 
et’ dé fraicheur, 

uelle-promenade idéale, p: uw une 
claire après- midi de juillet,.que ces 
douze milles, qui relient Verwouud à 
Willow-Bunch, où les beautés pitto- 
resques se succidlént,: aissi air ay- 
atites qu'imprévues, 

Le lac est loin. 
terres. s "allotigént, 


De nouvent, les 
alternant en: ln 


bours d’été et chäinps en culture, oÙt 

s'annoneë une superbe récolte. 
Le. Basfond,.: 
d'oeil que ce blane village e 


anadien- 


‘hion - Liné 


Réservez votre passare rot été sur 


CANOFIC,: 


7 ‘ s Des: 
aie batent | téùs s les Samedta de Nive 
Cherbourg, Southamiplon,, ét les morts 


Ohf:le ben cop ‘ciales, 


|Comment veus pouvez recon- 
naitre la véritable-Aspirine 


Seules Îles tableités avec la 


“Croix Bayer” ‘sont de 


l'Aspirine-—Pas les 
autres! 


D uv a qu'une seule Aspur ines celle 
marquée de li “Croix Bayer” — tou. 


rare RELATED ED arret 


Ces 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi. le 28 juin 1922. , 


Lutlisedeed ane eau 4 “. ent ait era pe Tr ra 
ccront demontrer les vrais prinei. mn es en ane 
pes dirertours, de la société, Les fon] ! crsrrere 


* cent nent nr joie Dr en imiimaemnpemens 
copain 


Tdalious innlts Kjuables de l'ordre 58:15 nu em à. 
vial, les responsabilités individuels! u ee 4 ES: Fa PET € Er F5 È | 
Les et cofl lectives, es remédos an h 2e LENS sh dr . LU. 
propriés aix Biaux font souftre fe LE DNA … . marais amas 
jé ennui en actuel, es Res vadenet Le . tre nn ne ER |, 
Bien plus, cosn'est pus GITE teuir D rente « Enr | À 
cuom qu'ils vont parier, mais trs ee : TT 
CŸ suis 37 ' 
Le, JL BOULANGER, : F.A.M.A. 


, Htti des plus hautes amor ités véclé. Î 
lbastiques 0E civiles," Ïls soht eliare f 
: dite senrre d° apostolal ete TE (nn 
bien cena (est assez dire Pire 1 
lportanec qu'if faut utlacher à eds 
ju j 

j 
Let | 


Mes ecin - Chirurgien des Hôpitaux de laris ct de 
New York. , 


n Spéc 1ditrss C'hfrursis etlominate, stinladies de Ha fernes 
2 Bralterspis ‘pu de Radhnn et luhorgtoire, de Rayons N, 


et Résidence: 10007 Ave. Jasper, 


| AURERT 4, 


PE mamant 


mtnos sociales, 
Moss soulrtitons que ce, but clevé 
gue ect hrportigee dune see 
ie coctite saivul epinmpris si ape 
pracs par tous COX Gui aiBrchi lei 


Buree ox 
| EDMONTON —— 


tes des autres labletios ne sont que 1 
des inihttionts, : Phirs-t tre, leconrordrs, eluniére et à mas msmene ace mu vend € nn Go em DAS D AR Er ee etre de 
Les vraies “Fablottor Bayer d'Aspis pe dogs, Murs sou ions 5 Art re ART RSA AR . 
sine sont prescrites par /les mise UE: nu poprrlatit re h he ! pe eus à | fes Era rire 
QUE k Le . ivre ves eos, EH Reg qui sus: 
vins depain plis de dixeuf sn pt LE ' ! NAT 
es ea leurs prete ae des ont présentés pondint plis M fl DH SAUCIER, des Hôpitaux de Chicago. 
pillions pour de anal de tüle, fn ne He re un cl qu'elies cher ehenl à se <periste du: - onatsdies des xe us, des orcifies, du nez, de la gorge, 
‘ n ' } " ‘ , #3 a. Mo 
sraljuie, Le phare, le rhmnatisme, Le ls ser ne » \Ë rire salunt Lalé qui à : EE der Mi 15, À L 
lunibiurs et toutes Les douleurs en |! ne re L. Ur ii ou vai “Bloc À Ne 5e ion, 9. LL de venue, Saskatoon. JE 
na les Le it UK s Dr K 
énéral lniaren: à culte fin ù plus lip . Nb cor tracure,. “on iènettes pou adultes et enfants j 
‘Los boîtes en fer blane connuudes | N lu le ji N : Pa E AE L ‘ j 
È 3 ‘4 el Laden sre PTE A cu D 2 CIN 2 0 D A PE a ere a PL OA LE PL MO à nt een memes Nasser 
de 12 tablettes ef des paquets “Paver ot opies eondiqe bic enue ent ns me : SET A Te PT 
Dé à eus Qui véduront Men | 


plus gros gont dis fontes les phar, 
nitetes. 

Aspirine vai Ta marque de, fabrique 
(enregistrée nur Capada) de Ta man | 
facture Baver de monouceljeneide clef 
subeveae ide, | 

Bien qu'il soit Dien connu qu'Aspi 
riue el synonvaie de inanulaeture 
taver, afin de présenie le; publie cob 
tre log fnitatioux, Ve: tobleftes de Ja 
l'ompagnie faver, Limitée, porteront 
le enehel ee Len marque de coin 
ve, un "Croix Bagert $ | 


rm 


français, vieux de DO ans, ar fol: 
de tant de souvenirs historiques ci 
ficrement groupé atout de to 
haut clocher! 

Deus be res verdoyantes et fleur 
vies, ei Les dr apeuus tricolores ete 
queut à a brise, sous fes ares 
detonipee HUXx multiples inserip- 
tious, de long délilé g'avanec, out 
accents jevéux de Bi foule qui Far 
ele, ais sons hardis et vibrant, 
des Lanfares. 

En cette féte du vinquantennirs, 
la joid Sirradie sur foules des fire 
res, pénétré toutes és unes, Habit : 
fous les courir, 

A nos nombreux ef distingués v' 
aiteurs, bienvenue! 

Mine 4, Duperreantt, 
Pour fe Comité de propagandr. 

Wiflow Bundh, 24 juin 912, 
more 101 7 


Les semaincs 
sociales !: 


Leur but-—Lour importance 


méme 


hi 


Une des formes les plus moe - 

nes de'faire du bicn en semant des 
idées antotr des divers prubIèns 
deluels, socaix on Polisieux, vo) 
siste organiser des semaines di 
lues au cours dosquolles les hout- 
io, les plus avisés d'ube-ville, d'une 
provinec ou d'un pays font part à 
leurs concilovens du fruit de leurs 
leaves cl suggèrent les agovens fes 
plus aptes à améliorer Les maux, 
ou lout au moins es ni duises pit 
ou moins graves qui affiblissent La 
société, “L es semaines sociaie, 
fondéos en Fruice en LOU, un n- 
nada en 1920, se propasent, d'élu- 
dier périodiqueme ut, “à la tumière 
de Ia doctrine catholique, fes pre 
pleIues sociaux de Pheute présen- 
È] 
Mer Gibier, en 19193, dé finiskat 
ainsi fe but de cés ceyvres géné 
rues: “Lu kemaine sucinle est up 
universilé temporaire e ambalants 
qui se Eransporle d'année on année 
dans nos grinudes villes... abordur! 
l'étude des problèmes sochuix IC 
plus actuels el donnant à son public 
d'audituurs un enseignement théors- 
que el pratique directement orienté 
vers l'action,” 

Déja deux senrtines suciales on! 
[QE nues duns les villes de Qué- 
bec el de Montré: i,.cilès ont obtenu 
un suce ès apprée able. Golte ctnéc, 
à Ja fin du mois d'août, nae troisit- 
me semaine sociale aura Hou dans 
la ville d'Ottawa du 28 août au 2 
septembre. Nul doute.que le publie 
comprendra le rôle pur ieulièrenmeunt 
import de ecs réunions d'études 
et qu'il apportera son appui office 
ce aux organisateurs «le cette ONE 
vre éminemment utile, 

A Fhoure achieile, surtout dus 
nos régions ouvriéres, travaillées si 
dive rseenl par loutes sortes 4e 
prineipes et didées qui n'onl vie 
ou presque rien de chrétien el d'u 
üle aux classes “Hboriouses, il et 
nécessaire de revehir aux grandes 
lois de justice, de charité, d'équité, 
de fraternité el de dévouvrmeit 
Pour aider celte ofienlation il eat 
non de FHb ele Jes ‘doctrines de 

Eglise, les directions hntiinenses 
de ses boutités, toûtes basées sir Ja; 
saine raison, CE “par un ensvignes 
jent à lu fois: écrin: al el pratique, 
‘de former une éfité qui fera revi- 
vre l'esprik.. chrétien dansé. les 
moeurs, és institutions, elles lois.” 

Ce résumé des-prinecipatrs- points 
qui Jourhent Les Orgatis: ions :80- 
les ‘ru: Hions eplre: dés .groti- 
pes 4e toutes. catégor is, el Les mot: 


{à M André Rivoiré, une à 


s. duo 
t de Montréal Æt Québec pour Fa A 
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noncé que les relations ‘commer- 
'ciales avec la Belgique ne sont pas 
-ehCore reprises, 
.Le service de l'élablissement des 
_ -soldals . 

. Le rapport du comité d'enquête 
Pour le service de l'établissement 
dés soldats à retemt Pattention de 
la Chanibre Lonte la Journée de mer’ 
crétti;. il fut finalemeñt approuvé 
Vers deux heures et demie jeudi mû- 


in, Le président: du comité, M. 
Herbert Marles: (St-Linirént-St- 
Georges) a donné un compte rendu 


itélaillè des‘recherches faités sous 
ses ordres, La sonitite de $487,154.. 
952 «-été" consacrée aux soldults de 
rétouf du‘front, pour hôpitaux mili- 
tiüves, pénsions, éfablissément civil, 
fofids. de secours, Le cpñité, dans 


CTI délibérations, j'a toujours cu 
en, vue. qu'ün objectif: ‘hecorder 


léiaie justice aux soldats de retour 
du front, Lès soldats ‘ont mérité 
la reconnaissance du Canada, sais 
ils.fié doivent pas onblier.Jeurs de- 
voirs -dé..ciloyens, ils doivent s'ni- 
‘der eüx-mêmes-et ne pas compiler 
exclusivement.sur l'intervention de 
PEtat, Abordant les. attaques diri- 


Co TT 


se 


contre le seévicé. dés pensions, M 
Marler déclare qu'il v aura enquête 
par une commission rôvale. 

M. Alfred -Speaknian (Red, Decr) 
à passé eh revue ce qui a été fait 
pour établir les soldats sui les fer- 
mes. Le:sous-comité dont il. est le 
président s’est surtout appliqué à 
roûver un plan le plus pratique 
possible, pour éluder les’ difficultés 
qu'ont rencontrées les soldats du- 
ant les deux dérnièrés années, 
.: 8.7, Shaw. (Calgary Oest} qui 
est vétéran lui-même, a pris ln dé- 
fense des soldats retour du front, I 
s'étonne aussi de. voir que le comité 
wait fait aucune proposition défi- 
nie pour remédier. a chômage, :et 
pourtant, affivme-lil, 75 pe des 
sans-travail soht d'anciens combul- 
anis, Ces! ce que lui a révélé une 
conquête, qu'il :a faite lui-même à 
Cajgaive. M Shaw à proposé cou- 
me amendement d'élargir Je champ 
des investigations que:fera la con- 
niission roÿale projetée, 2. 
:, La Chambre aopte le bill.de la 
7 Commission du bi 
. Après un  débal  excessivenient 
paisible, Ie bill créantfune Cominis- 
sion: du blé: a subi eu Chambre sa 
lroisième lecture 4 la,sèanee de jeu- 
di ‘aprés-hidi: :L’amendemént dé- 
ià proposé pas M Johnsüh (Moôsü 
Jaw) a été aecépté, mais après: mo- 
dification,  L'amendément. exigent 
pour «la Commission Le pouvoir ‘de 
costrôler Péxportatiündu blé dâns 
une provinec avec l'approbation du 
gouvernement de’ cette ‘province, 
M. Bobli, :minisire du travail, a a- 
jduté que Papurobation du fédéral 
serait aussi nécessaire ef cette ma- 
tière, Le où 

M. McMastér à, proposé qu'une 
nouvelle clause soit inserite au bill, 
donnant à la Conunission le pou- 
voir. de, favoriser des contrats (la- 
chats.ou de ventes sigriés avant Pa- 
doption de, Hg loi: M, Johnson a ns- 
iauré Ja, Chambré que les progres- 
sistés pouvaient acceplér cette cha 
Se, M, Crerar rappelle les difficul- 
fés occasidnnées par ces contrats én 
1919: 1 inportérait. de faire une 
distinction chtré lès contrats eng. 
gés dé bonne féi ef les. contrats de 
spéculations 7 
- Un vote. inallenilu 
Le déhala reptis dé l'animation à 
minuit jeudi, à propos d'ùn anende- 
ment àla loi des douanes, : L'amen. 
lement présenté pri M, Jaèques Bu: 
reat, propose que le gouvernéir én 
conseil ait le pouvoir d'imposer totit 
produit naturel étranger dont lim- 
iportation sérait préjudiciable, aux 
producteurs canadiens, Me. Met. 
| ghoi cprotèste gotitre- ect ‘amende: 
ment qui p’estautré chose que de {a 
proteëtion,. M. MeMaster atinonce 
Qu'il: atira le‘regrét de, voter” coritrée 
l'abéndément ef contre: sôn ‘parti, 
née si eskle seul à Le faire, M, 


MeBride, trouvant tout naturel de 
‘dé } 


‘protégés es produeteirs 


s.servis sût L 


afeh sui 


PO jour chheun'de nous, d'y appurtes 


mes de son 6omlé, S'ést séparé à 
progressistes. Le iinistre des Wa 
jvaux publics, M. King, s'ust effort, 
‘mais, inutilement, de‘ démontrer 
uit v avait malentendu: 


tion a finalement passé au 


donnant au gouvernement une malo: i vous n'avez 


rité de 58 voix, . 
L'accord jdn Nid de Corbeutt 
Le-comité d'euquète dus tuux du 

transport 4 siègé toute Er somuine, 

Jeudi soit où efit er ua mome 

qu'un | RU EURE jnterviéndrait 

[nes les représentants des compie 


gnies,et,les dépuites de l'Ouest, On: 


offiaud di -ceuX-ct la réduction des 
taux pour” les grains et tes atitres 
preduits de la ferme, La séhnce de 
jsamedf un, pbs, cmélioré fa, situn- 
{Hon? On te pôut prévoir enevre à 
quel moment se produira lentente 
définitive, et les députés. volent 
avec- terreur Ja session‘ se pralon- 
gev,encore une semaine el peut-ètré 
plus, , ., . 
Lio :0: | 
S CEUS © . | 
Lé Triô Larrieu a chanté à 
Ü <  * 1. “ û 
: Waüchope et à Meyronne 


Hs 


= Du 


Fi ” messes 


cu "este de x 1ère page) 

M, & Soury-Lavergne, secrétaire 
de PAGE G de Mevronne, a pré: 
senté le Trio Larrien dans les ter- 
mes sûivants : | 
Messieurs.ies membres du clergé, 
Mesdames, Messieurs, 

C'est ui grand honneur pour moi 
dètre délégué de FA OC EF, CG de 
Mevronne afin de vous présenter 
les artistes: qui vont vous eharmer 
dans, quelques instants, 

M Larriey n'est pas un compôsi. 
teur el un, exécutant iédiocre, pas 
plus qu'il est à l'affut des bonnes 
recettes, Lui et ses collègues, A et 
\ime Düpral, ont voulu frire de vet- 
te Lournée d'Amérique un, npustolat 
d'apt moral el.de bon sont, Et pour 
vous en donnér une idée, Pai su que 
M, Lariicu, n'ayant pu recevoir la 
garahlie d'une certaine somme par 
concert, 4 dits “Eh bien! noûus pren. 
drons ce Qu'il V'aural" Hs vien. 
HN à vous, avec un sentiment de 
bivnfaisinice qui ne maunquéra pus, 

iscéttain, de porter les Fruits 
due g'âce à Fur art accompli, ils 
on, fe droit: d'espérer, 

Si voës étés venus en grand nom 
bre écohter ho$ svmipatthiques artise 
tes, c'est que Vous Y Voyez uit avan, 
tag, , c'est qué vous PSpÜrez cphit- 
prendre Et talent: Eh bicht Mes- 
dues -6t Messieurs, eesl.f nolre 


associntioñ provinciale que vous,de- 
vez ‘d’être ainsi charmés péndant 


cétie sôirée tjquii plus est, en votre 
Hingue, La prospérité, de notre 
groupement pourra vons fournir à 
avenir d'autres distractions de ce 
gebré et Gin: d’autres 
genres différents, Mais au-dessus 
dé ces avantages de notre associe. 
tion, nous ‘dévons voir l'obtisation, 


vu jusqu'à maintenant 


NS , 


sua ne ne 


les Puis, ati de In rendre pi: 


i:ques-ifiés pour vous! pe ! 
vote, lprondre et de parter votre hnguè: 


1 mais par amour pour ceux qe noûs 


es 


encore du | 


“ ——— 
Levi 
duns l'uénvre d'expansion dé 
lnguu frais 


assurer ccotte même Tangne à vos u'elle a été lécondée di-san 
ais hour obtetir lepn 


û 


descendants, 


Shccès il faut lutter lüiter non pas 
pur haine de ceux. qui Sont ou que 


nous .cr'oyois, dire, nus, cnnemis, 
devons protéger. Notre nssocintion 
est non pas une assotiitionfde hui 
ne, mais d'amout ét nous véillerons 
à ce qu'il en sait ainsi | 

Elle est de plus potir ln province 
cè que la vaillnnte armée Holge du 
mois d'août 1914 fut pour l'Europe: 
lnsauvegarde du droit, Pardohnez. 
moi de vous dire qu l'instar de 
cette phalinge. de héros, tous n- 
vions, mes cinarades ct moi. bt 
MM. Larrieu et Duprnt étatent de 
coux là —— nous avions accoptè tou: 
tés les souffrances d'nlorseut eclles 
h venir, Nous avions accepté l'utr- 
goisse des: séparations, pour qui? 
Pour la patrie, -Nous avons, plus! 


tard, pour colle, avéepté- toutes les 


boues, les punnteurs, In Faim, la soif, 
les. insothnies. successives, Vitti- 
wies des billes, des homibaïdements, 
dés’ gàz, des rats, dé la-vermine el de 
toute la suile, notts lrotvions moyen 
cuoeore, pour colle, dé iionter'h Pas: 
saut avee: Joie, Nous faisiohs tan. 
Lt le sacrifice de notre vit, tantôt 
celui de ne pas mourir, aloïs que 
hous aurioñs voue l'être, morts, 
Ven ail un pipml vous-qui ro 
fusera, dûns lPaveñnit, de donner tie 
heure pau mois, un dimanche, à ln 
cause canatiennedlrantitsr? On 
vous exeusert de uhquur divique. 
lois, mais fubais de manquer ous 
jours. Si notre dseoctafioctje vous 
plait pas, vous br modifierez jab vo. 
ire influence, Si vous Waves phs né 
sez de prestige pour dn iinidilier, 
veus ln subirez avec patiente el pé: 
signation vt ventrerez ainsi dans 1 
eutrière des Héros dont tes.résnl 
tats seront fécotids en bienfaits, 
Empronez aus nulres laices lon 


om mn entre der pchene een cime ms 
EE PE EEE 


sue tn EEE 


Al n 


anadiens Prançnis, avänt 

de vous établir, choisissez un 

endroit potie ln culture mixte, 
3 


U LEVASSEUR & CIE, 

É Lac la Biche - - - Altn. 
ù Ë Terres à pendre à bon: : 
marché 

DE Dccasion, 3-4 de section pour 
83,600.00, moitié comptant, 


À 


SE - 


e 


TRS 


LES 
ES a 


Re 


, ‘GALO P et IN D TIENNE | : 


4 

3 4 

‘ = ei ne 
tre, 


en ee eme de 


“tes les qüal 
ta fréz, inais fe vous en shpplle, gardez 
de et de la vraie foi leh vdus les qualtiés de cocur de la 
Avant vous d'autres se soût snori lvôtre-qui on ont fait dte vace d'é- 
$ émettre de come l'ile d 
de: lhonime vers Dicu, 
pas le droit de ne paf Lui se révèle "dans le sacrifice parce 


D a mn 


eee ee sun sente ee des 


quelques minules que fe vous enlève 
ot n'oubliez pag d'avüir le coeur sur 
lomain dans les applaudissements 
que vous allez devoir à nos artistes, 
: mme sons tee ce 
REGINA - Samedi, Régipa n ae 
clame Je gonvernonregénéral du Gn- 
nada ol Patds Dong, de pussuge dans 
SOS UPS, 
ME DONS RRRÉDRÈNNS:.16 v' 


ités que vous. 


v trouve. 


ais le vrai sens des aspirations 
Gust elle 


at line 
martyrs. Mérei des 


Jast 


ombrablus 
à 4 Dore 
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P èlerinage diocésain de 
“ND. de Lotvdes 


Ft 


_ à ‘ 
SAINT-LAURENT 


près de Dick Énke: : 


Imanche 16 Juillet 1922 


Maires Mt À: ! s #4, 

D'après un indult spécial accordé en 1920 

duigence plénière est accordée à tout fidèle qui recevra 
. ; “+ , mn . j 

li Sainte Cotininion ce jour-là à la Grotte. 


, une in- 


Toùs les prêtres du diocèse sont atilorinéa, et mê- 
me invilés à recommander à leurs fidèles de faire partie 
du pèlerinage et d'y apporter beaucoup de dévotion et 
de recueillement. 


FE, Dilinas, ptre., OM, 
Ut Directeur, 


7" Duék Lakes, Sas, 


8 6 Be den hd 09 dm td 6 mnt en me ce + eee à 0 AU ne diner conan ARS 0 08 ae 


Pour porte des halte bot lails d'un pis levé, nlorg ne 

i | 

Von prafier avale des Dubité fuite sure entites À un prix beaunatt 
mofndre®? ' ‘ ' 


Éerge bleue ...................... 940.00 à 850.00 
Tweëd ël worstede ........,....... $35.00 à $48.00 
Fred Andrew 
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w 


_‘'Pailleur 


BOUT Palaos nued nella à heu, prouve O1 réparations 


A, 3060 
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Pelnce-Athbort 


20dme Hire Ouest 
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Fanfare touté la journee. ::: 


n 


# 


ae en meet me qu date sotoarnnnnnen en ge ven pins dome one 


Filson, Man., #t Redvers. 

La séance était sous la direction 
de Mélle Lavoie, ce n’est pas peu 
lire ef personne ne peut s'étonner 
| Ai douter du succès avec une di- 
Thomas SMénard, 70 ‘ais, Jean |rectrice telle que Melle Lavoic. 

Boscho2,' L : Je ne veux pas essayer de félici 
Fétix-Ménard, son fils, Berchinans [ter chacun des acteurs en particu- 
. Rio. . [ficr, qui ont tous rempli leur rôle 
Pierre, fils de Félix, Henri Mer-|A merveille, Ia tâche serait trop dif- 


Melle Suzanne Rio. 
Piaidoirie ‘éloquente, monologue, 
Philogène Mercercau, 
3o—-Le Brassard, drame en un acte. 
Personnages : 


Mouvement 
e l'A.C.F.C. 


Un nouveau succès des jeunes 
‘ de Carlton 


ue x cereau, - . ficite, je vais ine contenter de don- 
Le 18 juin, les jeunes gêns du cer- Laraille, libre-pensehr,- Arsène [ner je nom des pièces et des ac- 


Merceregur. ‘ 
Marius, fils de Laraïlle, Alphonse 
. Mereccrenu, - . ‘ 
Pitois, et Loreux, camarades de 


Leurs: = 
La Gousine ‘d'Afrique, comédie, 
athilde, Mma E. Georges, à 

Aurélie, Mme Willie Toupin, 


ele St-Jean-Baplisté de Carlton don- 
naient, dans l'église de Garlton, une 
représentation ‘tomique ct dramati- 
que au profit de l'église, La renuoiti- 


, fie cos attirée dans "s Laraille, Philogène “Mercereau |," , 
mée qi Se nr nat avait e Alphonse Bonthoux SEC Jxaida, Mme 4, Perricard, / 
précédentes representations avais ‘ : . nu Justine; Meile Rosa Dubois, 


4o-.-Entr'actoss . 7 


ee soir-Jà, atfiré une foule de petr- 
“Le  porte-drapean du fégiment, 


A , + , 0] 
sonnes venues de Duck Ealke, Mar- Chicpl, comédie, 


celin et Blaine Lake et l'on craignit récit patriolique, B, Rio. 4, Laroque, Médérie Dubois, 

un moment que notre église FL irop | Un témoin oculaire, monologue, Bastien, Ernest Dubois. 

petile pour contenir toute cette fou- Arsène Merceremx . Uhivot, 4, Lardchelte, 

le, mais en se gênant un pe On FÉ-!56.Le lutin, pantomime, On demande une jeune fille: 
ussit à placer tout le monde. Gin- personnages: -éciamation par LLarochelle, | 


quante automobiles étaient Frances 
dans Ja cour de l'église, Selon leur | 
habitude, nos acteurs ont bien ren- 


M. Lafrousse, employé de com-| 4 
merce, Jean Boschez, ° 
Miwe Lafrouise, Philogène Merce- 


Tom's practical Joke 
Zunt Emma, Melle Mary Peters, 


lrleurs différents rôles et ont éton- r Mary, Melle Yvonne Dübois. 
€ se 6 spOCLaipurs iles on- FL ALE . k “om * Aldérie Petit ! 

né bien des spoclalpurs qui es € Poire, concierge, Arsène Merce- | 40m, : Petit, . 
tendaient pour la première fais, On PCA Première cigarelie 


peul dire que cette soirée 4 ét6 poul 
eux un vrai succés et un digae cou 
ronnement de leurs effort 
Les BR, PP, Delmas et P, Pineau, 
ainsi que M, l'abbé Joly, curé de 
Haine Lake, ont bien voult venir 
rehausser Péelul de notre soirée par 
leur présence, qui fut un grand &i- 
couregouent pour no jeunes gens. 


Le Lutin, Alphonse Sonthoux, 

Keskipho, garcôon épicier, Henri 
Mercereau. }. 

Passataba et Circulais, gendar- 
ones, Arsène fiolleau et Pivrre. 
Kupponbender ‘ 

Lasoil et Dalapente, déménageurs, 
* Clément Fiolleau et Alphonse 
Mercereau,, 


Déckunalion par Wilfrid Bourget, 
Le voeur de Suzel 
Drame en uwacte par Villars Leroy, 
juzel Hoffner, Mme JS. Perricard. 
Line Hoffner (grand'mère), Melle 
Jeanne Lavoie. 
Odile Hoffner (soeur de  Suzel), 
Melle Jeanne Bourget. 
Lisboth, voisine, Melle Eugénie Pi- 


Après la’séance, le RP. pen Un juge, Aimé Merceroau. netle 
adress ns mots à lassemn. L teur-médeci 3erchmans | Domintot ui 
adressa quelques mots 8 Un docteur-médecin, Berchmans, Ilère Dominique, voisine, Melle An- 


blée, félicila les acieurs el les en. Rio, 

courageu foriement à continuer. 
Au nom des directeurs du Gorele nn 
Ture tre dévoué Enstiluteur , .l,. . l _. 

ni Re on out les bon- Une belle séance du cercle de {ina, voisine, Melle Y, Dubois, 

Hneren TNT ‘ . CURE . a Boreni sorcière 

nes paroles qu'il venait d'adresser Saint-Antoine La Borgniote sorcière, Mine 

à notre Cercle, ainsi que l'assistan- : UN re arab Ge Hes. 

ce qui étuit venue si nombreuse, OT 11 me semble qu'il est tout à fait nt ACICS LE. Gcorues | 

Cannda” fut chanté par Fassistance bossible de laisser sous silenre Gt . Me Re COTES, 4 

evlière, Aussitôt après un inch {fs ééanee du 4 vin qui à remporté iolon, M, Alfred Bourget, 


. # a n dj, ; Ha 
fui servi par jus dames et deinoiséte Host auénie } Iano, Melle R, Dubois, 


gélina Ghicoine, 7 - 
à … Jhouisat Maric, voisine, Melle R, Du- 


, 
{) Canada! 
0: bois, 


E 


i 


5 site mUCCDE 
au ; ru jus si brillant succés. [ ës In dernière pià ue 
les de Carton, angel chacun Fitlon peu tard mais “mieux vaut tard |: Aprés Ja dernière pièce, il ÿ cut 
honneur,  . lue jamais.” ro, un tableau vivant, représentant Ia 
A, Charles Klein, président dun | Le" Cercle de SLAntoine à donné [1 OT de Suzel, ÏF fut des mieux ré- 


Curele de Duck Lake. nous rappel lis Kéance à Shorlhoaks, at garage 


la Ju date du concert donne pit Le de M, Vital Raymond. En mettant 
Trio Larriou à Duck Lake et nué, on dorage à In disposition des ne. 
engagea à nous rendre. russi LUE FAT M Ravmoud ne eraigrait ni 
breux que passible, Corine travail à faire ni les enouis que 
Moucieur Klein, nous réparé kéilg pouvait lat causer, join de I4, 
nembreux à votre invitation, Car € Ti pons à promis qu'à la-prochæine 


&e Loute l'assistance, 
‘" n'execllent goutor fut servi, 
Les roceties ont été de S100,00, 
É 3: a 


Cost navet  regrei que 
annoncons ke départ de Mile Jeanne 


sera un plaisir et un devoir por lééance il agrandirail s0$ garage Lavoie, a dévouée institulrice de 
hous d'aller applaudir ees vrais 47 our qu'il Ÿ ait de la place pour l'école StEdmond. Depuis deux 
üstes, nos compatriotes, qui tout fous ° uns que Melle Lavoie est parmi 


cous, elle a su s'attirer la sympathie 
ot l'affection de tous ceux qui ont 
ou Le plaisir de la connaitre. 
Melle Lavoie ne eraignait ni les 
ennuis ni les fatigies pour plaire 
Àù tous, elle n'onbliail personne, el 
était toujours prèle à se sacrifier; 
on la vovail toujours te sourire aux 
levres, encourager celui-ci, dire ui 
bou mot à celui-là, 


Le gorage, quoique grand, éinil 
{op petit pour contenir Ja foule 
qu'il voavait, La salle était rem- 
plie, plasicurs ont dû se metlre aix 
fenctres, d'auires monter dans tes 
autos en face de Fa grande porle 
jsuverte ol enfin dauires griuper 
dansctous les coins de Ja salle, 

Panini la nombreuse assistunec on 


une si honne ouvre en cépandans) 
la bonne chanson franecise dans 
leur tournée de POuest Dove, Fran 
enis de Carlton, rendeavous à Duck 
Luke Je 5 juillet, 

Voici le programme de la soirée: 
te--Le Poulet, comédie en un rte, 

Personnagest M. d'Orvile, Arkée 
nè, Mercerenu, | 


M. Purgon, médecin, Alwhenso {remorquaits M, Palbé Festand, de C 
Bonthoux, StAntoine: À Fabbé Nadeuu, de St. vest à Melle Lavoie que nous de- 
Comtois et La Brie, lanuais Pi lKophaëls M. F'abbé Poirios de'NiIvons les jolies séances qui ont en 
logène Mereereur et Berelrenre)hauriec, arecmpa it 
410, - co & Les noinirre she ses, paroissionss 
20. fintr'acte: RES 
ne ARR AE A EMTEC EST DC ACTE 2 À REPORTER AE VD A CAR ES ADDRESS PET EAMRETIE TU TOITS ENENTLVRLAT TEEN LATINE A TEE MNTONONS 


. S | : | \ 
que  FHUILE ! “IMPERIAL 


POLARINE" (de consistance 
cluirs movenre) ‘est le lubri- 


à) fiant recommendé pour votre”. 
LT 4 . lord. 
ES : 
+ 


_ Un voyageur Ci ou 
qui ne doit pas vous accompagner 


# 


. Cd Réaumés succin: toment, volei guclquesuns les désavantages 
\ » qui caractérisent Pemplot d'une huile tropiépaisse pour voire Ford: 
"4 ‘.({) Le moteur fonctionne péniblement, d'où perte 

 . : d'énergie. | ! 

-(2) Mauvaise distribution d'huile. 
. (8)  Lé‘moteur chauffe trop. 
oo ., (4) Dépôt excessif de carbone, : 
DS -. (5)  Frottement inutile et usure prématurée. 
ra -_ (6) Comptes dè réparation élevés. | 


so SR T 


: 


- 4 - (7) Dépréciation rapidé, . =  ., 
, . " * + : (6) Dépense excessive de combustible et d'huile* 
‘ « non o 7 ‘ ; L ï a : » ç: Ÿ : : cn 5 ‘ ù ° . 
; D si re . L Ouc faire pour y remédier?, Faites usage d'huile à moteur 
| Lit . ‘ - . “huperial Polurine” (à consistance claire moyenne), adaptée tout 
… ts Le è E spécitoment aux besoins mécaniques ci au fonctionnement du, m0. 


teur de votre Pord, 1": Lo. 

aitos vider et nettéyer. Votre camter aujcurd'hui même cet 
rcihptisnz-lo d'Huile /éFppoyial -Polariue”, (de consistance €cltire 
moyenne), ct.vous retirotpz de votre. Ford toute l'économie et toute 
Pefficaohé qui la cactépisent, } ‘ : 


J IMPERIAL OIL LMITED 


Pabrieanis 2 Distritnélé 
. Poluinct-ot Disribnteuvs, an Canada, des. 
Huiles “Garéoyie Mobiloil” Le 

+ a - h { _ FE 


pas 


& des Huiles à Motcour ehmporial 


LA 


: 
Ÿ 


L'Enfant et l'Oiscau, chanson, chope, St-Raphaël de Cantal, Alida, | 4 La 


lfaire . face, 


ussi el souleva Les applaudissements | 


nous {sous forme d'insectes - 


it faut pratiquer des labours pro 


lpâts empoisonnés.. 


‘Quand les sautèrélles ont attciht leur” 


[régétation autour des bas-fonds 


Îles meilleurs :dans 


our jusqu'à.la:surface, si janinis il 
asser le sol après'le labour. 


-fficaces,. mais “vülent 


guerre aux sauterelles 
Gomment ‘oh combat la marche des ‘insectes destructeurs dans 
re le Manitoba et l'Alberta CU 


Les dépèches ont signalé ces jours | qui les dessèche, 
defniers, Papparition des sauterelles | des oiseaux. ot 
dais pusieurs districts du Manito- S'il s'agit-Ae terres. én. jachére 
ba, Grâce aux mesurés draconien- sté est très. 
nes prises par le ministère d'agri tant, aussitôt aprés 1 éclosion - des 
culture, le.fléau menaçant est déjà sauterclles; de commencer. à les lu- 
eh grande partie conjuré.et l'on es-|bourer :par ‘les extrémités;-ou--par. 
père, avée le concours des cultiva- Flisières, de facon à amener lés sau- 
leurs. et des centres de distribution |'terelles au centre du champ, où sur, 
où L'on prépare, sous la direction {une partie du terrain non labouré, 
“experts du gouvernement, des ap- ct de les-y empoisonner avant de 
pâls ou mélanges empoisonnés, par-|terminer le Kibour, Autrement, Jes 
venir à enrayer la marche des insec- |sauterelles se répandront dans les 
tés destructeurs. Ces sautcrelles [champs voisins, , . : : 
ont‘commencé à éclore en nombre| feu’de paille ou d'herbes — On 
considérable, dit-on, dans tout le peut encore détruire des sauterelles 
sud dû Manitoba ct soût d’une espè- [quelques jours ‘après leur éclosion, 
ce différente de celles qui ont causé 


les «défâts. aux moissons au Cours 
des trois dernières années. | 


où à la voracité 


dans les raies des guérels et autour 
_ [des bas-fonds en ramassant au râ- 
Le.service d'organisation “pour [leañi Ja paille ou les mauvaises her- 
l'exterminalion des sauterelles, ‘au [bes sèches, telles que le chardon 
Manitoba, est sous la direction defrusse, ete., Ie long des clôtures .et 
M. J-HL Évans, sous-ministre de Pa- 
griculture, Dans PAÏDErta, le ‘dan- 
gér ne semble pas aussi imminent, 
mais l'on s'est préparé davance à y s lc: c 
L'honorable - George, |thode, ‘appliquée le jodr ou: avant 
Hoadley, ministre de PAgriculture |l'éclosion de tous les ocufs, ne don- 
a publié à ee sujet, un important [RE cependant pas de bons résultats; 
Bulletin «dont les aûteurs sont MM. [elle fait au contraire plus de mal 
EH. Strickland et H-L. Séamans, [que de. bien. . IL faut y recourir le 
et en'a fait un agent de propagande [SOIF seulement, . F 
dans les districts de cetle région, ., ‘. Empoisonnement, Dot 
Suivant ce bulletin, It éayse pre- e ministèré de PAgriculture de. 
mière de l'accroissement des saute- [l'Alberta a préconisé, en 1921,.l’u- 
Feles est-la sécheresse, Celle-ci à 
réduit tellement le nombre de leurs |vant pôur détruire les sauterelles : 
ennemis naturels, depuis deux ’ou |? Son , 59 livres 
trois ans, qu'elles se sont multipliées Bran de scie . 50 livres 
à Pinfini on certaines localités et. ‘Arsenie blane,.5 livres 


terre gazonnée. Les sauterelles 
viendront :s'y loger la nuit et on 
pourra alors les brûler. , Gette mé- 


ont tenu en alerte fes fernriers, ain- Mélusse 2 gallons 
si que tous les experts du départe-{, Sel ......... 3 livres . 
ment de Pagriculiure, “7 Eau .. 16 à 12 gallons : 


." Variélés nombreuses Get-appât a donné d'excellents ré- 
L'on compte plusicurs variétés de |sultats pértoul où if a élétconyena- 
sautorelles dans PAlberta, mais. il | blement’ emplové, { 
en est-deux qui s'altaquent surfout {plus dispendieux. Des résultats .su- 
aux céréales, tandis sue les autres /périeurs ont démontré dap$ plu- 
exercent Heurs déprédations dans [sieurs localités qu'on, pouvait Ini 
les pâturage, et vivent de Pherbe substituer avantageusement le mé- 
des prairies, ; lange suivant, en ‘omettant la: mé: 
Les éspèces éclosent [lasse et en doublant le volunie du 
sel: : | 
… ‘Son ésrueeu 


nuisibles 
minuscules, 


sans ailes, en mai et en juin, el pro- 50 livres 


viennent d'oeufs. pondus. Fautomne Bran de scie.60 livres, 
précédent, Elles atteignent ‘leur Arsonic blang,5 livres -. 


complet développement et ont des 
ailes à la fin de l’un où l’autre de 
ces deux mois. Elles pondent alors 
à leur tour jusqu'au imoïs d'oetobre. 
H importe de savoir ot-les h£ié- 
rentes espèce, de sauterciles dépo- 
sent leurs oeufs, car c'est à ces én-- 
ldroilts que l'on pourra découvrir les 
jeunes qui naissent les premières au 
printemps. est bon de savoir à 
Îce propos que les sauterelles ne font | L'appât meurtrier, quel qu’il soit, 
jumais de ponte sur les terres on ja- lost plus appétissant pour les saute- 
chères d'été, réelles sion y ajoule, -trois onces 
Sauterelle de chemin d'huile de banane (Amyl acetate). 
La sauteputlé. de chemin fait sa par. cent: livres ‘dé mélange _ëmpôi- 
ponte dans des sacs ‘ou capsules [SOnne . % ° 
d'une capacité de vingl-cinq oeufs ‘ Précautions & prendre \ 
qu'elle dépose dans les mottes de! 11 faut prenttre beaucoup de pré- 
lerre’ où de tourbe ‘autour des leautions pourpréparer les mélanges 
chaivps, particulièrement parmi les lempoisonnés. On doit répandre Je 


Pa 


racines des couennes de’ gazon dé-l$on, ou te son et le bran de scie, sur | 


signées soûs kg” nom de. “Western lin plancher de grange ou d'unautre 
Coueh Grass, , Get, inséele est très |bätiment,-d’où sont exclus les ani- 
prolifique el lon trouve fréquen- lniaux domestiques. On éparpille 
ment plusiours milliers de ses oeufs lénsuile l'arsenie sur le son et Je bran 
‘ « à sera d’ Sa ‘ : ‘ s gt 
dans une motle de terre d un pietl de scie, avec lesquels ‘on le mélange 
carré, Les jeunes Sauterelles éclo-len se servant d’un râteau où d'une- 
sent en mai où en juin et vont le elle. IH importe d'éviter que,ce mé- 
jour dans les Champs, pendant les |Iange vole en poussière dans Pair, 
deux premièrés semaines, Dour Y car il pourrait brûlér la pea et cau- 
cherveher let nourriture, mais re-liser des lésions dangereuses s'il -é- 
tournent }e sois à leur habitacle de tait rospiré. 
gazon où où peut les exterminer (ae lent mélangeant le poison et la mé- 
clement et äçbôn marché, avant l{agse au Fieu de le iélangér avec Île 
elles envahissent les champs. son, mais dans co cas il faut bien 
Saulérelle nomade mélanger la préparation, alin-que le 
La petite sautcrelle nomade fait |POIson y adhère dans toutes ses par- 
sa ‘ponte dans la terre de chaume lies). Ou dilue la mélasse ou le’sel 
dureie el sa nombreuse progéniture [dans de Peaü et ôn y jette Ie, mé- 
se répand dans tous les champs d’a-|lange cmpoisonné, ayant soin de, 
lentour aussitôt : après lPéclosion, [PAS À c ! 
Pour se défairé:de- cette engeance, |Pât est prêt alors pour Pusuge im- 
: médiat et pont sésçonserver en sac 
fonds avant les semailles, puis trai- péndant quarante-hüit heures, 
ter le champ eñtier «tt moyen d'ap- ”, Mode‘ d'emploi 
Répandez le mélange à la’ volée, 
de bonne heure le niatin, partout 
où les sautcrelles sont en plus grañd 
nombre... . Ut 
. Ne failes: pas usage du poison 
qua@d il fait froid, qu’il vente Beai- 
coup ou qu'il pleut, Il,se. conserve 
deux ou frois jours. ‘ ‘ 


Lu santerelle a double rüie : 
Oct insecte lest moins dangereux 
bien quon Le frouve toujours: 4xs50- 
cié avec les espèces les plus vora- 
ces. Milo est'de grande:taille, de 
couleur jaune ravéc: de noir aux. 

pattes vf au dog’ Elle fail sa ponte, US Lo ‘ 
dans les herbe$.etile gazon, souvent |. Jetez [e poison aussi loin que pos- 
dans le sol bouleversé." Les jeunes [sible, afin qüe les particules tom- 
sauferetles sont: fréquemment d'an [bent en’s'éparpillent sur le.sol. 
verl brillant, 2" | vingt-cinq livres de pôison.suffi- 
oo NT ; ‘sent anplement pour une:süperfi- 
Saxlcerelles. à balles rouges *.. ape pour une: Shpérfi 
Cetle espèce cause toujours plüs 


où moins de dégâts dans les fégions |terré en ‘céréales. 

basses, De taille petite, elle poid [jamais plus gue cette quantité. . Une 
ses ocufs autour. des bas-fonds. Les |harticule de bran dé scie on dé son 
inondiälions printanières ne Îles dé- {empoisonné tuera plusieurs Petites. 


N'en ‘emplovez 


‘[lruisent pas et.lésrinsectes éclosent |sauterelles, et celles-ci franchironl | 
de bonne heure en juillet où aussitôt |de grandes distances pour s’en re. 


que, les eaux stœretirent des terres, |paître, de qe . 
: Quand un champ entier est infes- 
té, répandez-y légèrement le poison 
sur des lisières séparées decinq ou 
six perches les unés des autres,  : 
° Notes_à retenir 
’ N'oubliez pas que le vert de Paris 
et. l'arsenic.Sont des poisons dange-. 
reux, : Iln'en faut pas laisser dans 
les réceptacles, les vaisseaux on bo- 
aux de toutes sortes ‘dont on.sesl. 
servi.pour préparër les appâts. Un 
nettoyage parfait s'impose dans cha: 
que Case Un 
On péut réduire considérable- 
ment le danger d'unc'irruption de 
sauterelles ‘pour l'été” ‘suivant, : En. 
empoisounant, à l’aûtomine, les. sau- 
terelles adultes qui.se répandent le 
long dés ‘routes où ailleurs :poui® y 
fairé leuf-ponte, + 27 0 4 
… Les’ sauterelles qui sc repaissent. 
dappaâts empoisonnés ‘ne meurént 
pas, immédiatement, mais -elles ‘ We 
résistent que deux.ou trois jours à 
ses effets. Le traitement est,. dans: 
tous les ‘cas, efficace. quand: il vsti 
adniinistré: cohvenablement, 47 < 


plein développement elles prennent 
leur ‘ vol cet:: s’abattent dans les 
chathps de céréales, On parvient 
facilement et à pou'defrais à détrui- 
re celte varitété de sauterelles, au 
moyen d'appèts empoisonnés, quand 
clles sont jeunes et groupées dans la 


Moyens de contrôle 

- Le ministère’ de, Agriculture a 
anis en pratique trois systèmés pour 
contrôler, ou-plutôt pour enrayer Île 
fléau des sauterelles: lés' labours 
profonds, le feet le poison: Vovons 
en &Guoi ils consistent: à 

« Labours profonds.:— Les terres 
‘de’ chaume étanñt-plus susceptibles 
d'être infestées {par des’ ocufs des 
sauterelles, on devrait toujours les 
tbourer avant les ‘semailles, -Les 
labours profonds dé l’autonine sont 
is'cé but, mais les 
labours de printemps, s'ils ont six, 
pouces où plus de‘profandeur, et si 
les, gaérets sont complètement: ré- 
tournés, enteérérünt les: oeufs ‘si 
profondément: que: les "jeunés ‘sante: 
relles seront inéapables de se-friyer 


pied':carré équivaut à deux. bois: 


n_ naît. sous.terre. ‘est bôn ‘del carrés 


"L'Acte 


Ua TE nn 
‘rélatif ‘aux ‘flémux. agrico- 


ont moins .ef- 
encore! iieux’ 
que les sarclages e qui n'enierrent 

pas les ocufs et'n’en déposént qu'une lécrait, de combattre les, sauterel 
petite quantité: aux rayons du-soleil Sr sa ferme it mie 


.Les-labours lée: 


et 


, 


CONTE : u ñ ‘ 


vo! ; MAT : 1 à : D nn VE, 


Ces 


d'été infestées, $1 est très’ impor- | 


le long des routes ‘et des clôtures, LE; À 


en en faisant des andains sur Îa| 


sage du mélange empoisonné suis || 


SIL est toutefois || 


brasser.le tout parfaitement, -L'ap-| 


‘cie d'un demi-mille de long sur'une It Sommes 
[pethe de large, ou pour ufñ acre dela 


a 


: Une‘ sauterelle ‘éentpoisonnéé par 
sceaux. de sauterelles adultes par acré 
és.pourvoit à une imende.de cent |” 


gollars air plus. dans le cas ‘de tout |: 
prôpriétaire ou occüpant qui négli: ke: :".:: 


petits clients: 


L ny a pas de trop petits, ni 

À dé.trop: gros clients pour la 

__ Banque. ‘ Elle administre les 

:_ fonds des ‘uns et des autres, avec 
| uni empressemeñif Cgal : 


sil ny a pas de trop 


L'actiftotalest 
supérieur à 
$650,000,000 


LU 


Siège SoStal: Montréal Succursales dans toutes les agglomérations impor. 
à tantes du Canada : 
Département d'épargne dans toutes les succursales 
Lt DES ‘ 


Banque de: 


Fondée il y a plus e 100 ans, 


_… La setle Assurance-Vie 
_ : Canadienne-Fançairse 
Bureau chef: Montréal 


. RAYMOND DENIS, gérant provincial pour la 
Saskatchewan. : 


Le ° ., 


. | 2 1 Fr" De Se 

.. … ‘Agents demandés pour toute la province. 

. Cest la dernière chose que vous devez. äbandonner parce 

, ; : RC , 
Vous dovez garder Vos assurances "en temps de crise, 
qu’en cas toujours possible de disparition, ce sera la sauve 
garde de vos familles. ‘Une police d'assurance est utile aux 
. riches, elle est indi$pensable aux "pauvres... 


..ÿ.  C’ést non seulement une protection nécessaire à vos 
- familles, mais c'est encorç un soûtien pour vos vieux jours, 


C'est dé l'argent que vous déposez # la banque, de l'ar. 

* ‘gent qui n'est pas forcémeht immobilisé puisque vous avez 
‘un droit d'emprunt: de:95'p.c. sur Ja valeuride vos polices, 
C’est aussi de l'argent qui est bien placé. . Lisez ce que nous . 
écrit M. Arthur. Simard, d’un “des hommes d'affaires Lien 
connu de Montréal : "+. 


J'ai reçu en son temps votre remise de $1235.18 en 
règlement de ma, police-dôtation à 15 ans sur ma vie pour la 

sornme de $1000. =} Permeties-moi de’ vous exprimer loue 
ma satisfaction et.de vous féliciter des résultats obtenus. Les 

. profits qui ont été payés-dépassént de beaucoup ceux que À 

= j'espérais el sont la preuve de la: bonne administration frm- 

. çaisce de la Compagnie .: te 


< 


«+4 + 


.. . Voilà donéun home qüi côntiaît 1e affaires cb qui 
:: déclare publiquement que poux une âsst “nee-dotation à 15 
* ans, il n reçu $1,235, c’est-à-dire ccrtainement plus qu'il na 

: vérsé sil À joui d'une protection. qui ne lui a‘rien coûté. 
©. Cest le meilleur argument que l’on-puisse donner en 
‘faveur de l'assurance. Herivéz-nous done pour plus amples 
informations, où voyez nos agents, D 7, 
LA SAUVEGARDE 


4 


— 


__ +. : +. Assurance Canadienne ©: 
“° : Plus de "T0 millions d'assurance en force. 
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On-évitera ce. danger [a 


4 
- 


Aux Chevaliers Agricoles 
/ _ REDOUBLEZ VOS RECOLTES 
| F red Diekl — Se servir d’un bon cultivateur dès 
maintenant détruit toutes mauvaises herbes et converve 
1l'l'humidité de la terre, assurant-ainsi une bonne récolte. 
 Lés cultivateurs les plus, améliorés sont vendus par 
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——— 
PRIX SPECIAUX POUR NETTOYAGE A. SEC 
:. + DURANT LES MOIS ‘D'ETE. 


» à be OT u 

| Complets d'hommes, nettoyés à sec: .....,.1.. .$1.50 
Costumes de dames, nettoyés' à. sec. | 

aa Le .75c 


e 


: tr a Tee on Un 
Jupes unies, nettoyées à SEC, sise reetentites 


Complets pressés ...:.,:,::2... Losepaes eee 8 


as Nous nous spécialisons dans les teintures — 


Les Nettoyeurs et Teinturiers 
oi. Belges. 
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( 1324, lère Ave 
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: LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 


Per IN. |... NN ANNE EN Q 
T ; . 


een ere ce + 


CE QU'ÉST UNE 
LETTRE 


Souvent c'est un guide vers la 
santé comme l’est celle-ci, 


: Femmes—Lisez la, : 
Marmion, Ontatio.-—"‘J'étais tota 
lement épuisée avant de prendre le 
Composé Végétal de Lydia E. Pink. 
ham. J'avais des deuleurs aux cô- 
tés et j'étais irrégulière. Je devins 
si faible que je ne pouvais monter 
les escaliers sans m'arrêter à mi- 
chemin pour me reposer. Ayant vu 
votre remède annoncé dans les jour- 


y 


SN SEMMINNT 


SALE 
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fl 
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LE 


‘rembrassements fondus. Au refrain EVANGILE 


suspendu sur le mot oui, le doigt 
maternel s’avançait mennennt vers à =: 

Le quatrième dimanche après 

la Pentecôte 


- {la petite gorge tresstillante, et c’é- 
L [tait une ‘tempête de maiñs qui se 
émenceat\| débattent dans les rires et dans les 
cris. _ t 


ET 


pur le docteur Georges Cl 


.naux, je l’essayai. J’ai pris quatre 


emier ministre. de 


ancien pren É 
France’. 


anciens où j’a- 


Ë “éjoil aux temps . 
C'était à ï à Montrharire. 


lispensaire 
le as qu 
ie Mvous Pidée d'une or- 
talière. Un cabinet 
consultation, une salle attente, 
de ation rudimentaiN que 
mettais à disposition du pu- 
1 venait des nalades cn a 
C'était un lamentabie dé- 
tes les misères humaines. 

J'ai vu là, dans l'espace. de quel- 
ques années tout Ce qu'on peut voi 
des infivmités, des souffrances "en- 

Car souvent il fallait bien ren- 
à domicile la visiterèçue au dis- 
: étaient de pénibles cor- 
ses dañs. les. "pires 
quartiers de Ia Butte, ,ces séjours 
pourtant si rapides dans les ce bu 
les malsaines de ces ruches emipes- 
tés où s'entassent, SOUS, Jes mias- 
mes de lous es détritus, tant de fa- 
milles ouvrières qui .nejquittent Îes 
“ermes de l'atelier que pour l‘infec- 
fon de Paffreux logis. .;,. "1 

Jeune plaignais de passer, là, Que 


vais un 

Hi ne 
dieux éveille en” 
ganisation hospi 


1 je mr 
À blie, 
4 poutre, 
& filé de tou 


À hits. 
4 dre el 
pensaire, G 
vécs, Ces Cour 


uns venaient au monde. Les autres 
mouraient, La souffrance et la joie, 
la haine et l'amour ;tissaient, là 
comme ailleurs, la trame de a vie. 
Moius d'égoisme, peut-être, parce 
qu'on SV entendait crier. de plus 
prés. Les riches compatiraient plus 
sis avaient l'émotion de Ia misère 
El vue, louchée du doigt., Mais ils vi- 
vent entre eux, et Rotchschild; qui 
croit naïvement Faire. acte de bonté 
quand il envoie vingt mille francs à 
PAssistauee “publique, ne -sâit pas 
qu'avec quelques louis.donnés à pro- 
pos, de sa main, il mettrait plus de 
joie dans son coeur et dans celui de 
frères vaincus dont la défaite .con- 
damne son triomphes 7 7 à 
(est dans une de ces courses ‘à 
ravers Montmartre que ‘je .ecnnus 
le Colibri J'ai perdu son autre 
om après trente années. Mais je 
retrouve, d'une ‘vision très inicnse, 
un enfant de quatre ans, tout rose, 
dans un ébouriffement de ‘cheveux’ 
fins et pâles où tous les souffles .de 
l'air mettaient des farandoles. Deux 
grands veux bruns éclairaient d’une, 
flamme étonnée la transparence na- 
crée d'une netite face mutiñe, toute 
en rires, Tendre el délicate mér- 
veille, devant laquelle’ s'affolaiont 
les pareuis.” De $on esprit, de ses 
“ruses, de ses réponses, c'était à qui 
‘ des deux contcrait cént histoires. 
Une attaque de faux ‘eroup “m’a- 
mena le pére chez moi, une nuit des 
janvier Je vis un homme -décom- 
posé, hagurd qui pour tôout,;propos 
me dit: “Vous me connaissez bien: 
nous nous sonuues rencontrés lañ 
dernier dans la politique, . Mon.pe: 
tt va mourir, dépèchez-vous.” Je 
ne le reconnaissais pas du taut-mais 
qu'importe! de folles objurgations 
au cocher précipitèrent une course 
échevelée duns la nuit, .et bientôt 
je pus dire Ia parole attendue, , 
Ce fut une réaction de délire. 
Homme, femme encore tout convuül- 
sés de l'affreuse étreinte de mort, in- 
cohérents, gesticulaient, pleuraient,, 


SE or 


‘reconquise, 


vins subitement 
mi de vingt ans. . . 
Peus beau dire, rien”t 
fus sacré dieu, D ESS 
de revins le lendemain, et, plus: 
Ël tard, je reçus de” nombreuses ‘visi- 
&) Les i mon tour, C’était-la pis-bellé. 
E ca plus heureuse famiflé::14hom- 
me était comptable éhez unfeutre- 
preneur, la femme vaquait.au mé- 
nage. Is vivaient. dans l'aisäince, 
parlant fièrement de leurs :écqno- 
Mies et d'un pelit bien qu'ils avaient 
au pays. Ils étaient jeunés, ‘ils s’ai- 
Mmalent: c'était tout leur secrets 
À les voir, lui résolu, elle si ten- 
- re et si vaillante couver de passion 
leur petil Colibri, le plus désespéré: 
sceptique eût reflèté pour un temps 
quelque chose de Finfinié joie de 
Et vivre, Ds tt A CS 
Comment deviner que les mouve- 
Ments de la vie ne permettent pas 
de fixer Le bonheur?" rte et 


t, je 


< 


complète félicité d'amour ést' FFagi- 
le autant qu'exauise.… et veut 5a 
ruelle compensation dedoulénrs% 

so CEE De tt 


ù 


Hs ne s’en Souvenaient ‘déjà. plus. 
Cétait le plénitude: de la vie heu-} 
reuse, LOST 
Au square où jouait l'enfant;:dans 
a petite chmibr 
ue maman D! 
le petit Colibri 
Cris aigus et des 


S 


. , Le grand jeu c'était 
Colibri, 1 sa 

SC qui ve 
nid, malgré 


fl qu'une déplorable culbute’punit 
de son imprudence, ‘75 ‘4 
Je n'ai re! rain: . W 

, ne ï ; 


Pour n'êtr 
Cette poésie 
Un merveille 
l'heureuse f 
l'enfant dés 
anis éclats 
Précèdent 1 
Sommeil, la chan 
fait prétexte à 
Poursuites et dé 
#ant cn cha 


st 


e ce mot ambi- |; 


grand | 


tant defa- |. 


dire de Feux qui A vivaient? Les|® 


riaient à l'idée de la’vie subitement. | * 
En moins ‘de: temps. 
qu'il n’en faut pour l'écrire, je de-| 
pour cux-le "vieil 'a- |" 


est le € 


Comment soupconner ‘que cette! 


1 La 


à & d’une ‘propreté [= 7 
foquette, que ‘de. parties éntre -la |: 


H n’en fau 
nous le temps au passage”... : 
;, Un jour, je vis arriver la maman 
sé 
Mais le Colibrän'avait pas vi. depuis 
deux jours, [n'avait pas voulu 
quitter-le lit ce matin-là. 1ls2 plai- 
gnait vaguement, , Ce'ne sera rien, 
puisque j'étais là. - 

Hélas! je n'eus pas plus tôt tou- 
ché le ‘petit ventre ‘endolori, ‘que 
jeus la révélation de l'horreur, Je 
dis. ce seul mot: “Je vais revenir,” 
et je courus chez un-de mes maitres, 
grand coeur que ni la haute science 


Le djagnostic fut tel.que je l'avais 
prévu, Le pronosNg: la mort, “à 
Moins d’un miracje* dit l’homme 
qui, faisant tous les jours des mira- 
cles, savait ce qu'il'en faut. penstr. 
Frois jours durant, faces blèmes 
ct rigides, sans mouvements, sans 
voik; sans larmes, deux automates, 
penchés sur l'enfant, regardèrent la 
vic lentement disparaitre, A cha- 
qué nouveau ravin creusé par la si- 
nistre faux dans le petit masque 
bleuissant, apparaissait .la corres- 
pondante;blessure au visage’ déses- 
péré des, deux autres agonisants, 
De vrai, tous trois mouraient ensem- 
ble, Seulement, ‘les deux maudits 
qu'épargnait- lâchement le mal: é- 
aient comme figés dans la terreur 
de survivre, | : 
Parfois l'un d'eux prenait 


sauvé une fois, ce n’est pas pour 
nous le tucr-fnaintenant, [Ex a sû- 
rement quelque chose "à faire, 
Quoi?” Et le silencè lourdement re- 
tombait, coupé ‘de l'effort haletant 
de la. petite vie mourante, 
‘ Enfin, comme lPaube venail sur 
nous, la grande nuit de toujours 
fondit victoricusement sur sa proie. 
Et. voilà qu'au seuil de éternel 
sommeil, l'enfant, terrassé mais Iu- 
cide, fut étrangement pris du désir 
de. së coucher dans da tombe au 
rythme ami du chant qui le mettait 
au berceau. Une dernière lueur bril- 
kut. dans les Yeux glauques, et les 
lèvres blanchès distinctement mur- 
muréreht: Le Colibri. -Sursautant, 
convuisés, les misérables ‘parents, 
heurtant des regards ‘fous, subite- 
ment coniprirent Le petit récla- 
mait sa chanson. Déjà il avait en- 
tendu. Le geste fébrile faisait signe 
qu’il fallait se hâter. “Le Colibrs. je 
veux'le Colibri," . di un dernier 
ouffle de, voix, ct la petite main sac- 
cadée impérieusement commandait: 
“chantez. done, vous qui ne nourez 
pas encore,”?: De 
: Le pète ss 
se, se tordant sur le, plancher, :La 
femme, alors, dans un raïidisseniont 
suprême, k face blafarde, labourée 
de trous noirs, le veux poignardant 
le vide, se leva pour l'action sublis 
ne que désertait la lâcheté virile. 
La mère héroïque, chanta, :. Elle 
chanta:le Colibri qui s'envole, rau- 
que, étranglée, tenant dans ses doux 
mains les petites mains glacées, 
C'est'le petit Colibri FU, 
Qui -voudrail auiller sa mère © 
" "C’est le petit Colibri 
‘ ‘Qui s'envole de son nid. a 
0 martyrs qui vous livrâtes aux 
bêtes. en paÿement de l'éternelle 
félicité promise, qu'est-ce que votre 
supplice auprès d'une pañéille -tor- 
ture? - Lo Ur ea Te ° 
- Grimace' de mort ou sourire, lg 
Colibri avait payé sa dette de dou- 
leur.” ‘La mère: chantait. toujours; 
incapable .de se reprendre. - Je la 
touchai du doigt. Elle s’effandra 
éomme frappée dure massue. ‘Alors 
enfin elle put criér, sangloter, pleu- 
rers 7 in | te : ds Lu 
‘L'histoire n'a pas de dénotement. 
Des possibilités de joié, des. né- 
céssités de douleurs et la paix: tel 
vcle- qui, toujours, rècomr- 
mencé. 4 M ot, .  e 
*, Ma vüué devint odieuse à cè deuil, 
Té le. compris,.ne pouvant imoi-mé-. 
me-sañs. souffrance aigue, regarder 
ces deux .suppliciés vivants, ‘Ils 
me fuyaient. Je leur dis mentale- 
ment adieu, .: tue. ° 
Où, sont-ils?" Pleurent-ils _ tou- 
jours? La. jeunesse a des 'bâumes 
bour tontes les ‘blessures. Parfois, 


A 


] } tepas davantage pour 
‘faire trois heureux. . Que-n’arrètons- 


rieusc,. Elle n'était pas inquiète. 


Si l riche clientèle n’ont jamais pu, 
distraire de ses devoirs de bonté. 


ma |pareïllement Jacques et Jean, fils de. 
main, disait: “Puisque vous l'avez Zébédée, qui étaient 


fond, touie, parole juste 
{L'homme reconnaît la légitimité de: 


abattit comme une mas- | 


‘{fait-une. confidence, nous nous fai- 


-lmtis de.rire devant tout un ‘salon 


(Saint Lue, V, 1-11) 

“EN ce temps-là, comme Jésus êtait 

près du lie. de Génésareth, il arriva 

que la foule du peuple se précipitaic 

sur lui pour entendre ln parole de 

Diéu. IE vit deux barques arrêtées au 
bord du lue: et les pêcheurs étaient 

descendus et lavaient Jlenrs filèts. 

Montant, dans l'une -des barques, qui 

était celle de Simon, il le prin de s'é- 

loigner .un, peu. de terre. Et 8 étant 

assis, Ïl ensuignait le peuple de, des- 
sus la barque. Lorsqu'il eut cessé de 
parler, il dit à Simon: Avancéz' en 
pleine mer ct jetez vos filets pour pê- 
cher, Simon, répondit: Maitre, nous 
avons travaillé toute la nuit sans rien 
prendre, mais sur votre parole, je jet- 
terai le filet. L'ayant fait, ils prirent 
une.si grande quantité ‘de: poissons 
Que leur filet se rompait, Et ils firent 
signe à leurs compagnous -qui étaient 
dans l'autre barque, de vénir les aider. 
lis vinrent, et ils remplirent les deux 
barques, au point qu'elles étaient puès. 
de couler au fond, Ce que voyant, Si- 
mou-Pierre se jeta aux pieds de Jésus, 
disant: Eloignez-vous de moi, Sei- 
gueur; parce ‘que je suis un pécheur, 
Car il était saisi d'étonnemcent, lui et 
tous ceux qui étaient avec ui, À cause’ 
de la pêche qu'ils avaient fuite, I 


compagnons de: 
Simon. Mais Jésus dit’à Simon. Ne 
craignez ‘point vous ‘serez désormais 
pêcheurs'd’hommes, It ayant ramené, 
leurs barques &-terre, ils quittèrent 


fout, ct le suivirent: 


té,. l'idéal, Ja foi, et qu’elle dise: 
“Non, ne faites pas cela. Vous ne 
le. pouvez pas,  é'est indigne de 
vous”. Qu bien: “Vous avez eu tort, 
vous ‘avez été faible”. Et il y aura 
des reproches, On Jui ripostera: 
“Vous ne comprenez pas. Les. fem. 
mes ne se rendent pas comple des 
nécessités de la vie... Je voudrais 
vous voir dans ma situation.” Au 
porte 


blèmes qu'il a reçus.  H finit pa: 
demander, avant-U'agir: “Que pen- 
sez-vous de ce que j'ai résolu de; 
faire?” . Cela devient.une habitude, 
la-plus douce de toutes; il s’accou- 
tume au respecl; il admire Fintc- 
grité de.celte conscience, qui a 
gardé la sienne, ‘ ‘ 
RENE BAZIN, 


0 — 


Connaitre set 
Le “enfants 


fausse. sentimentalité? , Aineriez- 
vous retourner au temps où ‘J'on 
vous ‘envüyait dormir quand :vous 
n'aviez pas sommeil? À ce-lemps 
où lon vous défendait de manger 
tout juste ce que vous désirez Île 
plus? . Ê ‘ 

.Pour ma part, je-dois dire que j 
n’ÿ tiens pas du tout, J'aimerais 


petites filles, charte ‘constituée. de 
telle sorte que les droits de ces pe- 
tits. fussént reconnus de leurs pa- 


s'adresserait aux parents’ et se Hijait, 
ainsi: ‘“Faites 
vos enfants.” Lt 

‘ Voilà chose facile, idira-t-on. En 
théorie, peut-être, mais en pratique, 
non, , En effet les ènfants. forment: 
un-petit monde qui a ses‘idées par- 
ticulières et ses affaires à lui, et 
ce petit monde n'aime pas que les 
grands/s’'ingèFent dans ce qui letou- 

h è 4 4 


4 


che de près. - - 


ridicule Popinion d’un enfan 
personne bien éduquée ne.e 
une folle. qui a de l’âge; pourquoi 
profiterait-on du jeune âge d’un én- 
fant intelligéfit pour ef rire? . 

De même, lorsque quelqu'un nous 


sons un point d'honneur de garder 
ce secret. “Or, nous est-il plus per- 


d'une fredaine commise par un en- 
fant.et qui est venu s’en confesser 
à nous seul? + °, a 
Pour bien apprendre aux enfants 
à respecter les personnes âgècs, il 
faut es convaincre -par notre con- 
duite, à leur égard que ce qui les 
concgpne est immensément impor- 
tant, leur donner Ha satisfaction de 
se prononcer parfois sur les'choses 
qui nous occupent, et bien<es assu- 
Jrer qu'ils ne seront. ni réprimandés 
ni ridiculisés s’ils pensent ou agis- 
séntf.autrement que mous... : 
" Æn d’autres termes, l'enfant veut 


aimons” les grandes’ personnes, et ce 
n'est qu'à cette condition qu'il con- 


{sent Iui-même à accorder son ‘ami- 
Nous entendons souveñt des 


tié, 
parents dire: “Que les ‘enfants s'a- 
‘Emusent avec ceux de leur âge.” C'ust 


{crois qu'il est mibux decne les Inis: 
ser avec les autres enfants que-pén- 
dant'les heures voulues, ct le reste 
du-temps être pour eux: de bons c 
MÊMES; PE 


niarâdes nous 


‘ 4 


+ 7 nv. 0: - ECTS LE 
 Eàplus haute Science c’ést.de sa- 
Avoir faire du. bien.‘ > 


Aimeriez-vous® recommencer ve-|ses alliés, l'horloge quand el 
tre enfance? franchement Jà, sans [vous dit qu'il est lemps de 


cependant faire adopter ‘une charte | al 


. connaissance âvec | de 565 encom 


On'ne devrait jamais; tourner en {ba 
{ Une dollars, c'est- 
c ( qu herche | PÉr 
pas à couvrir de ridicule un fou ou [tres 


que nous l'aimions’ autant que nous|P 


bien, jusqu’à cértain point, mais jé: 


FA 


bouteilles du Composé Végétal et 
. suis rétablie, Je’ suis maurice, mère 
de deux enfants, et fais tout mon ou- 
vrage domestique, je trais huit va- 
ches et fais le travail d'un homme 


sé de reins, avant la naissance de 
mes, bébés.” —— Mnié Henry Janke, 
Marmion, Ontario. . 
‘Les lettres que vous lisez dan 
les-journaux, recommandant le Com- 
.posé Végétal de Lydia E. Pinkham, 
s&ont, une véritable expression de 
“ femmes ramenées à la santé par cet 
“excellent remède. Elles tiennent à 
faire connaître aux femmes qui souf- 
‘frent comme elles les merveilleux ef- 
‘fets de cè remède. Chacun tend à 
indiquer aux femmes imulades le 
moyen de se rétablir. Fc 
La brochure privée de Lydia E. 
Pinkhem: sur “Les Maladies Parti- 
culières aux Femmes” vous sera en- 
voyée gratis, sur demande. Ecrivez 
à “The Lydia E, Pinkham Medicine 
Co., Lynn, Mass! . 
} .…. _ 


Jambon à l‘ilalienne 
Prenez deux livres de jambon ha 
hé,.une chopine de tomates en con- 
serves, quatre petits. oignons, poi- 
vre Hoir,' : 
. Tranchez 1è ifmbon d'un pouce 
d'épaisseur; métiez-le dans une 
poêle couverte. Tranchez les oi- 
gnons sur.le jambon, ajoutez les to- 
males, arrosez ‘généreusement de 
‘poivre, ct ajoutez uhie: demi-tasse 
d'eau, Gouvrez'et faites cuire pen- 
dant une heure et.demie dans un 
fojir. modéré, puis enlevez le jam- 
hôn,:et faites une sauce du jus des 
tomates et dela graisse, : ajoutant 
une cuillerée à table’ de fatine méè- 
lée avec un’péu d’eau, à une tasse 
de tomates. Le 


Le Coin 


- des Enfants 


_ Ê 
mière horloge au 
Canada : 


à 


: La pre 


Quand Champlain débarqua, il y 
a {rois: cents ans, les sauvages 6: 
tnient émerveillés des choses qu’il 
apportait de France. 

Mais Pobijet par excellence de Jeur 
adhipiration, c'était “une horloge. 


Pendant des heures ct dès heures, ; 


chefs, squaws cl papooses restaient 
assis devant l'horloge, attendant 
qu'élle parlât, ru, . , 
* Si.hien que Champlain, enuuvé 
de ceite assiduité envahissante el 
d'autre. part,-n’osant point brusquer 
ses visiteurs, s'avisa de tirer une 


[morale de cette admiration. 


“A telle heure, "dit Champlain, à 
e parle, 
partir 
pour Ja chasse où Ja pêche, A une 
jeure, l'horloge vous commande de 
préparer .vos repas, ct quand elle 
sonne six heures, elle vous ordonne 
de vous retirer dans vos wikwains, 

“Cette interprétation très large des 
sonneries d'heures ne fil. qu'uug- 


clménier Padmiration des: sauvages, 


mais elle eut ke résultat qu’en atten- 
it: Champlain. Les. sauvage, 


en faveur des petits garçons et des Qui auraient probablement pris fort 


mal Jes reproches de. Champlain, 
s'empressérent de suivre. à la lettre 
les comnandements de l'horloge, et 


rents. Le premier article de charte [1e fondateur de Québec se. débarras- 


sa älnsi-sans misère et sans heurt 
; brants visitenrs. 


qe PO te 
Le pays le plus riche du monde 


mon 


‘Ce sont, à n’en pas. douter, les 
Etats-Unis. La fortune nationale est 
estimée à 300 milliards de dollars, 
le revenu annuel à plus'de. 60 mil- 
liards de dojlars. Leurs ressources 
ncuires dépassent 50 milliards de 
à-dire qu'elles sont su- 
ieures à celles de toutes les au- 
“banques du monde - réunies, 
L'enéaisse-or esi le tiers de tout l'or 
dû monde: sur cette encaisse're- 
pose un crédit dont l'ampleur et la 
puissance sont sans égales. . 

Mais il y a plus:.les Etats-Unis 
prôduisént 24 pour 109 du blé du 


biles, : : 
En. un mot 


dun tiers à celle des 


rait.pas av 


au mille carré € } 
avs pourrait être gêénée. . 


ça 


être, 4p 
Toien 


rir:250 millfons d’ha 
et.ng. pas avoir encor 


possibilités. - 


e' 


d 


LR 
Ulis à 


salarié, et suis en parfaite santé. . 
Le Composé Végétal m'a aussi été, 
d’un grand secours pour ma faibles. 


ae 


| Académie et. Pensionnat de 


. |Pensionnat Notre Dame du 


‘monde; 60 pour 100 dû coton; 75 
pour 100 du maïs; 27 pour 100 du 
bétail; 25 pour 100 des produits lai- 
tiers: 40 pour 100 de largent; 52 
pour 100.du charbon;: 60 pour 100 
du cuivre; 66 pour 100 des huiles 
minéralés; 85 pour 100 dés automo- 


; ils contribuent pour 
un quart à la production agricole 
mondiale, pour un tiers à eclle des 
produits manufacturés. et-pour, plus 
an ti roduits mi- 
néraux, ‘On a estimé qüe ce ne sc- 
as avant que la population ait 
‘atteint le chiffre de 20,000 habitants 
arré que la prospérité du 
Or, il y 
à actucllement 35 habitants au mille 


rr CES ‘ ‘ N en # 

L'Etat du Texas, à lui seul, pour- 
rait absorber la population. de l'AI- 
lemagne ct de la France ‘et ne pas 
après cela, aussi peuplé que 
On estime que les Etats du. 
Sud’ nourraient actuellément nour- 
bitants de-plus | 
épuisé leurs 


28 juin 1922, 


Les Israélites dans les cinq 
parties du monde 


D’après l'ouvrage: Le peuple 
par les chüfres, qui vient d'étre 
publié à Berlin par un .économiste 
juif, M, Jacob Leszezynsky, il y au- 
rait dans le monde 15,78. 632 ista- 
êlites, H se répartivaiènt ninsi:- 

Euvopes 11,474,668 dont 4.100.000 
en lologne, 3,300,00 en Ukraine, 1,- 
400,000 en Roumanie, 300,000 en: 
Allemagne, 450,000 on Hongrie, 349,- 
006 en Tchécoslovaquie, 275,000 en 
Angleterre, 250,000 eu Lithuanie, 
200,000 en Russie soviétique, 200. 
000 en Autriche, 150,000 en France, 
160,000 en -Lellonie, 120,000 en Grè- 
ce, 106,000 en Hollande, 100,000 en 
Yougoslavie, 75,000 ‘en Turquie 
d'Europe, : - . 

Asie: 433,392, cunt 177,500 en 
Turquie d'Asie $£,000°en Palestine, 
76,000 en Russie asiatique, 40,000 
en Perse, 20,980 dan: inde, Lt 

Afrique: 359,722 dent 124,435 og 
Algèrieet Tunisie, 104,712 nu Maroc, 
47,000 en Afrique australe, 38,600 
on Égxpte, 25,001 en  Abyssinie, 
18,969 en Tripolitaine, 

Amérique: 3,496,295, dont 3,300.- 
000 aux Etats-Unis, 110,000 ef Ar- 
uentine, 75,681 au Canada, 4,000 vu 
Brésil, | 

L'Australie el Ia Nouvelle-Ztlan- 
de en compleraient chviron 20,000, 


ne 
Pensionhat de * Wolseley, 
-Sask. 


Dirigé par les Religicuses de ND. 
des Missions, Le cours d'étude 
comprend le cours complet adop- 
té par le Gouvernement de la pro- 
viuce, de plus le français est en- 
seigné dans toutes les classes. Le- 
çons de.musique, travaux À l'ai 
guille, etc. Pour plus de détnils 
s'adrosser à la Révérende Mère 
Supérieure, Wolseley, Sask, 


À 


pomeninéretre] 


Pensionnat de St-Louis, 
: Sask. 


* 


Le.nouvonu couvent construft en 
brique £olide, au vil'age, sur les Lords 
de la rivière, & l’ombre des grands 
bois, avec toutes los améliorations mo- 
dernes, lumière électrique, cau 
chaude et eau froidu, bains, cabinets 
de tollotte E tons les étages, promet 
aux Glèves le bfen-être et le progrès, 

L'Instruction donnée par des Relt- 
steuses diploraées est toute supérieura 
On y enseigne tout ce qui est néces- 
sairé pou# parfaire l'éducation de la 
Jleunosset religion, gciencos“el nrts, 

Nous acceptons les filles À tout âge 
ot les garçons jusqu'à leur treizième 
année. _ ' 

Pour les conditions, qui sont dos 
plug ncceptnbles, s'adresser ,A: 

Révérende Mère Supériebre, 
Couvent, 
ST, LOUIS 


+ 


- SASK. 


nm 


\ 


en meer 


. Notre-Dame de Sion - 
PRINCE ALBERT, Sask 

. sue ‘ 

Vous trouverez ici une éducation 
soignée, un cours d'études complet, 
une parfaite discipline et un milieu 
idéal, 

Le cours ‘d'éludes comprend le 
cours complet adopté par 1e gouver- 
nement de Ja Saskatchewan, de plus 

Le français est enseigné dans tou. 
tes les classes, ‘ 

Lecons de musique, de peinture, 
de dessein, de travaux à Paiguille, 
de dactylographie et de sténogra- 
phie, 

La Révérende Mère Supérieure 
rappelle aux lecteurs du Patriote 
qu'elle donnera trés volontiers tous 
les renseignements qui lui seront 
demandés soil au sujet -du Pension: 
nat, soit à celui du Noviciat récem- 
ment érigé à Prince-Albèrt pour la 
formation des Soeurs de Choeur et 
des Soeurs Converses. 
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Sacré-Coeur, Howell, Sask. 


Désirez-vous donner à vos enfants 
une éducation soignée, un cours d'é- 
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Troubles internes qui la martyrisent 
| . depuis longtemps 
Mme J. B. FORTIN S'EN GUÉRIT 


“ 


_ |. avec les 
PILULES ROUGES pour les FEMMES 
- PALES et FAIBLES 


[que j'ai-employées, ont tout 
changé; je suis forte aujour- 
d'hui et j'ai bonne santé. 
Mme J. BB. Fortin, 285, Jenks, 
Fall River, Mass. " 


Les Pilules’ Rouges pour 
les Femmes Pâles et Faibles 
sont le véritable spécifique 
des maladies de la femme et 
toutes les femmes devraient 
les prendre tant sont grandes 
leurs vertus curatives. Elles . 
soulagent rapidement toutes 
les souffrances qui affligent la 
femme durant le cours de sa 
vie. 


À 


Nos médecins donnent des 
consultations tous les jours, 
dimanche excepté, de 9 heu- 
res du matin à 8 heures du 
soir. Vous pouvez ou leur 
écrire ou venir les voir si vous 
geaïent souvent à me recou-|désirez des conseils. Leurs 
cher. J'avais en plus des dou-| consultations sont gratuites. 

leurs de reins et de jambes. 
, J'étais devenu si nerveuse 
‘“‘’quela moindre chose me trou- 
blait et je ne pouvais ensuite 
dormir durant la nuit qui sui- 
vait, Enfin, je me trouvais si 
malade que j'avais peur de 
mourir. Les Pilules Rouges 


J'étais assez faible que je 
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Lè rappôrt, ak séfréaite gén à 
l'an dérnicr, lès exerei- 
ces du culte ont été. repris dans 640 


KF wwtin, 


fi EE plus beiu que. In. SRE LL ES agissait d' ui confér encier qui; marque de charrie. 
1 FA AELULEEES Faicaussi préchait la'suppression de 
ii} l Les billets d° entrée sont apide- | l'alcool. Un soir, fort enroué, il 
de fungnt enlevés, c’est pourquoi nous réclami une tasse de fait. au icu. 


“Le, cardinäl, Luçon, ayant fail 
coinaitre.nu Shint-Pèré le magnifi- 
dué résultat de cet, empt unt, : a reçu: 
du ,cirdinal, secrétaire d'Etat une 
lettre douant, aù nom, de.Pie XI, la 
louable initiative. des. évêques : et la 
Belle générosité du peuple. français, 
_. cite leftée”était joint un, don de 
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el prions los persénites: éloignées qüilqu_ verre d'ea traditionnel, à son 

lil ne désirent s'otfrif le] lnisir 4e celle jnuinnger, Celui-ci, érovant bien 

ié pas soirée, ci compagnie dé téur, véné- faire, introduisit-un. peu: de. rhum. 
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deja chges. ue Teés més 
d impots, CU br à despir; 
lis ont fait RTL qi éfforts : hérot- 
l'aues on faveur de. Ip, éalise . Les 
maires, des villes dt ls préfeis dés 
{ji acpart enients, Era SALE pv CS 
|Earchitéctes et les: +5, à Lo 
Tœues Îyè 


fait, SES. discours en. français, et ill} 
HIONUFÉ qu'il en connaissait, fort | f: 
bien. les détours, Tehitchérine, les F4: 
Houmhins, Sérhes, Polonais,.T chéco: 
Sloviiques,  Esthoniense- Lituaniens, | 
AT “on?.parlé, franc 
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Les Centres Franco-Canadiens 


/ . . 
SERVICE SPECIAL DU ‘PATRIOTE DE L'OUEST” 


Ve 


Avec une felle présidente, on gst as- 
suré que ce bazar dépassera ceux 
des ‘deux années précédèntes, Tou- 
tes les daines et demoiselles vont se 
mellre à Pocuvée immédiatement, 


“"JERWOOD, Sak. 


jee pustoralé : = Ammétdiate. 
“eut aprés les Fêtes de Willow. 
touch, Sa Grandeur Mur Mathiou 
Sutra quelques missions environ 
unter. Les ratholiques de ces mis- 
jubilent, car [ils :-recevront 
peut la première Lois: Ja visite du 
prenner pasteur du diocèse, 
Uuici Litinéraire qui scra suivi — 
à noms d'et être empéché par ‘in 
auraine Llompératures 

Le Ltjuilet, Bengough, à 10 h, 30, 
anucdetton de lPéglise. tonporat- 
re, bencdirlion Œuné statue de St- 


EE Dee 


MEYRONNE, Sask. 


— La géunion de PA CF, 6, ponr 
le mois dé juin a eu Heu fe diman- 
che [8, aussitôt après la procession 
de la Fêle-Dieu, Les membres pre- 
sents se sont oceupés de Porgani- 
sation du concert Larrieu. 

= Dianche sole onze jui a- 
ait Lieu une partie de cartes au 


Sois 


hebet Messe "10 heures, Mar fprofil. du Bazar de l'automne pro- 
piveheveque" assistera au trône, chain. Les prit .étuient gracicuse- 


donnera Le sermon elle sacrement 
& confirmation A midi, banquet 
a da cale publique. 

{, quiet î 


metit offets par M. et Mine O, Para 
dis, Cette depnière est a notivelle 
présidente de Fassociation des ün- 
inves de Ja paroisse. Le prix des da- 
mes ful gagné pur Melle Anna Jetté 
et celui des messieurs par "Henry 
Paradis, : hf . 7, 
_—— Dans le courant du mois der- 
aier nous avons eu Je regrel très vil 
Jean. !, lle perdre M. et Mine Te Haves, Hs 
Le 16 juillet — Verwood, Grand’-{sont atlés s'installer à Gravcibours 
nee à 10 heures = Confirmation [el resteront ainsi nes voisins Dee 
bénédiction du preshvtère — Vi- [puis les’ débuts de Mevronne its 
te un cimetière à 2 heures. - A %/]n'ont cessé d’être très dévouèés à 
h. 46, visite de fx mission d'Horizon ;natre église. Mine Haves éluit, de- 
Mer adminis{rera aussile sacre- | * 
ent de confirmation" . 
En vacances -= MAL. les abbés 
Lussier, Lecfair el Grüpeau, profes- 
ours au cout de Gravelbourg, 
ont passé quete ours chez M, le 
Cure, M, Lesler aidera A le Curé 
pour préparer Les eñfants des mis- 
sions à recevoir le sacrement de 
confirmation en juiHet, —— 
Soirée = La soirve de magie Gt 
de imusique préparée par quelques 
paroissicns À obtenu. un.gros suc. 
er à Horizon et à Joeville, Ans 
deus endroits Passistance a été 
nonbreuse el enthousiaste, A cau- 
ete la manvaise température, Cellé 
de Onantoek n-été remise au 9 juil 
li tu soir, Nos automobilistes sc 
cappelleront tongtemps de ee vova- 
Les vovagonrs des “Maxwell? 
de, "Over" el mème des “Ford” 
ut dû coucher à la belle étoile! Te 
“ademment un vovage en auto n’est 


Grand'imesse à Joc- 
He à 10 heures Confirmation -- 
ennon pur Sa Grandeur Mur FAre 
nségne ee À 2 houres, visite au 
euuetiore -- À 5 h. 30, Contirmulion 
ds enfants de 'Quoentock à Püglise 


= 


a eu Hieu au presbviére, Elles luÿ 
ont offorl un petit souvenir en 16. 
aoiguage de leur affection el de 
leur'reconnaissanee, 

-- Le 39 maia eu lieu la clôture 
demois de Marie, Environ 45 puti- 
Les filles en bfane ont fait la proces- 
sion, escortant une statue de Ia Ste 
Vierge porlés par, quelques-tnrs, 
Puis, elles ont offert leur couronne 
u da Vierge Marie er chantant'le 
cantique conne: Bonne Ma 
C'étail très touchant, ‘ 
La procession du St-Sacre- 
ment, dimanche dernier, a été très 
réussie, . HV avait une nombreuse 
: k assistance el beaucoup de ferveur. 
pirs toujours sûrt Le parcours était marqué par des 

Darar =. Fel .qu'annoncé précé- branches d'arbres el les deux repo- 
dentent, notre Bazar anonel aura soirs, Pur an presbviére et l'autre 
lieu en octobre,  Mme’F.-X, Belle-Pchez M. Van Elslande, étaient”très 

lepr est l'orgauisatrice en chef.beaux, 
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Courtiers en grains 


À. Préfontaine, Président. E. I. Dufresne, Sec.-Trés. 
RAYMOND DENIS 


Représentant général pour là Saskatchewan 


D 


Lu seule Compagnie française ayant un siège. au 
Grain Exchange | 


Expédiez-nous vos grains par chars. Nous 
veillons soigneusement au grade et au 


dockage. Nous vous obtiendrons les meil- 
leurs prix du marché. :-: :-: 


.. .. 
.. On 


Si vous chargez par l'élévateur, adressez-nons vos billets 
demmagasinage (storage tickets), et nous nous arrange- 
rous dirertement avec la Cie de l'Elévateur. To 

Nous vous avancérons 75 pér cent, de la valeur de votre 
grain sur reçu du“ bill of londing ” ou des “storage tickets ” 
en attendant dé faire la vente, | | “, .à 

Il est très important pour les fermiers d’être représentés € 
à Winnipeg par une maison compétente ct honnête, à causes | 
des variations du marché. . 


_ POUR.OBTENIR LES METLLEURS 
SIGNEZ-NOUS TOUS VOS GRAINS. 


Le Comptoir Agricole! 
. 300 Grain Exchange, : WINNIPEG, Man’ 
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puis 1914, à la tête: de nos bazars, 

de nos sôirées, de nos fêles qu'elle 

drganisuit toujours avec autant de Î 
talent-que de coeur: elle laisse un 

grand vide parmi-les- dames ‘de In [tions considérables quatid il fut dé- 
paroisse, Ces derniérés fui ont fail Les pertés s'élèvent à en- 
éurs adicux dans une réunion quifviron 43,506, compreñant une ma- 


Jinais c'est trop tard, le gamin dit 


32 


ie 


” 


- Le concert Larrieit aura lieu 1e 
samedi der juillet dans l'église, Nous 
recevons de partôut des Jouanges 
de ce concert et espérons que tout 
Montmartre sera là suiniedi à 8 h, 

— M, Jos Laberge a vu sa grange 
détruite par le feu vendredi le 23, 
Le feu avait déjà pris des propor- 


couvert. 


chine à battre et engin, La foudre 
semble être Porigine du feu. Les 
assurances, couvrent $3,000:00 de ja 
perte, M. Laberge 
édiatement, | 

_— Plusieurs personnes se sont 
formées ‘en société sous le nom de 
fjontinattre ‘Furl association” el se 
proposent d'organiser une grande 
fête pour le 4 juillet; H Laura cour- 
ses et autres nimusements sur fe ter- 
rain ordinaire, L'entrée sur le ter- 
rain est de 56 cents et il y aura plu- 
sieurs prix, 

— Les dernières pluies ont don- 
né un nouvel essorl aux grains qui 
ont une magnifique apparence dans 
tout le distégt 

‘ SE ‘ 


MORINVILLE, Alta. 


En vacances —; M, Yabbé Armand 
Foucher, ecel., est arrivé vendredi 
matin du Scolasticat d’Edmonton; 
il passera ses vacances au presby- 
tère, h 

— Les élèves du collège ou: du ju- 
niorat ont regagné leurs familles 
pour. deux mois et demi, bien con- 
lents s'it faut en juger par Fappa- 
rence, Ce sont: MM, Emile et Jac- 
ques. Sylvestre, Wilfrid Boisvért, Ai- 
mé Bernier, Léon Riopel, Philippe 
Dupuis, Wilfrid' Gervais, Gérard St- 
Germain, Adrien et Philippe .Gi- 
beau, Ernest Menier, À, Beaupré, du 
collège des Jésuites; AL. Valérien 
Gaudette, du juniorat des Oblats, | 

— La sortie pour: les élèves du 


a rebätir itn- 


- 


Pensionnat de Morinville a eu licu 


jeudi dernier. Il ne reste plus que 
les demoiselles plus avancées, qui 
ont à passeNleurs examens, 
M. FX. Messier, qui n'est 
phurtant pas élève du couvent, 
prend quand méme une quinzaine 
de jours de vacances, avec Ja per- 
mission de M. le Gérant de la Ban- 
que d'Hochelagu, chez des parents 


Ja Wainwright. 


…. [L'état actuel des grains est sa- 
tisfaisant; mais l'on entend dire un 
peu partout qu'un peu de pluie ne 
ferait pas de'mal, | 

— Nombre de maisons ont fait 
une toilette complète; Fexemple est 
contagieux, Dans le cas présent il 
faut s'en féliciter. On ne saurait 
croire tout le bien que pent faire à 
des murs noirs et défraîchis une 
couche ou deux de peinture, 


Qi 


BIG RIVER, Sask. _ 


Voici une petite, remarque que 
nous faisons sans rancune ni acri- 
monie: des braves. gens de Shell 
River font des gorges chaudes ‘de 
Big River, ils disent que nous exa- 
gérons dans notre chronique. Pour'- 
quoi alors plusieurs que nous pour- 
rions nommer sont-ils venus : tra- 
vailler iei l'hiver dernier? 

— Nous avons eu la semaine der- 
nière la visite de quelques amis de 
Vonda, 

Education et éducalion! Un ga- 
min de sept ans prend un canif dans 
les poches d’un habit Iaissé hors Ja 
maison: le propriétaire réclame, 


Pavoir perdu; il l'a probablement 
vendu, La maman, bonne femme, 
le menace de la police s’il récom- 
mence; le bambin fait une moue si- 
nistre, tourne les tatons et déclare: 
“fa police n'est pas toujours là!” 
Chez nous, on eût dit: le Bon Dieu 
va te punir, il est partout et voit 
tout. C'est la différenèe, entre Pé- 
ducation sans Dieu et l'autre. 


ance de cinéma à la, vogue, disait 
à un compagnon du même âge: “Qüe 
feras-tu quand tu seras grand?” Je 
serai marehand répond l'autre; j’au- 
rai toujours des bonbons. Et toi? 
-— Moi? je serai voleur de, grand 
chemin, aurai toujours de l'ar- 
gent.” N'est-ce pas assez triste, ce 
fruit du cinéma et de l'écolé publi- 
que? our n 
— Depuis quelque. temps c’est 
une procession d’explorateurs et de 
prospecteurs qui partent pour Je 
Nord. Si on gn juge par les prépa- 
ratifs, le Nord n'aura plus de secrets 
après cette année. , : 
= Nous avons le plaisir d’annôn- 
cer Ha naissance d'un fils à M. et 
Mme Fidèle Doucette, braves Aca- 
diens.. Get enfant, qui est le quin- 
zième dela famille, Î 
sous le nom de Jean-Marie. M, Nar- 
cisse Dégrace -et la, soeur, de l'én- 
fant, Melle Béatrice Doucette, nt 
été parrain et marraine; ne 
= N'oubliez pas qu'il y a ici un 
représentant de'la Cie Caille, fabri- 
cants des’ fameux moteürs marins 
dits Motogodilles: ‘c'est le dernier 
mot 


En boîles métalliques d'une 
/elb. - et en 
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"HOWELL, Sask. 
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re . La récolte s'annonce toujours 
ei, % trés belle pour eet automne, La 
(EE ire | lompérature a toujours été très bel. 
59 “Ens) les mais maintenant il nous fau- 
. ‘ $ drait un peu de pluie et il laut es- 

… N Un pérer que nous l'aurons bientôt, 

1 s E a Le grain de la récolte de l'au- 
tomne dernier est presque tout ex- 
pèdié, il n'en reste que quelques 
chars dans des grainvries des fer- 
ntiers, les élévateurs sont tous vides 


et à la veille d'être fermés pour 
quelques mois. Trois vent vingt-cte 
un chars de blé expédiés d'ici à dute 
depuis Le premier septembre 1921, 
c'est très joli, 

Quatre de nos élèves du cout 
vont, ACCOMEEIRHNORS 
Mère StAlnin, sont allées passer 
leur exumens à Humbolt eutte su 
maine, Nous leur souhaitons grand 
suCvès, | 

MAL A 1 Masson et JS M 
Guillemette, consvillers da village, 
sont partis mardi pur Endian Héad, 
Susk., comme délégués à la conven- 
on des municipalités, : 

MM. Aumand Hosceir et JF, Bliin, 
élèves du collège des Jéénites à Ed- 
Munton, sont arrivés! dans leurs’ fa- 
milles pour le temps de vaeunves, 

Le juin avait Dieu te mauiage 
de Melle Germaine Norman, Ole 
uinée de M, 1, Normand, notre mule 
dre de poste, avee M, Eugène Probin, 
côontrenaitre den compagnie From 
blav, qui n fuit les travaux dé notre 
couvent ici, C'est M, Joseph lPo- 
Bièvre qui a en l'honneur de servir 
de père ae marié et M, 4 Jardon, 
de ln Banque d'Hochelagn qui n été 
aareon d'honneur avec Melle Mitde- 
line, soeur de la mariée, La céré. 
iouie na été très belle, et uprès ut 


d'une soeur, 


paqueis 


2e ne memes eee à mens meme T'amemercicee cu me ee eee A 


Les affaires de ln miunivipatité 
ont été trouvées en bo at di Île 
travail du svorétaite absolunient He 
réprochable sous 1übs rapports. | 

C'est une nouvelle «ui el dé na 
ture un luire plalisii à tous les von 
“bibuñbles et nous nous ehnfféssons 
de présenter nos sincères félloitus 
tions aux membres dh Cohseil et nu 
secrétaire, 


térieurs ‘s’adaptant à 
quelle barque où euanot, 

_—— On annonce plusieurs voya- 
gours venus du Nord, entre autres 
M. Bothwick, du Lac Vert, 

. Ces jours déruiors il s'est pris 
plusieurs terres à Bodwin, station 


n'importe 


voisine, 
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HOËY, Sask. 


mme tee Darren ememnnane onnde ee nee, 


Le conseiller, de notre division 
va sans doute s'attirer les louanges 
de tous les fermiers de l'est:du vil- 
lage qu'it vient ‘de doter d'un che- 
min de d'anilles, exécuté sous lFha- 
bile suryeillance de M, Fred. Robers 
ge, Cette route sera l'une des moile 
ieures ct des mieux faites que nous 
possédons, : 

Uu bravo pour M. Parent et nos 
remerciements à tous ceux qui ont 
travaillé à la construction, 

— Branle-bus de combat à notre 
suceur$ale "de banque. M. Roberge 
et son élat-major sont arrivés pour 
procéder à l'inspection annuelle. 

Tout Île travaille d'arra- 


smmmenmmsenede  : 


Concert Larrien — A notre pu- 
roisse élait réservé l'honneur. du 
concert d'adieu de M, Larrleu et de 
sus artistes nvnnt-leut départ pour 
le Saskatchewan, De tous les ré- 
gals que de trio n servis au Müinilobh, 
nous eûmes donc tu meilléure part: 
le dessert, ° , 

L'éloge des artistes west plus à 
faire, Qu'il nc sulfise de dire que 
l'unanimité de la presse à les von 
plinenter n'est due chose’ des plus 
justes, 

Dès le début du convert, les artis- 
tes ont conquis la sympathie et l'ad- 
miration de l'auditoire, La Veiliée 
Bretonne à laquelle tons füines con- 
viés fut des plus chptivañtes ct des 
plus amusuties, Marie-Bonne prou- 
ua d'une manière bien fvpique à 
Mariec-Jeanhne que: | ; 

“Cest pur COMIN'CA ue lroi- 
vera un bon imuri dii l'épo set 

On nous applis itssiev qu'il Pal 


déménagements successifs et récents 
dé notre établissement de crédit ont 
quelqué peu bouléversé l'ordre dans 
les archives. H'serait à souhaiter, 
(et c’est autant le désir de la popu- 
lation rurale: qué” de la population 
urbaine), que MM. les inspecteurs 


SAÏNT-CLAUDE, Man. 


iagnitique et bon diner chez A 
Normand, auquel prirent part de 
nombreux convives, les mariés purs 
Hirent pour Saskatoon Leurs nom- 
breux amis leur souhaitent tout fu 
bénhout désirable et longue vie, 
-_. Les amateurs de tennis ont or- 
gañisé un cb qui promet d'avoir 
un grand suceës, si l'on un juge par 
le nombre des tuembres inserits le 
soit de l'assemblée, Les officiers 
élus sont: MAL EE, Beaudrx, prési- 
dents J M Guillemette, secrétaire: 
4 À. Turcotte, gérails A, FE. Mus- 
son el 4, H, Lalronière, conseillers. 
Une constitution a été adoptée pour 
le règlement des membres. 
Dés cette semaine, huit des mom- 
bres sout allés faire une visite 44 
club d'Abordeen el ont ‘été recus 
chaleureusement, Hs out rapporté ln 
moitié des prix, C'est plus qu'on 
aurait pensé, vu que la plupart des 
niviours joueurs étaicnt absents 
du village, 
Nous attendons ar visite 
Joueurs de Vonda bicntot, 


dos 


AUS, 


monde 
che-pied et ln besogne se trouve 
d'autant plus compliquée que Îles 


levue et de Saint-Louis, qui s'étaient 
rendus en grand noïnbre, se sont dé- 
larés des plus satisfaits du  pro- 


sportif. 
aù camp 
À Celest en train de former.un club de 
même bout d'homme, après une Sé-{fennis qui promet de fournir un 


a été baptisé 


124" juin. 


en fait de moteurs portatifs ex: 
: mit. 1. 77 


lait penses du plat de résistance dus 
Bretons: “Les Crêpes, Rien d'é. 
tonnant aussi que les Piusstehs se 
firent battue: Les Bretohs, “ea vous 
les retournalent, comine ils retolir- 
nent leufs crêpes, 2. : 

Quoi de, plus empoifnihüt aussi 
aue Ha soirée canadienné diii nous 
fit revivre et goûler de si heurèu- 
ses impressions, Qu'il hous suitise 
de nous rappeler “La Bénédiction,” 
el puis “Les épluchettés." 

“L'inpressario” de M, Labriou est 
des plus amusants et des plis fé- 
condsien lecons morales et patrioti- 
ques: où ndus moñtre que nous n'a 
vons rien à ettvier, à apprendre de 
nos voisins d'oultre-quarante-tin- 
quiènie en même temps qu'oh nous 
mel en garde contre leurs us et cou- 
tunes, . .. 

Le souvenir du concert restera 
impérissable et pour le revivre nous 
n'aurons qu'à chanlek Ja ehfnsott 
du Manitoba que M. Lurrieu nous « 
apprise et nous n fait clinnter à In 


suite de M. Dupräitl En voiei Je a dm , 
‘Nous so 


n'ométtent point, dans leur rapport, 
de’ signaler le pu de commodité 
dont doivent s'accomoder les em- 
ployés de la succursale de Hoev ct 
qu'ils insistent sur la nécessité qu'il 
v aurait de cons fuire des bureaux 
plus confortables et mieux placés, 
Notre fête Sportive a rempor- 
té un suecès complet, l'assistance 
était considérabhle'et les amusements- 
ne imanquaient pas. ‘Courses, par- 
tie de balle, envolées,. d'aéroplane, 
séance de prestidigitation, il + en 
avait pour'tous les goûts, Les au- 
tos sillonnaient lé terrain en tous 
sens. ‘ ent 

La population se pressa'toute Fa- 
près-midi autour'des comptoirs de 
MM. Neefs et Georget, où se ser- 
vaient des rafraîchissements variés, 

Notrè équipe dé bulle au camp é- 
tait en train de remporter üne vic- 
toire éclatante sur celle de St-Louis 
quand la pluie commença et força 
les clubs rivaux à-discontinuer. Le 
résultat était de 7.à 0 après la troi- 
sième manche, ‘ | 

Le programme de la journée fut 
foreément abrégé à cause de la pluic 
mais celle-ci vint tant à propos, 
pour faire du bien aux récoltes 
qu'on la reeûl avec bonne grâce el 
suns maugréer. 

On continua de s'amuser dans le 
village et à la salle Neefs jusqu'à 
une heure assez avancée de In sai- 
rée, ' 

Nos amis de Domremy, de Bel- 


… De passagt ivi colle semaine, 
M, Osins Ouellet, : en route pour 


Cm rertenpeu ne demontage at tet 292 9 


Soulage des Douleurs 


“avais des douleurs dans le dos 
et les genoux," éerit Mine At 
Herbek, de Phitlips, Wis mais de 
Novore du br. Picrre ma vivement 
soulagée de mon mal” Ce remède 
horbeux populaire aide Br nature 
dans Lu restauration des fonctions 
normales du svslème ef ninsi souln- 
ge, et élimine teutes sortes, de dou 
leurs, Jne peut être obtenu chez 
les droguistes. Des agents spécinns 
le fournissent, Pour renseigne 
ments dorire à Di Peter Fabhrney & 
Sons Co, 2501 Washington Blvd, 
Cliicago, HH, 

divrés esempt de draifs an Gana- 
da ‘ 
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refrain: 

“Que toujours, qu Muniloba, : 

Les grands péres, les petits qns, 

Conservent l'amour de la race, 

Sur celle terre que Dieu nous don- 
na 

Que le ramean le plié vivare 

Fleurisse à Saint-Honifice. 

Dans son discours de remercic- 
ment, M. le Curé exprinia le désir 
que cette chafñson fût apprise dans 
les écoles de fa paroisse et ohautée, 
dès cette semaine, à la distribution 
des prix. C'est, croyons-nous fa 
manière Ja plus pratique de la con- 
server. 

La foule nombreuse acevurue ati 
concert se retira ravie et enchantée 
après les chants de-“O Cantda” et 
de “La Marseillaise” qui furent en- 
levés avec un brio remarquable, 

“Adieu et at revoir,”-a dit Mon- 
sieur Larrieu avant de nous quit-f 
er: *- 


pour réparer les voitures, Notrd 
travail est rapide, complet et nos 
prix sont très raisonnables, 
découvrons à première vue ca qui 
est défectueux, Nous sommes spé- 
cialistes dans toutes- les branches 
du métiers nous possédons l'hutboté 
el les avantages qui nous permets 


gramme de la journée, se: promel- teut de garantis tous nos travaux, 


tant de revenir à la prochaine oc- 
-asion, 

Les enfants furent particulière- 
ment divertis par le présence d'un 
our$ apprivoisé auquel son maître 
avait enseigné bien des tours qu'il 
exécutait de bonne grâce. 

Mentionnons, en passant, que cet 
ours doit être d’origine américaine 
et probablement mMéthodiste; il ne 
boit que du coca-cola! 

— L'école du village fermera Île 
ler juillet’ pour des: vacances de 
trois semaines, et'nous avons Île 
plaisir d'annoncer que notre insti- 
tuteur, M. Louis Charbonricau, fera 
partie du comité chiärgé de corriger 
les examens du Département d'édu- 
cation dans la région de Piince-Al- 
bert, ot ' 

— Notre village sera bientôt des 
mieux organisés au point de vuc 

Après uné.équipe de balle 
qui nous fait honneur, on 


Erdman & Sons 


À travers les Montagnes | 
Hociteuses Choix de | 
routes sur terre ct sur 
mer pour l'aller et le 


très agréable passe-temps aux jeu- 
EE retour, Un magnifl- 


nes gens du village, ‘+ 


. — Un télégramme, nous arrive à TS que voyage de 750 mil. 
Pinsiant nous avisant que le Trio les que mer entre Prin 
Larrieu sera ici le.8 juillet.et. don- su cs Htupvrt, Vancouver, 


nera-uu concert dans la salle de M. Victoris et Seattle, 
Neefs, bien connue sous l'enseigne 
“Au Fourbi,’ à 8 heures du‘soir. 7 

Les billets sont en vénte.à Dom: 
à la Ban- 


Les convolo du Os 
smadlen National pause : 


cent à toutes les nl. JASPER PA us LODGÉE” 


réniy chez M. Demers'et” 


me de Montréal; à Hoëey, àla Ban- à 3 Le 

que et au secrétariat de a munici- titudes dans leg TAC BEAUVERT, JASPER, ALFA. 

palité, L Montagnes Racheu- OUVERT DU 15 JUIN AU 15 SÉPTÉMEHRS 
-Noûs espérons que‘ tous. les citéy- nc out le confort moderne, etc. On y jouit du panorama 

ens de langue française, de la ré- EBSs des plus houtèés montagnes, 


gion ne manquer ont, pus cette don ! [NN T ; D — té 3 
ne aubaine, autan pour. avoir ai sde . : ER . . 
‘plaisir d’entendre.des artistes dont jlE 0 fardez ill PObtanee t vous feront du bien ainsi 
la réputation n’est plus à faire que qu à votre farmile, tenez tous renseignements et in 
pur prouver à ces sympathiques vi- [||.. formationo de n'importe lequel de nos agents. Réservez, 
votre billet maintenant. Deinandez notre livret d'infor- 


siteurs de France fétee dt'groupe || 
de langue française'de notre dis- 
-imations pour tourictes, ilot gratio, ” oi 


trict, M oever ref 
7 Le: conseil münicipal "de Hacÿ 
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Nous : 


NAL 


En voyage à la Côte, passez quelques jours à 


Lu] 


ÿ 


CORC CET, 


Ÿ Mencham, Sask,, où iLva remplacer 
Pagent de station pour quelques se- 
maines, 


aan mme scasene Ÿ QU Due mure cou 


BEAUVALLON, Alta. 


nmnamasaass 


Dimanche dernier eut Heu en 
notre localité la procession solcit- 
nelle du Très Snint-Sacrements L'é- 
dlise avait été magnifiquement dévo- 
ré pour a circonstance, par Les 
damies et demoiselles, Une loule 
nombreuse assistait à la messe, ot le 
soir, à huit heures, suivait aveu re 
cueillement et piété li procession, 
y avait reposoir chez M Edonard 
Roberge, 

…. Le 4 juillet prochain at Heu 
à Beatvallou, 4 bénédiction d'une 
iugnitique élurhe du poids de près 
de huit vents livres di à la pénero- 
sité des: paroissiens et amis, Cust 
ln premicre eloche de ti mission 
dont s'ornera tiotre future église car 
on doit consttire de nonvens le 
printemps prochain, 

M, l'abbé Bepase, eur de Flore 
macuiée  Concvplion  d'Edmontén, 
représentant de Sn Grandeur Mgr 
PArechevèque, présidern In cérémo 
uie et sera ateompagné dun prèôtre 
qui dounern nue allocution on vus- 
ses La Fte promet d'être grandio- 
se, car après dt cérémonte, 4 at 
ra banquet, Joux el amusentents 
out tous. Les ons de Boangvallon 
nvitent spécialement les parois: 
siens de Stbaurent et des autres pue 
roisses environnantes à se joindre à 
cux. C'est lu promière bénédiction 
de cloche à Boauvatton, el l'orge 
uisation de ln cérémonte val confiée 
üù A l'abbé Louis Tremblay, curé 
de St-LanrentErossent et nnsst nos 
ire desservant, Nous espérons qué 
l'on s'v rendra nombreux, 
_- Le 19 juin oul lieu à Brosse, 
la sépulture de dosoplh-Jennugide. 
Sinon, enfant bioncaimé de Alphon. 
se Simon, de Stlghace, © (était 
Agé d'un mois ol 4 jours, Nos plis 
sincères condoléanres à le familte 
éprouvée, 

ET Es 

OTTAWA OM, TA, Crerar, chef 
des progressistes, vient d'avoir 46 
Ses partisnis el se8 anis ui 
ont présenté des ruses el lui 061 a: 
dressé des félicituntions, 


DUBLIN --— AMavy MaeSwiouy, 
soeur du maire de Cork, est nt tonte 
bre des enndiduts adversaires du 
traité qui ont été batfus, 


Émenenerrennemmeeneipnenn ree-eers ui gg 


nement nn snemenmenieti ne del HÉRN E 


Quand vous avez besoin 
de bois de construetion, 


porto vitrées, cndren, montures, 
chmont, bbaux, pire, Inttes, 
bardenux, polunux do elôluis, 
argllo réfrnetnire, Jattes métulli. 
ques, bois frane pour plinohur, 
planches à lambris, chaxhofs à 
forgn, poll pour pliñlre, toiture 
préparée, paplor pour conhtrna. 
ous, Lots ou charbon, 


Pééphoncz na No, 2743; 
uotro ennilon vous npportefa & 
l'inatnnt ce que vourn désirez, 


SEC CA RS TIR GET 


es experts 


DE pt. 
miser. 
LL Le ie 
te 


ent 
Le 


©: Prince-Albert. 


? 


Choix de routes lôn- 
geant les Grands Encs, 
Visitez Loronto, lo beau 
. vieux Québec, Descén. 
FS äez le St, Laurent, visl. 
tez Îes Milles Ëles et les 
Chutes Ninenva, 


, Dans votre voyage 
‘à J'Est passez, quel. 
ques fours à “MINA- 
KI INN°—4115 mile 
les à l’est de Winnt- 
peg, 
. WM. : STAPLETON, 
Agent loco! 
Service des Passagers 


. Säshsatoon, Sasls, 


4 " 


a eu,sa séance régulière, samedi, le |! 
Entre ‘auires ’correspon- 
dance, le-Gonseil à pris gonnaisson- 
ce de la copie du:fnpport de Pins- 


\ 


“ 
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= en 
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Prince Albert 


A . 4 . 
La Saint-Jean-Haptiste: 
« 

Dimanche dernier, solennité de 
la Saint-Jean-Baptiste, a messe de 
10 h, 30 a êté célébrée à la cathédra- 
le par M, l'abbé Ouellette, curé de 
Wakaw. ‘ ‘ 

M. l'abbé S. Caron, chancelier du 
diocèse, a prononcé le sermon de 
circonstance, Il a fait un éloquent 
exposé des devoirs des Canadiens 
français envers leur patrie, Après 
avoir bien fait comprendre que no- 
tre’ affection et notre respect pour 
elle doivent se manifester pendant 
les 365 jours de l’année, l’orateur 4 
indiqué les trois vertus patrioti- 
ques que nous invite à pratiquer la 
célébration de notre fête nationale: 
.la foi, l'espérance et Pamour. Nous 
devons avoir Ja foi en Dieu, la foi 
dans la famille, Ia foi dans l’école, 
la foi dans la vie sociale. La mis- 
sion des Canadiens français est, 
avant tout, une mission d'apostolat 
à laquelle nous devons rester fidè- 
les, Notre patriotisme a le droit 
d'espérer en l'avenir parce que Île 
passé nous est une garantie; mais il 
doit être un patriotisme pratique, 
raisonnable mais sans compromis- 
sion, et il doit se traduire en bon- 
nes ét fortes résolutions, 

Le choeur de chant a exécuté des 
cantiques francais et le Credo de 
la messe de Peter, 
‘ —————— 0: 


Le fête du Sacré-Coeur 


LA 
# 


Un grand nombre de fidèles ont 
assisté aux offices religieux vendre- 
di, jour de Ja fête du Sacré-Coeur, 
Le Saint Sacrement a été exposé 
toute la journée et les visiteurs n'ont 
jas manqué à Jésus-Hostie, Le soir, 
le R, P. Fabre, O.M.L, a prèché sur 
la dévotion au Sacré-Coeur et il y 
# eu procession solennelle du Saint- 
Sacrement. 


————————— 10; ———— 
Le concert Larrieu le 7 juillet 


L'annonce du concert Larrieu, le 
7 juillet, suscite un vif intérêt dans 
notre ville et aux environs, Il n'y 
a rien de surprenant à cela, chacun 
sait que nos Franñco-Canadiens sont 
toujours avides d'entendre de belles 
‘chansons, bien interprétées, et ils 
n'ignorent pas que. ce sont de vrais 
artistes qu'ils entendront ce jour- 


à, ; 
Les billets s'enlèvent déjà rapide- 
ment. On peut s'en procurer au 
Patriote de l'Ouest et à la Banque 
d'Hochelaga aux prix de 0.75 pour 
grandes personnes et 0.25 pour en- 
fants. : N 
Rappelons que S, G, Mgr Prnd’- 
honune a bien voulu accepter de 
présider cette soirée qui ne manque- 
ra pas d'être très brillante. 
0: 


350 quarts de section à pren- 
:: +  dre- 


Le bureau des terres de Prince- 
Albert. a reeu‘avis du département 
de l'intérieur que celui-çi a rap- 
pelé son instruction du 2% septem- 
we dernier, par laquelle toutes les 
terres aux entrées cangelées se 
trouvaient réservées et ne pouvaient 
ètre prises par les colons, Environ 
350 quarts de section vont ainsi se 
trouver disponibles, après. les dix 
jours d’affichage obligatoire, Ces 
terres se trouvent sur différents 
oints de l’agence de Prince-Albert, 
Là où des travaux ont êté faits, ils 
doivent être payés. par le candidat 
à l'entrée, On peut se procurer 
une liste de ces terres en s’adres- 
sant au bureau du gouvernement, 


iolente tem 


Dégâts considérables — Plusieurs pertes de vie 


WINNIPEG — Vendredi dernier 
le Manitoba a été visité par une tem- 
pête qui, à Portage-la-Prairie, à at- 
teint les proportions d'un cyclone et 
causé des dommages considérables, 
en méme temps que des perles de 
vie. Elle s'est abattuc sur Brandon 
à 2 b. du matin, sur Portage-la-Prai- 
rie à 3 h. et sur Winnipeg une hou- 
re plus tard, 

n signale la mort d'un jeune gar- 
çon de 14 ans à Portage-la-Prairie, 
d’un enfant de huit ans à Winni- 
peg et d’un bébé de neuf mois à Ly- 
diatt, Man. Les personnes gravé- 
ment blessées sont assez nombreu- 
ses, 

A Portage-la-Prairie, 
Forsythe a êté frappé par la foudre 
et dôtruits la manufacture de la 
Cockshutt Plow Co, a été emportéc 
par le‘vent: les loits des églises pres- 
bytérienne, méthodiste et anglicanc 
ont été enlevés; des hôtels ct des 
maisons ont été sérieusement en- 
dommagés dans tous les quartiers: 
de gros arbres ont été déracinés un 
peu‘partout. Le vent atteignait une 
vitesse de 100 milles à l'heure, 

A Winnipeg, la tempête a été 
moins terrible. Le vent soufflait à 
une vitesse de 84 milles à l'heure e 
il est tombé trois cinquièmes d’un 
poucé de pluie dans quelques minu- 
es, au Moment où le vent était le 
plus violent, Les poteaux et les fils 
de télégraphe ont été abattus et les 
communications interrompues dans 
toutes les directions, 


Ecole indienne détruite: 

REGINA Itécole indienne 
presbytérienne de Ia Vallée Qu’ap- 
pelle au nord de Broadviews, a été 
terriblement endommagée par la 
‘ tempête qui .a passé sur le district 
jeudi soir, Le toit a, été enlevé et 
l'intérieur s’est trouvé : considéra- 


blement détériorê par le vent et | 


Peau, - Les: 60 ‘enfants qu'elle abri. 
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Pélerinage diccésain annuel de 


et demie, soit environ 375,000 hoim- 


N.-D. de Lourdes à 


Saint-Laurent 


Le pélcrinage diocésain: annuel 
à N.-D, de Lourdes, de St-Laurent, 
près de Duck Lake, aura lieu le di- 
Manche 16 juillet, D'après un in- 
dult spécial accordé en 1920, une 
indulgence plénière est accordée à 
tout fidèle qui recevra le Sainte 
‘ommunion ce jour-là à la Grotte, 

Tous, les prêtres du diocèse sont 
autorisés et même invités à recom- 
mander à leurs fidèles de faire par- 
tie du pélerinage et d’y apporter 
beaucoup de dévotion et de recueil- 
lement, 

H. Delmas, ptre., O.MII. 
- Directeur, 


10:— 


— Vendredi, jour de la fête du | 


Sacré-Coeur, selon a coutuine éta- 
blie depuis plusieurs années, le per- 
sonnel du Patriote de l'Ouest et le 
comité exécutif de l'A, C, F, C, ont 
renouvelé leur consécration au Sa- 
cré-Coeur dans ja salle de rédaction 
du journal. 

-— Le 24 juin, la fête de Saint- 
Jean-Baptiste a été célébrée avec Îa 
solennité habituelle à l'Académie 


té des cantiques français. Les re- 
ligieuses ont benucoup regretté, 


M. I 


Vonda, étaient de passage ici samé- 
di, venant de Debden. \. 

— M. et Mme M, J. McClockey son 
partis pour un voyage de vacances 
dans l'Est, : 

— Dimanche a eu lieu l'initiation 
de 66 nouveaux membres dans la 
Société des Chevaliers de Colomb. 
Le matin les Chevaliers ont assisté, 
en corps, à Ja messe de 8 h, 30; le 
sermon de circonstance a été donné 
par le R. P. Panhaleux, 

Le soir au banquet, il y eut dis- 
cours par M. l'abbé S, Caron, le" R. 
P. Panhaleux, par MM. Strickland, 
H. KR. Fleming, W. Tra- 
cey, GC. Cunningham, T. J. O’Leary, 
J, A. Fortin, J. P, Johnson. 11 y eut 
en outre chants par Mme J, E. Mor- 
rier, Mrs, S, Miller, 


J, 


PARIS —— Les nécessités de la dé- 
fense nationale, l'attitude hostile de 
l'Allemagne ‘et l'obligation où nous 
sommes de Ia contraindre à exécu- 
ter Ie traité de paix, ont amené le 
gouvernement à conclure que notre 
force militaire du temps de paix de- 
vrait comprendre: 

Une armée de couverture solide 
sur le Rhin, constituée à six divi- 
sions; 

A l'intérieur, un noyeau de forces 
actives destiné à assurer l'inviola- 
bilité de notre territoire; . — 

Dans nos colonies et dans Îles 
pays sur fesquels nous avons un 
mandat, des garnisons suffisantes 
pour garantir le maintien de Pordre. 
C'est en se basant sur ces conditions 
que le projet de loi des cadres et 
des effectifs a évalué les forces du 
temps de paix à°-29 divisions mé- 
tropolitaines, dont 12 renforcées, 3 
divisions coloniales, 5 divisions de 
cavalerie et 2 divisions aériennes 
donnant un effectif total de 690,000 
hommes, 

Ces 690,000 hommes seraient ré- 
partis de La facon suivante entre les 
diverses sources de recrutement: 
473,000 Francais, 107,000 indigènes 
Nord-Américains, 100,000 indigènes 
coloniaux, 10,000 étrangers, 

Pour obtenir les 473,000 Français, 
il faut appeler au moins une classe 


tempête, Les autorités du Canadien 
Pacifique estiment que les pertes 
s’élèveront de 25 à 75 p.c. du rende- 
ment total; mais avec des condi- 
tions favorables ces chiffres peu- 
vent être atténués. 

Des milliers de dollars de dégâts 
ont été également causés aux machi- 
nes agricoles Jaissées dans les 
champs où dans les hangars effon- 
drés. 

Les districts de Minnedosa et de 
Beautiful Piains semblent être ceux 
qui ont le plus souffert, 

On considère comme presque mi- 
racuieux qu'il-n'y ait eu qu'une 
mort à Poñtage-la-Prairie où la dé- 


l'élévateur’! vastation a été telle, dans la ville 


ot le district, que lon estime les 
portes à enviran deux millions, - 

Dans le nord de la Saskat- 

chewan 

; PRINGE-ALBERT — Le 21 juin, 
jour du solstice d'êté, le thermomè- 
re a atteint 860 à l’ombre et la cha- 
leur était excessive, Vers 5 h. 30 
dans l'après-midi, un violent orage 
est venu brusquement, accompagné 
d'éclairs, de tonnerre et de grèle, 
En moins d’une heure, on avait en- 
registré 1,16 pouce -de: pluie. 

La violence de la tempête a abattu 
plusieurs arbres et quelque peu mal- 
inené les légumes des jardins, mais 
le grain n'a pas sonffert. L'orage 
wa d’ailleurs atteint qu'une lisière 
le long de la Saskatchewan. _ 

Un peu plus tard dans la soirée, 
un cyclone. cxtrèmement violent :n 
visité les districts del Crystal 


Springs et d’'Invergordon. Des mai: | 


sons-"ont êtè bousculées,. des écu- 
ries démolies, des arbres et des po- 
teaux de clôture arrachés, Il a plu 
et grêlè abondamment, mais la ré. 
colte n’a pas souffert, 

A Crystal Springs, la maison de 
Fred, Turgeon a été déplatée de 


. fait ont pu s’échapper sans accident, [plusieurs pouces de dessus ses fon- 
L'école avait été construite l’année | fañions et les autres bâtiments de 


dernière, par l'église presbylérien- 
ne et le gouvernement fédéral. 


. Les dommages aux récoltes 


la ferme ant été très endommagés, 
À la ferme Viens, l'écurie a été en- 
tiérement démolie. A la ferme 


Reid, on n’a pas retrouvé trace, le 


.? La grèle, le vent et la pluie ont flendemaih, de l'écurie, 


grandement endommagé les récol- 
tes dans Île territoire Visité par la 
1e \ 


On ne signale aucun accident de 
personne, 


_{ M. et Mme Raymond Denis, de. 


LE PATRIOTE DE L' 
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MceCALLUM, 


mes, auxquels vicndront s'ajouter 
les 100,000 hommes du contingent 


permanent envisagé. (engagés et 
rengagès)., Actuellement leffectif 
des engagés et rengagés est d’envi- 
ron 73,000, soit en déficit de 26 
pour 400. 

La nécessité d'appeler une classe 
et demie entraîne donc lobligation 
du service militaire de dix-huit 
mois: il faut s'y résigner sous peine 
de nous trouver désarmés devant 
une Allemagne formidable, 

—— ©" 10} ————— 
Une leçon à retenir 


Dédié aux Canadiens inconstants 


et trop crédules 


MONTREAL .— M. Auguste Bar- 
botin, 920 rue Bordeaux, de retour 
de Bradentown, Floride a été inter- 
viewé par un journaliste à qui il a 
donné des renseignements sur l'en- 
droit qu’il vient de quitter. 

“Je suis heureux d’être revenu au 
Canada, dit-il, et je désire faire con- 
naître aux Canadiens français les. 
dangers qu'ils courent à quitter les 
terres fertiles de Ja province de Qué- 
bec pour alier crever de misère 
dans. des pays réfractaires à l’agri- 
culture, Je suis cultivateur de mon 
état.’ Natif de Nantes, je suis arri- 
vé au Canada, il y a 18 ans, et je me 
livrais à la culture de la terre aveë 
beaucoup de succès à Val Barrette 
(Labelle), quand je me laissai ga- 
gner. par les promesses alléchantes 
dé certains agents d'immeubles, qui 
nous promettaient mer et monde, si 
nôus allions nous établir à Braden- 
town et à Manatie, en Floride, Le 
sol, disait-on, est des plus fertiles, 
les produits viennent en abondan- 


porter au marché voisin, on n’a qu'à 
attendre Les acheteurs qui viennent 
les chercher. 

“Il y a 21 mois, je me décidai à 
partir avec ma famille et quelques 
autres fermiers canadiens. J'ache- 
tai 10 acres de terre à $100 Facre. 
Là, nous ne tardñimes pas à connaîi- 
tre La misère noire, Les terres sa- 
blonneuses deviennent grises; elles 
sont arides et infcrtiles. Il y à plu- 
sieurs millionnaires établis dans 
cette région, où ils bénéficient d’un 
climat agréable et sain, mais eux- 
mêmes se sont étonnés de voir un 
établissement agricole parmi ceux. 
Hs nous ont dit que les terres se 
vendent $10 de Pacre et cela pour 
Autres fins que la culture, L'eau 
n'est pas bonne et celle des puits ar- 
tésiens est sulfureuse, Les récoltes 
se perdeht toujours, soit par le sè- 
chercsse, soit par les pluies. 

“Les terrains qu'on nous avait 
vendus sont assujettis à des droits 
de ceupe de bois illimités et les pro- 
priétaires ont aussi des contrats 
pour la térébentine, Ils passent 
sur les terres sans qu'on puisse S'y 
| opposer. 
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‘par excellence, ‘ 


ELLE TT TI > LL D HET NNENe TTÉTTE LITE Le HET à EF 


A ” ê, 
JA RU A a 
‘ LA CCI à ee FS AT ES a 6 D À de 
Âssurance-Grêle 
Pourquoi laisser vos chaïips de grains exposés aux 
dégâts de la grêle, lorsque vous 5 
récoltes par une assurance contre la 
R 5. REF en Pi € 
DEMANDEZ ET PRENEZ VOS POLICES 
D'ASSURANCE - GRELE DANS 


 L'ABFILLE 


de Paris, France 


Etablie en 1856. La plus ancienne société d'assurance 
; contre la grêle faisant affaire au Canada. 


Agents généraux en Saskacthewan, 


REGINA. 
L. À. DELORME | 


AGENT DU DISTRICT DIE DUO LAKE . 
Attention spéciale donnée aux demandes des eultivateurs de Duck 
Lake, Carlton, Bellévue et Rosthern. ° 


11.17 3-8; No. 4, | 


ec et sont de premier ordre et ils ser # 
vendent facilement; au lieu de les\ 


em 


VE 


s de Poîss 


‘ On peut diltérer d'opinion quant à la qualité des différentes va- 
riété de poissons, mais un point où nous nous accnrdons tous, c'est que 
le potëson le plus frais est le meilleur, I} dst aussi convenu que le 
poisson hfanc est l’une des meilleures variétés, 
le poisson blanie frais dans votre menu régulier, c'est l'aliment d'été 


Attrapés dans les eaux froides et profondes du Jac Stony, les 
poissons, au sortir des filets, sont emballés sur a glace et «expédiés le 


ouvez protéger vos 
grêle ? 


3 


HILL & CO. 


# 


# 

‘“Il ne reste plus que deux famil- 
les canadiennes à Bradentown ét à 
Manatié, villes de 3,000 et de 1,500 
âmes chacune, situées à 8 milles 
lune de d'autre sur les riviéres qui 
ler ont donné leurs noms. Ces 
Canadiens ont hâte de revenir dans 
leur patrie, | 

“Jai perdu quelques milliers de 
piastres et je tiens à ce que mon ex- 
emple serve aux Canadiens français, 


‘Je les mets en garde contre une pa- | 


Pour ma part, 


reille exploitation. 


lie vais retourner aussitôt que possi- 


ble à Val”Barrette, où je sais que 


le 
sol est fertile.” 


em (je 

LL d * ù manne mm ocnn a me TETE 
HALIFAX — La goelette de pêche 
“Puritan,” de Gloucester, a fait nau- 


frage sur le banc nord-ouest de Piles 


Sable, ‘Trois. chaloupes de sauve- 
fage ont attérri sur V’île avec le ca- 
pifaine et sept hommes; scize au- 
tres manquent, 
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Les Marchés 


Marché aux grains de Win- 
nipeg : 
Blé — Dur No. 1, 1.33 1-4; Nor 


jo. 1, 1.33: No. 2, 1.29 1-4; No. 3, 
NE f 104 3-4: No. 5, 95 


3-4; No. 6, 84 3-4; fourrage, 77 3-4; 
voie, 1.32. . 

Avoine — No. 2 C.W., 50 3-4; No. 
3 C. W. et fourrage extra No. 1, 48 
1 4; fourrage No: 1, 45 3-4; fourra- 
ge No. 2, 45; rejetée, 41 1-4; voie, 


50 1-4, , 
Orge — No; C.W, 6 


Nous venons de recevoir des 
fraises en conserve. Vous ne 
pourrez vous en procurer cette 
annéd de meilleures et à. meil- 
leur marché." ‘ | | 
ACHETEZ-EN. MAINTENANT 

Nous faisons la distribution 

‘ “dans tous les points de-la ville. 

Canteloups, cerises, melons 
d’eau, aroseilles, tous les autres 
fruits de saison. . 


Téléphone 2547 
OUVERT,LE SOIR 
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LES LELLCCECECLELE SELETECH TETE FEUTATETTAUT à 41 


Faîtes donc entrer 


LS 


5 
É 
Ê 
ü 
. matin suivant à votre boucher ou fournisseur ac poisson. ‘Donnez Ë 
‘une commande régulière maintenant, vous aurez du poisson absolu- ë 
mont frais, . : À Lou 2 Ë 
BIG RIVER CONSOLIDATED ESUHERTES LTD. ë 
: : à 1 . a 
. Big River, Sac. . - 
A | 
re semer SÉS a Benne | : 
a 
5 RFA E = L se _ Li R 
È VOTRE PATRONAGE EST SOLLICITE ETSERA 
È ‘ ï ss : À ntm 
ë GRANDEMENT APPRECIE PAR NOUS. 
re 
Ë Tes plus hauts prix payés comptants four tous los nrailuits de Ia 
É forme. | ‘ ! 
Ë Peaux, fourrures, laine, racines Sencer, nons aesepions tout, quelle 
S que sait'ln quantité, | J ; so. ou 
Ë et , h u . : « s. 
HA ù à m' , T e : " 
s . D, L KATZ : . ° : 
S Conwuerçants d'animaux — Honcher et éplcler au.défnit où on gras, 
‘4 1188 Gème Ave Quest » + , Princo-AlDert dE 
È : = Let Ni 
D N 2 


: 


À 
= A 


LS 


= 


7 
4 EN, 64 1-4; rejeté, 60 1-2 


M'CN.:2.34 1-2, No, 3 C.W. et reje- 
té, 2,19 1-45. voie, 2.37 1-2, 


Marché au grain de Prince. 


o 


1922. 
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EILRESS DE ETRE TR RE Êp ee s _ 


; four- JEUNE HOMME parlant le français A VENDRE — Une demi-se 
* dont 100 acres en culture, &ÿ 


Ee) 


et Panglais, Avant six ans d’expé- ction, 
rience, désiré une position com- 
me commis dans un magasin pé- 
“néral, Pour plus amples infor- 
mations, prière"de.-s'adresser à 
Paul Bourdv, Casier No. 5), La- 
flèche, Sask, 17-p. 
PRE 


rage, 59 3-4; voie, 64 3-4, Ù É 
Lin — No, { N.W.C., 2.40 1-4; No. scrés en blé et le reste en avoine 
Aussi: instruments aratoires 30 

têtes de bétail, 5 chevaux, un rs 
Jon percherôn pur sang! Ton 
à quatre milles de Ia gare de be 
River. Pour plus amples info 
ations s'adresser à Louis Godin, 
? 


Seigle — No, 2 C.W., 84 3-4, 
‘0: 


NS | _ boulanger, Le Pas, Man.  : 
‘..,  Aïbert 7 RANCH_ A LOUER immédiatement, | =" — me 20, 
s cuiture, com- |. à ° 
Blé — No, 1, 105; No. 2, 1.00;{ 400 acres dont 40 en culiuFe, COM LA YENDRE OU A LOUER —_ Four 
No, 3, D0; No. 4; 75; No. 5, 65, ‘: ’| Prenant verger, June, blé, si-| de louage pour 40 chevaux ane 
on | cole et de la gare. Conditions: SOU VOHUrES et Dour pe hangar 


1 ois 
Bonné maison d'habitation, 
située dans petite ville de 


Coupé, 
Bien 
600 ha 


tiers de la récolte. S'adresser à 
E, Gidon, Bondary Falls, BC 
-p. 


ER naine Mare 


[ON DEMANDÉ UNE INSTITUTRI- 


__ PETITES ANNONCES 1 


FERME AMELIOREE A VENDRE de 


ture mixte, récolte tous les ans. Nous réparons toutes les marques d'antomobiles, de tracteurs, de î 
Prix et conditions raisonnables à moteurs fixes. . Nous reperçons leè cylindres, reëliargeonÿ les mac | 
acheteur sérieux, Vendeur ne,f pnetos, etc... Nous snvantissous notre ouvrage. Si vous avez des À 
peut considérer échange, voulant À ernuis avec votre auto si la route, téléphonez an No. 3101 ot nos au- ï 
- rentrer en France. Pour prix, | tomobites seront à votre servicé sans délai, ct. Ê 
renseignements ‘et réf érences, SA Nous tenons un assortiment complat de pièces de rechange nour il 
dresser à Pierre: Gilibert, Cao Ford, Accessoires, hufles et gazoline “Red Star.” : 


DACTYLOGRAPHE Remington, aus- 


conditions faciles pour acheteur 
Pour plus amples informations. 
s’adresser au bureau du. journal, ” 


17-24 


DE nm 
ON DEMANDE A ACHETER DEXI. 
SECTION, pas plus de 10 milles 
de Prince-Albert, au moins 49 a. 
? cres en culture, avec facilités de 
Î .payement, S’adresser au Palrio. 


pen 


EE 


CE BILINGUE qualifiée en: Sas- 
‘katchewan ‘pour l'école du dis- 
trict de Cantal No. 1939, À com- 
mencer le 15 juillet, salaire #100 
par mois de calendrier. Pour au- 
tres informations s'adresser à R. 

-p. 


À VENDRE dans une excellente lo- 
. ealité, 480 acres ainsi que che- 
vaux, bêtes à cornes et machines 
agricoles. On vendra aussi la ré- 
colte, Pour plus amples informa- | 
P, Pelletier; | 


tions s'adresser à F, 
9-p 


Bériault, sec., Alida, Sask. CoderrenSask. 


; ifié > Le, 15- 

DEUX INSTITUTRICES qualifiées, s 5-17 
connaissant les deux langues, OUTILS DE FORGE A VENDRE — À VENDRE — Outils de force ” 
lune pour énseigner du grade un onne occasion pour acheter des que neufs, bonnes conditions prés 


! con S. Mar. 
teau-pilon, machine à percer avec 


courroie, engin Fairbank, foree 4 


à trois et l'autre du grade 4 à huit, 
sont demandées à St-Brieux, On 
désire deux personnes 


\ 


Ad. vou- } 
..dront bien aider et Drefdre part] vapeur, S'adresser à A, Nédalla, | ch, v, S'adresser à Nedella, SE 
aux manifestations religieuses ou|  St-Br Brieux, Sask, . 18-p, 


laïques en rapport avec l'éduca- 


tion des enfants, L'école ouvri- 


ra le 14 août. Ecole de village. [x 

Salaire offert, $1,200.00 par 210! à 

‘ jours. S’adresser à Louis Denay à 
; 


= 


"St-Brieux, 


D 


. ALFRED DAHLBERG, Prop. 
13ème Rue Est : Prince-Albert ‘À 

”_: (Deux blocs à l'est du bureau de poste) 
| Téléphone 3101 


suite, pour cause de santé, dans |? 
Alberta Central, près Rivière Ba- | 
taille, district de Castor; 320 a- 


cres, dont 215 cassés, terrain, ex- | # 
cellent tout cassable, hois, bonne TE 


eau, bonnes bâtisses et clôtures. 


Excellents résultats en ‘blé en cul- 


Alta. 


Autos lavés.et astiqués .. devssheessseees ee D2.00 
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éuf, dernier mode- 
Mer- 
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Votre choix-dans notre assortiment de complets 
d'hommes; ie grande variété de modèles, très bien 


faits. Nous garantissons chacun dé ces complets. 


“ " / » à +, . + 
. C'ést une aubaine avantageuse qui nous vient dé l'une 


en pratiquant l'économie 


des manufactures de l'Est. Choisissez le modèle ct 
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. Ja grandeur que vous désirez pour x -" +. 


_ La Maison de la Qualité 
915 Avenue Centrale 


© 


il 


Nous avons toujours une quantité de bons 


marchés et aussi de bonnes marchandises. 


e . 
ù ‘ so \ 
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lez chez noûs vos articles d'épicerie 
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enez 
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y échanger vez produits 
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LE PATRIOTE DE L'OUEST, Here le 35 fuit 1922 
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LL ordi RSS SE ner ler ns 
soc Phhhbét  rébibbbhéedbex ue colui qui les a livrées, Qui tra- fabsorbée dans de pins sérieuses pré- {RE À 
L hd Ë 0 4 io | ns Di on ani est capable de toutes Îles occupations. ee “ [f ; 
L D  Ronfleton ote de | Ouest.” .. |iranisons, : + Et c'est à çcile “voyante” que " | 
| æ  fFouilleton re - ï , à à : ° Te lA LA Cu * voir ° J } ‘ Li Ï NT 

| à Feuilleton GE . D'en rapide coup d'ocil, Lévis. a- vous compies demander des nou- Æ bile neupote de MN nono Fe à PH aù 4 \S 12 Ï NN 
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L © Ÿ És | cut un sourire amusé à l'apprécia- |interrogea un feunc officier, . fion .que la reste de votre 

| D DE 12 cobtte où où voyant la fete pe Perfoltenontl or elle saura très | char, e. Marcelin, Sask .. 
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.— Ce ‘n'est: pas: uuc: folie, Made- 


, Not 0 h ,. ‘ 
moiselle; c'est-lrés sérieux, appuya 18 faisons n importe 


quel travail concernant ln 


pot 
po Un SOU ca Je pauvre garçon [toutes deux ün-singe ct un perro. [essayer de.braniller les deux amis, 
| 


"ess Dinah ] , “ler » , “ ° et agggs Eponge D y avai k ré si! . oc û «,.: ‘ + Le © à 
vres nbourber, parler de quet pour les amuser de leur bavar. | Elle n’y avait que-trop réussi! Aus Tout genre d'affaires traitées avec le-blus grand soin. -# 


DTA 


ataugers su) ,  & oncle, etc; age et de leurs srimaces. si, fourruñt tranquillement le corps gravement Île chevalier: j'ai la for- E : ‘ ‘ s 
ge lord dette je vit bien enferré: |, Je termine, mon bon et cher tu- du délit dans sa. poche: F me intention de mengr à bien cette }E réparation des coussins, (en. BTE sou NAS è 
puis Vérité, Monsieur de sure teur, en priant Dieu de vous atcor- nt Fe qonpaneut AL de Sur enanetes je vous tiendrai au cou- Ë tes, ete, L É Fcrmiers, voyez-nous avant de donner vos ‘com: À 
UC de l'air de. plus ingénu, Je !der tout le bonheur que: vous méri- !, — De la cülpabiülité de M. de Suf- Sos re "JE DUR " JE : : 1 x s « 
À die, fe ct un DEN étonnée. éz si bien el qui-ne saurait égaler |fren en NOTE un la quitta enchanté de l'effet pro-|Æ  Bontley Auto Top Co. # ; mañdes pour la ficelle d'engerbage, La’ nôtre cat dé 
importance accordée par VOUS lma reconnaissance, a 7 Non, de kr votre, AE LC LOT là * 4: da sn & ‘ , : cf D 
h. gere lnple marque de bienveil | bé, = Bagnsse est toujours bien | — Vous dites? ,\: 4 2, 4 LA. fond, my uttachnit, pas |E. 77, rue de La Rivière, SE première qualité; les prix défient toute compétition. 
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femme. sid'on peut donner «e nom 
à une créature perfide. et malfai- 
sante, - ‘du. pouvoir surnattrel attribué à la 
_… Monsieur! os nt [jéune . sourde-muete,. el tremblait 
ous ne done ro SV 4 
ave LES regurac! lvoir la conscience nette. 
onact : ŒRNPOTITIN » gl? ‘ NE  S 
j'en jest aussi iicupable que d’'ane D Géait.bien à elle, en. effet, que 
ep rl de %e nine, Suffren devait de n'avoir pas repa- 
peut-être pire encore... Si j'en étais |" DU Ce Ne ne 
TE nu os 2 La faiblesse paternelle ui avant 
avait une.expression-menagante | confié le secret de l'expédition pro- 
qui Ja fit trembler, Pour la pre. fictée contre Le ‘fort: Willinm, elle 
imiére fois. elle n'osa. faire tête à [vait compris tout le Barti à en tirer 4 
pour atteindre le. jeune. marin dans Si 


l'orage, et la peur, un peu irraison- A | # Ra a es Phi e p : + 
ses rêves de gloire gt Son honneur T se 1 6 { è hôtel 
militaire. ess nl iûês aris iotel 


née, irrésistible, s'empara de son 
Le major -anghtis. qui avait été ||) Re 


‘ ER 


mn, D 
conne tous cou, de.sa l'ace, Dinah ee 


uns mais je croyais que VOUS, AU LU DS, — Je rouvre ma lettre pour 
ï ne doutalt pas lé, tiçins du monde 


moins, fisiCz exception! Les fn vous annoncer uñe bonne nouvelle: 
nes ne larissent guëre Un ns Je suis désigné, au choix, pour faire 
D une héritière; ON a ne sans [Partie ‘de la prochaine expédition 
ie à plus d'un gentifhot ire! Pai, dont je ne:vous dis rien de plus, au 
fortune, Je ne fais qu'en P N bon: [tes où de courrier  tomberait aux 
jes CONne MOI, Vous ami qi pains de l'ennemi. Mais j'espère 
É je compagnie. avec sors ai QU tbjen:v trouver l'occasion de me si- 
EL jyait besoin d'une petite eçon.  énaler et de faire honneur .à la fa- 
[AW Et c'est mob que vous, avez mille, | . à 
ED choisi pour là lui donner Ce ‘courrier arriva'avec un cer- 
… Parfaitement! Ja facs tain retard et ce fut le dernier qui 
pile avait réussi à sauver fa aÇa-. apporta des nouvelles du marin... 
ect à se donner le beau rôle; bre ‘expédition préparée ct projetée, 
E demeuré seule, elle douny ire dans le-plus grand secret, était une 
D eours à sa colère, el: ses h AVES l'attaque contre le fort William Hen: 
seront Un DA VaUs quart dl neure, rv, bâtispar les Anglais sur le lac 
Décidément, tous les hommes Se ES Saint.-Sucrement ct défendu par 
trois mille soldats, Les nôtres n’é- 
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TABAG GANADIEN 


Messieurs les Mumeurs de l'ubucs Canadiens, prolilez de celte ‘an. : 
nonce pour avbeler votre provision de tnlne en feuilles  Quelité 
garantie ou argent remis, 4  L 


el 


être. A tout prix, il fallait éviter 
que le soupeun ne devint une certi- 


tude et éloigner cet. ennemi” trop [pris defaçon sifumitiante avait ob- 
clairvoyant, —— 


tenu d'être échangésvt allait quitter à 0 
Et M. de Lévis fut chargé de por- Québeu Elle lui fil. tenir un. avis CHAMBRES. A LOUER 
ter en. France les drapeaux pris de ce quise prépareis ajoutant qu al _ 
duns les derniers combats, : obtiendrait: facilement: tons des 6- Un Üôtel où l'on ca 6 . 
Lu mission était hono “able, sans claircissements écéssqires. bar lo ñ el v L on ce (rouve 
compter le-‘plaisir de. revoir Ver- [lieutenant de Suffreg, ‘autour de sa ahez soi. beir un 
sailles, et‘il-n'en fut pas autrement |captivité et des méchants propos æ 8 fix modé és 
fâché, mais devina.facilentent'le.no- |sur son: compte," qui-devait cejoin- 
tif.qui l'avait dictée, et commeil'é- Fdre isolément le corps expédition- 


/ à f 
tait fort contrariant, il n’en sut au-fnaire, 1 0 7, u . de 
: Brûlant -de laver sun injure ct The Paris Hotel 


( . + 
| gent! Entre la rouctie imperti- 
É ll : . shive e ale .! 
gente de l'un el la franchise pause taiént pas ‘plus.-de quatorze cents, 
E de Pauire, elle. pr an En Josait [Mais on escomptait la surprise, et, 
Le encore le pute pute post jehoisis parmi l'élite des officiers ‘et 
4 DUTITITU que ec . "1" Es q ! HE : ve 

E autrement q pue : Aclsoldats, c'était un. grand honneur 
D Et son sang «fr ax bouillonnait étre admis à en faire partie, La 
bi sous SA DCAU ane Dieu crés [C2ncentration avait eu lieu nuitam- 
EL éPiou créa “s le urén les métis !”. ment- à quelques lieues de Québec; 
 Jesnoirs. Le QUE "Ie As orimer ja Lies bas-officiers avaient amené leurs 
Ë dit un PE ESS | on hommes par petits détachements et 
cruauté des SAgs MICIES, - [lés gradés avaic join- 1 à N i i- 
L: Notre héros devait s’en aperce-[4 lement en mire de ri cun gré à celle..qui.comblait-ainsi 
voir! | pions. Suffréh et Lévis, toujours en | #29. désirs. En vénant prendre con-| d'effacer, par un-signalé service, Li va 
roid, quittérent la ville chacun. de 


CHAPITRE X sé, it déclara dans'un groupe de jeu-f fâcheuse impression de :s4 mala- Rues B v cad 


Dee ont ARS ge ol : nes officiers, qui le:félicitaient non | dresse, . a“ior avait recruté NA pe | e 
Celui qui manque , [leur côté. Le chevalier arriva seul, ins: auel a de son heureuse’ dresse, le Anajo! avait recruté quel RÈ IN | “Grand Bouge do première qualité ..ccscccsss.. 900,10 Mvr | 
. À bou Parrain, mes chères -Cou- let, après l'appel, on dut se mettre [45 quelque envie de son ieureuse [ques ‘soldats. libérés ‘eemmeilui tt " 200, t 
EL Mon bon Parrain, ‘ ' en route avec un fficier d su. jehance:. : ot ut IL s'était posté avec eux sur le passage DUT QT Grand Havane de première qualité, doux ...,... 480, là Her 
El sines, mie avec un Officier de Moins, | __ Pen suis charmé, surtout pour. | 
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du jeune officier qui, surpris et Ni-[l. de HOnA RER, Pen, 
! SSH À ip Me cat Mr a st T 


V'etit Onnodien, premdère quatité, fort .....,,.,., 26e, la lvro 

Petit Rouge ‘on Petite Havane No, 4 ..,,.,..,., 0e, la pre 
Grand Mure tro No, 2 ,,,,,,.,,..,,,,,,..,., fe In Mspa 
Rouge Quesnel No. L.,,0:,,...,,......,4,, Ste In Hvra 
Quesnel on PatFunr ditalie No. 1 ,.,,,...,,,.., 4te, la Move | 
Feuilles étenduen, grands tuibues No, L ,,.,,..,, He, ln live 


( 'onditions—{/,0. 4} 0 


i 
PAPE 
récent 


Vos lettres m'ont -apportè un peu fau vif mécontentement :de M. de 
de soleil dans un pays où il ne bril-}Bougainville, Un accident seul pou- 
Elcpas souvent, Le Canada est loin Fvait expliquer pareil manquement! 
Ë d'avoir les agréments de notre Pro-l La petite colonne traversa soix- 
vence, el bien des gens sont enclins{ante licucs'de pays: malgré le froid 
à discuter Les avantagés :que T'onfet , la ‘neige, les soldats, : les 
jeut v trouver, Mais l'honneur de raquettes aux pieds, supportérent 
ü France Y est intéressé; .cela suf- | d’incroyables fatigues el méritèrent 


s 
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mon ami:Suffren, dont .je pense é-Troté,. sans avoir pu se défendre, a- [FL 
claircir plus aisément la dispari-|vait été emmené dansles lignes an-| ; - 
tion, + |  efalaises, Là. son prisonnier de ni 

a distance: la chose paraitrait veille lui avait fait subir de véhé- 
pourtant Moins Tacite : inentsæeproches-sur sa fuse délpya-l@s or nt ue - 

— Détrompez-vous, mon her: Île et ses injuricuses -plaisanteries. Si vous voulez avoir les plus 
y a des étres pour qui lt: distance | Pour le premier point André ne Up as ct | 
wexiste pas ot - , fit qu'en rire; pour de’second, il ne hauts prix pour vos 
— Et M.de Lévis est de ces pti- voulut pas en rejeter le blâme sur : 


El eu et cest le plus beau métier. |. — MM les officiers ait des lisse to k À 1 k "sn c de 
| veut ea, et c’est le plus beau métier! M,:les officiers ont fait des! ilesiés? interrogea railleusement [on : # co: borha's De I 
du monde. Sans doute, îe suis déso- [choses surprenantes, des  prodiges Dinan qui avait prêté l'oreille. 1, [on an et se borna simplement à FOURRURES BRUTES, 


Éle d'otre si loin de ceux que jai-|de valeur, et leur exemple à entrai-1 " at oc aie Don répondre: POELE | Le : 

| me ct qui m'aiment; mais. un régi- [né ‘les moindres soldats. Quelles gone, Mademoiselle; mas Henl — Mon Dieu; Monsieur, toute ruse RACINES SENÉCA, 

É ment est aussi une famille, et ce troupes .que les nôtres! Je n'en ail Le comte de Saint-Germain, est de bopne guur re-ct Nous prenez | TT. 

sang versé en contiun est un lien [jamais vu de pareilles! peut-être ? ri... [votre revanche: aujoursi hui. Quant PEAUX — LAINE pen te LT " 

gussi puissant que les liens du sat Malheureusement, l'ennemi avait nes Mon Dieu, non. : Une simple: à notre auieté françeuisé, je confesse ARE ser 5 . il, 

| Puis Féloufferais s'il me.fallait res- été prévenu et la tentative d’escala- jeune file, et: dont lisfirmité (elle:| 4" elle dépasse parfois la mesure; on nus De NCA LEUR ÿ 
; , ‘mais nous sommes toujours prêts à Expédiez-les sans délai à 


kr à terre, parcourir nos rues é-{de fut'reçue par un feu bien nourri {st sourde-muette) rend: ia double: ; . k | . 

Lroites devant un horizon borné. E- [qui fit de nombreuses victimes, On | Su ancre remarquable en ce [réndre raison d’une parole inconsi- |. . ; te JA 5 5 û on, 

jidemment, le Ganada n'est pas je dut se burner à incendier les maga- Me me Dot être aidée a CUS rt moe DE votre homme s obin 0f … GOMMERGANT Ë TABAG GANADIEN, JOLIETTE, UE. 

pays de mes rêves, et je voudrais ob-{sins, les chantiers, les approvision-|, : sion de -mémoire, : Elle | ui ous ph. à SA ï) SSL &S Lit . | : ‘ 
ï ! f ne impression de smémnoire.… El — IT faudrait d’abord'être libre, |Ÿ#8 GB 150 Ù qus AE = toner 


kr de passer un jour aux Indes, !nements de bois de construction, dé [en a: pas moins: donné beaucoup 
de m'x illustrer par quelques’ ac- farine; toutes. sortes d'objets ‘pour le preuves surprenantes, et, pour. | — Ca dépend un. peu de. vous; et |, à . . 
tions d'éclat: “les grands noms ne [l'équipement et l'armentent des non compte, celle dont j'ai été té-'hje puis être échangé comme vous 43-51 Rue Louise 
se font qu'en Orient”! En attendant; ltroupes; plus trois cents barques de {inoins m'a stupéfié! l'avez été, …. | in e 
je tâche de bien servir où je suis et {transport et -six frégates® Mais ce |: __Contez-nous cela? r° Evidemment, et si vous êtes WINNIPEG, MAN, 
de mériler l'estime de mes chefs. {n'était pas l'objectif visé, et, au re- Sans se faire prier, il narra avec Ébressé de retourner à Ouébbe? É ’ 
Le régiment de niarine s'est bien |tour, uné sévère enquête fut ordon- beaucoup de brio son duel:-avee presse co a " = RE 
comporté dans diverses expéditions. née. pour, découvrir l’auteur d’une !Suffren et la facon dont ilavait été 7 Très pressé, LH ses 
: not, 4, & — Nous pourriez faire partic:du 
détachement qui se prépare à aller 
au secours du fort Willism... à con- 
‘dition, de lui indiquer fa marche des 
AN 


Éit D'ailleurs, c'est le, métier, qui ce bel éloge de Montcalm: M copiplantialée le commande, ie 
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Site naiss 


ville ne sont pas mécontents de moi: |cheuses conséquences, Comme nom- {7 Ce fait n’était pas unique, et 
On pourrait faire de'grandes. choses lbre. d'enquêtes, elle né put aboütir André me disait que sax cousine: f0- 
sous leurs ordres, Malheureusement, là rien, et tous les officiers réussi- Hictte qui‘ a: un: remarquable talént 
ils ont les mains liées. Le. sonver-frent:à se disculper.… sauf celui qui [de pastelliste avait fait un portrait 
er, M, de Vaudreuil, s'en laisse n’était pas là, pour se défendre. très ressemblant de sa mère ‘qu'elle 
imposer par les bureaux qui veulént | En effet, Suifren avait bien quitté | avait même pas connue, lui ayant. 
bout diriger de loin, et les inten- Québec pour rejoindre le corps ex-| coûté la vie . ‘ 
dans qui nous pillent. On joie un [péditionnaire, avec son fidèle Ba- | — ‘Vous dites‘qu'ellé s'appelle Jo- 
jeu d'enfer chez AL Bigot, el beau- l'aasse, mais on avait perdu leur tra- dictte? interrogea négligemment la 
coup de jeunes officiers s’y ruinent. [ce et l’on ignorait ce qui leur était {fille de l'intendant. 
de remercie Dieu et vos leçons, mon farrivé, . ‘ Âe. Oui, Mademoiselle; c'est. pro- 
cher tuteur, de nravoir mis en gar- |" Avaient-ils été attirés dans quel- tjablement en pensant à elle que M. 
de rontre ce vice, que aventure? ‘Etaient-ils victimes! de Suffren avait :indiqué ce nome et 
Neus sommes toujours dans laxÏd'un guet-apens? Blessés? Tuéës? pour la nouvelle cité... débaptisée a- Supérieur: : : 
même position, attendant des ren-Ÿ  On-dut les -porter “disparus”, et [ant d'être bâtie, je crois? ajouta-}.',— Vous insultez bien un prison- 
bits qui n'arrivent pas.  Actuelle- [les suppositions plus'ou moins bien- {41 malicieusement. iier! 
ment, il nons faut défendre trois }vtillantes connhencèrent à cireuler, | - Elle ne releva pas l’épigramme, . ...., .(à suivre) 
vastes frontières avec ‘dix milleladroitement semées et entretennes ne —— y es, ns ep ene 
hommes de troupes contre soixante !par-une langue vindicative. Elles [ES : ms 


MM de Montealm et de Bougain-|indiscrétion qui avait eu de si fà- | subitement «arrêté. ; 


Français. 

— Unc trahison! | 
: — Ün simple renseignement... 
que nous nous procurerons ‘ sans 
vous. et'auquel nous. sommes dis- 
posés ä mettre le prix. 
. — Il est fait depuis longtemps, 
Monsieur: trente deniers, 
"Vous vous moquez encore d’un 
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LE PROBLEME EST TRES FACILE 
La solution du problême est très facile, Compter 


mille Anglais bien pourvus de vi-fne furent pas sans arriver aux orcil- à ; : : 
une “on Hi S OC vit re ets SELS TT _ £ n Ste JEANNE 
res et de munitions dont fe cabinet Eles de Lévis qui les releva verte- | . FU ., : leg pointe qe le gravure pente k JE rebus 

. . S A4] Ve 


s déchargeons; 


de Sainl-James ne les laisse jamais !ment, Très chagrin de la perte de 
pnanquer, La cavalerie de Saint- {son ani, il s'en considérait ui peu 
écorce donne aussi, et'il y a eu des comme : responsable, Sans ‘celle 
À uites dues certainement à l'or an- maudite brouille, ils seraient certai-. 
Delis! Enfin, tout cela, donnerait [ñement partis ensemble, el le :sort 
Dico de plus grands avantages à !de Pun eût été le sort de l’autre. 
M OS unes sans l'héroïsme de ñôs ! Auëst se déclara-t-il nettement le ‘ k ! re 
Done qui supplée à tout. Si les [champion de celui qu'on osait atta- un char de fil de fer barbelé et de clous. Venez nous 


simplément. une question de, travail et de patiénce, et 
votre récompensé peut être le premier prix de MILLE 
PIASTRES en argent.. N'importé qui peut prendre 
part au concours, :Nous vous offrons un .agr able et 
profitable passe-temps, une bonne manière dé vous 
divertir, et il n'y a pas de doute que du plus jeune au 
plus vieux, tous les membrés de la famille voudront y 
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É autorilés militaires avaient. Je .pas quer, et:comane il avait l’épée cet la . + , , . - | : préridre-part. Rappelez-vous que tout le monde peut ,. 
É que les autorités civiles, ‘tout ilait | ent mauvaises, chacun se le tint voir si vous voulez épargner de l'argent. M concourir. ‘Lisez bien: _ .. Î, 
M mais les gens des finances: ont {pour dit. : r. ‘ Det a mit nu . . ‘ P 
' LA 4 u « 
É lorcille du ouver + el le': Ca N faisai as ‘ . es G À HÉRT, D ET ; ® : -: LE-BUT DU CONCOURS 
D 4 neur el le’ pré-! "Ca né faisait pas le compte de MIT MADOTIEF | e0:: PINOT MED ce nu ' meer et 
. sement contre notre général. Tout ! Melle Bigot, et un jour où Î était FIL B ARBELE $4.,60: À PRINCE ALBERT Fo Ce grand concours est faitpar l'Ateociation Ste ui ! 
; va et dl autres choses encore:m’em- | venu lui faire sa cour elle insinua a ae oi Ch Le Jeanne: d'Arc dans le but -de’recruter: de :nouvéaux 
| ae Ivattacher à ce pays, [de sa Voix sifflante: : ‘Nous-pouvons vous expédier notre marchandise 'à membres ipour. l'Association, | Lorsque vous nou én- 
É à ! 5e (tr >» n . FRUS RS DR re novice auite s , . . . FOR n Jus. ! : Ts Fr ES À a e d sa : 
‘lroite et mesquine rap J'ai ün.avis charitable à vous ||: votre plus proche station. Nous répondons sans rétäid verrez votre solution du problême, vous récévréz uñe , 


M lle un pou trop celle‘des petites | donner, Monsieur de Lévis, Un n carte aftéstant le nombre de points que vous avez. 


Ban avec les tracasseries de Pad- Ehonune de votre mérite ne doit pas || aux commäñdes bar le courfier, . gagnés: Nous vous dirons comment qualifiér votre 
LE cencun ARTE plus; puis les exi- praten à rire, et cest qe au arrive- eue cu a . entrée afin de la placer dévant les jufes du conteurs en : 
UC léliquette et le-caquetage frait si, par. esprit chevaleresque,. " À; nt Lait : 'tSré faisant quelque chose qui vous donnera immédiatement ‘ 
Éles salons my semblent encore pl vous continuiez à vous faire - le Nos marchandiges ont fait leurs préuvee. une mn anifiqu à réc ompensé. ’ 


dssubles! Je voudrais les fuir | 


Es champion d'un ami. dont vous avez 
tome la peste! Je ne me sens vrai- | 
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CHAQUE. CONCURRENT GAGNE UN PRIX. 


k é JL a PAST A 2 ° , 
ON à l'aise que sur le pont d'un AUD" ‘ | Je ISA KERNAG ILAR x . 5 F, LONppSR Rs: 
MUC Où la grosse voix de locii "J'en suis'sûre | Later “Îhn'y.a pas de raison pour vouo, de ne pas gagne r 1 0 

à Lot fait d'étouffor tonte pee CERN | DE ci in n°, . L UINCAÏLLERIE — des‘ipasaifiques prix qui ceront distribués aux ms 130 

À bauderies! “touffer toutes les .cla- bien Gus Jui ve : do: ini Seertain | - QUINCAILLERIE LL gagnante du concours qui sera clos à midi, le. ler Ge Î%9 

EL ETES: ot . _.":+ fbieh,. vous lui avez dohné, certain L Dev) É Ft er Dh Le hté: | nae 109 À À 

mai Mon cher parrain, je garde! sôif, un témoignage dé'liaute ‘estime, ‘ éd Téléphone 2220 ,- . Septembre 1922. Pur autre bte: v ous allez EE da Frs 
Dr borde caen fee erniradioie ave Vos pare] Au, Confiils et So Ruo + + Prinec-Albert. ROUE CRDEAO SOUVENIR voue | LE | 
Dr firoite, ct'je m'efforcerai | — J'avais mes raisons, D D Be AGasin de. la Qualité” L envoyé: gratis. Chaque concurrént gognere un pe 
ps Y conformer la mienne.| — Peut-on les connaître? on “Le Nagasin Ge, la Qualité”... prix du'mosient qu'il quolifiera son entrée au grand 18 
; E behee te que dois!” Tout'est lat J'y] ‘“— Je ne sais si je dois? j “ | - De ce cor cours, 1% 


. AT Quant à l'Ordre de:Malte, 
Eli Drésent, je n’at pas: d'idées 
ElUtraires, Avec 
Ë dire à l’abri.de 
ECLes femmes n 


— Allons donc! vous en. mourez 
ld'envigl: - ‘4: L 
ec cet habit on. doit! ‘ — Vous ne me pardonnerez pas 
sottes mésaventures, | de vons ôter une illusion? ; 
il, ce n’est 
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| © REGLES DU: CONCOURS | = 
Chaque concurrent s'éligage à euivre-les nets 
conditions suivantes: | si . GOMN 


Nous recevons une nouvelle importa- ENT: CONCOURIR., 


ment pas es NE Me semblent vrai-| — Ohlvous savez, moi À ons £ Lo in D : 
Pas dignes de l'attention qu'on [pas mon tort. Je vois les homes... tion : 10—Toûte réponce ‘au concours devra etre en pq ten crue gi À 
ne core, [es personnes de notre | et les femmes, tels qu'ils sont: c’est- CR NT a: | a tite à la malle avant le Ier Septémbre 1922 ,U:vous eufñit de compter le nombre d 
È XCeplées! 7. À. : fä-dire assez vilains… sauf de tré HUILE DE 8 JOURS “NICE” : | 9N'importe qui péut concourir, autan ces lanciin” oùs.en donner fa À 

de ee ; jà-dire assez vilains. sauf de très HUILE DE 8 JOUR ICE ; GUN RPOrte € ass 4 esovure : . Ja : 

Le Suis charmé des. nouvelles ,sa- {rares exceptions, | HU JE à JOU 5 , ICE : 1 é, à fois.-qu'it lui plaira. 2 points danc'ln'aravure.et nous.en doser fa |... 


H ülsantes de 
noré ù À 
vent Ve. srand'mère, puisqu'elle 

ven nine Permettre de lui con-l:. 
CU titre, Présentez-ui ;ielsë! 


60—Un concurrent n'aura droit qu'e.un ceul réponse ouivaht, lep règles, du .conçours, à Ce 
: “est pas une devineite, simplement ”une À 
fouillb, dé papier, sand autre Écriture que auction de pationet et de travail, et il n'y.e À : 


Puis: 62.06 Jo gnllon, bidon compris, 
ea 17 14 hotes! # rs at et 
cu 
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Nous serons ‘heureux de remplir la 
commande que. vous voudrez bio nous 
DE met di 1° *. F “ PA 


la santé de ma très |  — Et vous rangez M. de Suffren 
parmi cestexceptions? D 


— Mon Dieu, oui, ne vous déplai- 


Vas prie p 1 Ses , , . , del de ; . ! 
E Eumble Te RoMmiige de montrés |" "line déplait, en effet, de voir Votre adresse à droite dûñs le hiôue de la. pas de raison pour:laquelle vous-ne ceriéz pas : 
… de suis ppect. St ei ai jui küime‘d'esprit se laisser ainsi. . 4 ane RO des prémiers our la li te de. & ee Que 2à4 À 
Le notre pe Content des progrès [bérnert: st. + cn | | ent devra quûlificr son entrée un des prérmiers Gur la liste de.ceux qui Gôg- | 
cuit &re main ee tite doliene qui | 1 Elie cuve un gent chiffonnier DR CE Ë L . elle coit placé Movae lee juges. . néront les magnifiques pris qui seront dictribués 
ke fille, pp hantune hbolle ‘ou. le marqnclcrie ot [oudila dans.un ft fi, Et NICE . Ge ‘ Gcision des juges, donnuht le liste dis < + 09% b, « 
à la Nour bientôt une cité |roir inlériour; nuis, revoit vors || Eee scnentctmt, ol SEA ns D'EBTSST, e con de malle à roites ÎeS DOFSORNES aux heurbus .Babnante, j Adressez toutes ves 
"50 nom, si e-France- qui ‘horicra lo-chevalior intriqué, elle lui tendit, LE nes Vs pra CGHCONTS, æ Vettréc coma :etits 
Ecieuse, ne “epagrraines assez cû- [tu bout’ des doigts, un eliillun le |1 Dame Oucst, : ns = I e 
tes mac Pa pis “d'avis, lhupier ot Ai rodonnut son écrlinres us à Te RE 22  COAND irOUDS ce FOITE : 
See Mitiés à me cousine de] —'e nat pas très bonne opinion &, À LU GERANT DU GRAND CONCOURS BOITE “ 
no seutime: 1e confonds dans le mê-|-.du gentifhamine qui .n-deril.ecs die nee ee ue re 4 Vo Ÿ ASSOCIATION SAINTEJEANNE D'ARCWESTTORON 
M fraternel, . Amon re. gnes, mais j'en ni une plus manvaise + see ; bosse era cemies nas er 


po me — . " mé 4 


s TL : " ‘ + 


OPEN EE DRE PE PR en aug mms 
EEE 


DU NOUVEAU 


Beaux habits pour hommes fails de shomespun? 
. dèle 2 boutons: ce qu'un jeune honuue doit avoir, 
LE 


pure laine, m3 


.. 523.00 . 


Nouvelle ligne complôte de juercerid aux plus bas prix, 


NS sosssstes 


û 
. ‘+ Messiours, venez voux habiller des pieds à În tête chez 


J. E CADIEUX 


| È | Pa | . ; l 
| COUR A BOIS ATLAS. 


A, D. ROCHON, Agont 


> ? 


. Téléphone 52 
4 ‘ 


ER 


Vous pouvez mhintenmunt construire à un tiers meilleur marché 


qu'en 1920, , 
| Venez voir nos plans gratis et profitez de ces avimasos | 
Atlas Lumber Company | 


Kodaks 


Nous sommes mainienant seuls agents de Gravelbourg pour leg 
Kodaks et accessoires phetographiques FEastman. Nous avons {en Dis 


gusin un assortiment complet. Venez nous voir. , 


PHARMACIE GRAVEL & CADIEUX 
oi : . i 


+ 


en 


HUILAGE PARFAIT 
5 GRADES 


La bonne ble bien emplovée don- 
ne toujours d'excellents résullats, 
n - HUIBAGE PAREAIT 
‘ Polarioe “Emperiadt”, 
“Ifeavy 
' 


Polarine “Medium 
Pclurine 

Polarvine “Special” 
Polarine “Extra Heavy 


.Sivune meilleure garoline potvnil 
étre faile, l'Imperial Oil Limitée, 


(à aurait certainement, 


: SPHCINELITE 
— Hfiuile À plancher 


“Stunduid floor 
i 


à Huile À machine à battre 
dressing" -- Huile “bLoent à 
La meilleure gazoline fournit toujours le plus grand rendement. 


RS 


IMPERIAL OIL LAIMITED 


Ces produits sont vendus pat AMphonse Borais, à Gravelbourg, Saxk. 


8 | 
. .- | 
——-| : ar a s “ù € Li 
Habits pour Garçons 
Nous venons justement d'en recevoir une grande 
quantité dont nous pouvons disposer à de très” “bas prix. 
À ceux qui achèteront dans notre département de 
, mercerie, et qui paieronl comptant, nous allouerons un 


|: escompte de 10 p.c. 
…. D \ 


Quartiers généraux pour la farine 
à 


.. FIVE ROSES. | 
Une visite est sollicitée \WM.ST. GERMAIN 


:NOTRE RESTAURANT TOUT À FAIT MODERNE | 
N'ATTEND QUE VOTRE VISITE | 


Î 
Appartements privés pont tuiles. ‘ 
‘ : l 


Vous trouvorez Hiquenrs, honbons, tbaes, choznlats, ainsi au'un 


choix très complet de fruits ' * , Le 


= 


}, Tiafratehissogreonts es plus divers. 


Notre fontaine À godi et des pins modernes: 


° Venvz nous voir et vous satisfaits, | - ‘ 


. MME LOUIS HUEL, Prop 


SOTC4 


cs in : 


; 
\ Fe A - .. , : . 
’ 


Boîte Postale 158 DS . + Méléphone 140 


- Glace au contrat, au morceau 
ou a la tonne 


rt. 


Camionnage de toutes sortes ot à tous leu points 


aux environs de’ 
Gravelbourg ainsi que déménagements dé pianus vite, ‘ 


au comptant ou à ln pièce ” 


V. L'EC UYER 


Conditions: 


x 


+ 


‘. etdu Presbytère  . 


‘La main d'oeuvre at les matériaux élant baissés de. prix, ain ét, 
le mois pour penser à vus COUSLr uctions, . 

- Estimés fournis’ ‘pratuitemomt ct Dlaris sur demande. ‘ L | à 
Gros camme hoiits coutiuts, ° h 
CANADIENS DIS 


: 


VE 


LA PROVINCE, adroèsez-vous à Ur 


: J. L. GUAY, Gravelbourg M : 5 


: FERBLANTIER - PLOMBIER. 
| ASSORTIMENT COMPLET DE POMPES © : 


‘ Spécialité: Couvertures et réparations de toufes sortes, u | 


7 ” Essayez notre \ouvrage et vous en serez satisfaite, . 
d ni re. sans a eut DE a. 
| PT v 


RES 


LV: 
. Est ee “2. a 


Line Are Ut 105. LANDRY F L Lu ci 
: Gravelbourg, Sas ; : 


_ | | —— 
Entrepreneur du Collège 


mem pete e im mage vero era 7 Enres PTE Srn RT RREEPATTE 
em reset emmmane | 


. 4, honor able Juge Rimmer était}, 
n ville fa semaine “der niére; 


Notes Locales 


il sié- 
ca en Cour de Pr atique. 
rince-Albert, était de à! 
ravelbours ja semaine 


passage 


+ 


le venir s'établir ici. 

— Le Gérant Général de la Ban- 
ue d'Hochelaga pour l'Ouest, M. 
\rpin, de Winnipeg, fut l'hôte du 
érant local, M, Paul Saint-Arnaud, 
lurant unc couple de jours. 7 

— Nous apprenons: avec joie 
m'un de nos avoct its le$ plus dis-! 
ingués, M. Fhomus  Gallant, est 
naïtenant tout à fait rétabli, 

— Notre club de “base-bal”? se! 
‘ouvre, de lauriers, Tout derhière- 
nent il refuporlait une victoire bien 
enéritée sur le club de Baflèche, 
e sport a’ dans notre ville de nom- 
eux et dé très enthousiastes parti- 
ans, si l'on en juge par l'assistance 
iux joutes. 

— MM. Fanile Gravel , 5 M Bon- 
eau ét Louis E. Martel, tous trois’: 
Hignitaires de Pordre. les Cheva- |! 
iérs de Colomb dé Grav elbourg, re- 
résentaient notre Conseil à la “Gon- 
ention d'Etat tenue à Régina le 17: 
uin. \ | 

— MAL les curés Albert, Grax 10P 
“uré de Mazenod et Ribel, ‘curé dei 
ite- Etizabe th, ainsi que M. Morris-, 
sette, curé de St-Vicior, étaient de: 
Jassage en ville celte seinaine, 


—_ Le Dr. Aubin et M Roy, 


d le 


ie dernière, 

— Dimanche dernier la proces- 
ion de In Fête-Dicu fut faite dans! 
otre localité avec un grand  «dé- 
sloicment de pompe. : G avelbourg 
uw complet y prit part et le Dicu 
le Miséricorde ne peut que faire 
‘omber en pluivs abondantes ses 
ueilloures bénéelictions sur une pa- 
"visse nnssi Ci itholique, « Pour Ja 
première fois dans les annales de 
Gravelbourg, Ia fanfare du collège 
scorta le Trèés-Saint-Sacrement ct 
se fit entendre dans des morceaux 
cents el bien-propres à rappeler à 
‘âme Ja grandeur de cetle manifes- 
ation grandiose de notre foi en 
‘hopneur de Celui. qui détient tout 
ouvoir sur la terre cl “dans: les 
Joux. M Pabhé Laux, accompagné 
Je diacre et sous-diacre, portail 1e 
saint-Sacrement, es juste ce- 
rendant d'ajouter que les drapeaux 
‘+ toutes ces eboses "qui: parent si 
den nos résidences en un jour de 
ète hrillaient plutôt par leur ah 
senee, Peut-être, ‘est-ce dù à lPin- 
certitude don temipéi ralure, © Nous 


” L J6n SAVONSÉ rien, 


—_— La semaine. dernière. lus élè- 


Aves du Couvent, afin de donner un! ° 


peu de détente à Jéur esprit avant 
en osamens, atlérent prendre nn: 
ur de repos au pare Lagacé, On 
Ait que ce’ pique- nique fut des 
mieux PÉUSSIS. 

— Notre ville, qui semble à l'abri: 
de tout incendie. a cependant été 
etée dans In réalité celle semi dine. 
La grange de M. Paul Baucr à 6té 
lé truite ‘de fond éri comble, Grâec. 
au travail considérable de nos. porn- 


+ 


Casier Postal 65 [TG 87 
Bureau dans liouneuble Pirée 


. 


GEORGES HEBERT 


Avocat = 


Notaire 
GRAVELROURG, SASK.. 


Madame Gagné 
MOPISTE 


een, 


. F'expérionce est ma garnntie, 
Je he compie que des client 


satisfaits. 


Un essai vous convidincra, 


GRAVELBOURG Sask. 


4 


Atelier de cordonnerie 
Guay. . 
, mA | h . 
"Chaussures “faites, ‘sur comman- 
de et réparutiofs, _ 


_FROMPT SRRVLCR ET SATIS- a 
IACTION GARANTIE, É 


ARTHUR. GUAY 


a 


. LE BEAULIEÙ 
| Barbier “ Coiffeur . 


der . ss 


Spécinnité: Massages à Pétec-” 
. . iielté ct Shampooing 


neterinie pharma dû.” : 
Domint où) 


ont pu êtré sauvécs. 
a fermé'’ses porles cette semaine, 


riaville, éfaient de passage en ville 
M JP, Daoust, imprimeur, de [cctte: semaine. L 


dernière. Ître, ain que sit faille a mainte- 


Mu prôte à ce « concitoyeit l'intention nant établi ses quartiers 
Blog Landry, 


ivelbourg 'ectte semaine. 


piers, 4cs . propr iclés avoisinantes 


— La.GCoopérative dés Fermiers 


… M, etMine Journier, de Viclo- 


— MmeJéseph Roy, de Montmar- 


dans le 
Madame Roy servira 
de la bonne cuisine canadienne. 

— Le juges. A. Hutcheson, de Ia 
Cour du District, siéga cette Semai- 
ne, Quelques causes seulement fu- 
rent entendues. Les assises ne du- 
rèrent qu'une journée, MM. À. Mar- 
lcotte, de Ponicix et F. W, Varley, 
de. Kincaid; avocats, étaient ‘ici. 

x Le docteur Clerk, MM, Giroux 
ét Potvin, de Pontei ix, étaient à Gr a 


— “M, Ernest Colpron, avoci at à 
Laflèche, était en visite iciiln se- 


maine dérnièr LE 
:0 | 


 Séänce au Collège | 


ci 


7 

Dimañéfie, le 20 juin, avail lieu à 
la salle: Saint Jean- Baptiste la séan- 
ce dc fin d'année des élèves du Col- 
lège de Gravelbourg En .dépit 
d'une température chaude, un none 
breux publie put applaudir aux st 
cès de nos benjamins, Les d fx 
piècès -à' l'affiche étaient. déux co- 
médies 
part: pôur. la Cuifornic,” 
a franc succès. est’certain que 


‘pris.en partie ulier, chaque acteur 
saurait eucore à faire pour obtenir 
théâtrale, 
Meyronne, étaient en ville Ja sémai- jais-comme ensemble nous pouvons 


le ‘zénith-de la gloire 
idire que es professeurs le riotre 
iChâtos s . 
1 bäteau-Fort ont droit d’être -fiers 
de leurs élèves, 


plupart, n'ont jamais vu 


fond upeccuble. L'autre comédie, 
intitléc “L anglais 


sie. 


Les élèves chantèrent 


doux parler ancestral,” 
par: le” Rév. 
.seur au Colè ge de Gravelhourg, 
mis en musique par 
Gervais La nouvelle 
Collège: jouu relques 
ensuite [a distribution dés prix, 
Voici les noms des acteurs: 
Le départ pour la Californie 
Le docteurs Killnan, JT. Fafrance. 
Arthur,son fs, EL Dupras. 
Edouart, ami d’Ar ur, M Gagné, 
SRON,.V valet Arthur, L. P oulin. | 
Thomas, viivl FEdouärd, A Ru DES 
ie, 


fanfare- 


i 


1 À, Arguin, 

°Lenatats ral serbi 
Pierre  Lél “cité, domestique, 
5 L'Heureux, 

Lor Orteich, "KE. Cloutier. ‘ 


F, 


Un maître de pension, m, de chiens, 


‘À, Moquin 
Un raumoneur, Os foulel, 


Rabaud, lilou de profession, R. Ba- 


5 chand 
Sobn, jouillier, À, Liréc.. 
Un mendiant, A. Dupras. 


Naissances — À M. cl Mine 1 Fer- | 


TAILLEUR 
Pressagé; nettoyage et 
ra 
, / s : 


À L 


Ouvrage de première 
° garanti, 


BERT VIENS 


classe. et 
LI 


THE INTERNATIONAL. 
CULTIVATOR. 


Ligne complète de machi- 
neries et: de réparations 


Ü 


“Agents 
LEMYRE & BELISLE 


NOUS & 
LES 

MION NAGE, ‘us 

ETC, 


NIRRBÉENONS. TOUS : 
TRAVAUX DE CA: 
DRAY,. 


ROIN nitisen A VENDRE AT 


DES PRIX. FAISQNNABDES. 


L'ECURIE ROUGE 


‘CHS. “CARON, ‘ Prop. 
GR AVELBOURG SASK, 


= ere as 2 


‘ Mossienié S'Narcissc: Mort et 
René Raymonds ‘sont les repré 
‘ sentants qu KPatñoto”" à Gra: : 
. “Velbourg, !, 
‘| " Pour toute estion: de rédac: h 
tion, d'annon£es;. 
-ou' ubonnemgmts; . veuillez, s’il | 
‘vous pluit, comiuniquer à leurs È 
|“aressess _—. . 


| ! NARCISSE. MORIN, Lu 
Es CE iCasiont postal. a13; 


RES NREERS € 


GE 


dinänd Dumont, un fils, 
rains étaient M. et, “Mme Amédée 
Piché, 


Oscar Gagné, un 
lcs noms “le Joseph-Marcel 
René, Le parrain et a marraine €- 


Pagline Raymond, 


comméncés aujourd'hui, out attiré 
en nolre ville de 
teuts, 

envahi 
foufe: considérable. 
a survolé le champ de courses vers 


dont Punce intitulée “Le dé-[ 
remporta | 


Ces jeunes, pour là. 
de très. 
près les coulisses et l’on s'explique 
comment il se fait auc parfois de 
légers défauts pedeent à travers un 


mal servi? au 
genre tout à fait léger, fut bicn réus- 

{PFabbhé J-A. Morissette, 
“Montez 
toujours,” “Le BIé qui lève” et “L e 
composés 
Pere Boileau, profes- 
et 
le Rév. Père 
du 
airs, ct vint 


IDoux poliéemen, 34 P, Sabourin. et 


‘d'impr essiong + 2 


Les par 


— À Ville Bouvier, à M. et Mme T 
fils, baptisé sous 
L-Wiüfrid- 


taicñt M. René Raymond : “et Melle 


— Les “sports” dé Gruvelbourg, 


“nombreux  viÿi- 
Le’ ter r'ain des. courses Aut 
ect après-midi par #ine. 


Un .aéroplane 


trois ‘heures. 

— Le. Conseil des Chevaliers de | 
Colomb de Gravelbourg tiendra une l 
initiation le"2 juillet prochain. 

— Les Chevalicrs de Colomlr sont 
actuellement à prépar cr une gré nde 
séance qui spé jouée d'ici un 
mois. 

— Nous constatons que plusieurs 
citoyens ne désirent pas attandre 
à Pan prochain pour mettre à-pro- 
fit notre système d’aqueduc, Déjà 
ils ont fait creuser et fait installer 
des conduits, : En, avant . Gr avel-- 
bourg! '- 

"M. l'abbé Louis Lussicr passera. 
ses VACañnces à Willow, Bunch,.. 
‘0: 


Distribution des Prix 
Mardi le 20 juin 1922 


Es 


Conduite et application 
Médaille d’or offerte par Sa. Gran- 
deur Monseigneur O.-E,. Maihieu, au”, 
chévèque " de Pégina, méritée par 
Théodore Préfontaine, 

Médaille d'argent offefte par M. 
Pabbé A. Magnän, curé de Ferland, 
méritée par Paul Raby. 

Médaille d' argent offerte par M, 

l'abbé J. Bois, curé. de Meyromne,. 
méritée par Leroy Poulin:” 

Médaille d'argent offerte ,paur M 
Pabbé J.-E. Dubois, curé de Laflè 
che, méritée par Léo-Paul Sabourin, 

Méd: aile d'argent offerte par ‘MS 
curé de St- 
Vietor, méritée par. Wi ilter Lambert, 

Prix, par ordre-de mérite: Albert 
Delorme, Lucien. Avotte, Louis Le- 
Bastard, Gaston Robinson. of 


Instruction Religiense \ 
“Premier Cours” 
Médaille d’or offerte” par Mgr Ze 
IL Marois, Vic. Gen, méritée par 
Lerov: Poulin, 


. Prix, par ordre de mérite: Louis | 
LeBastard, " 


Léo-Paul Sabourin, 
“Deuxième Cours” 7 

Médaille d’or offerte par/le RP. 
JB; Beys, O.M.I,, Provit cial des 
RE, PP. Oblats de Maric- Hnmaculée, 
méritée par Walter Lambert. 

Prix par ordre de mérite: 3e pré- 
par atoire Paul Raby, 
ehaned; 2ème préparatoire, ‘Théodo- 
re "Lanrbert, Gaston Robinson; ‘ter 
préparatoire, Lucien Ayotte, Fhéo- 
dore Préfontaine.. . 

- Francais ‘ 

Médaille d'or offerte par le R. P, 
F.-X, Marcotte, OM, L, | rcèleur de 
FUniversité d'Ottawa, anérilée paf 
Fevnand L'Heurcux.  , 

Prix, par ordre de mérite: Aurèle 


+ 


Beauchesne, Armand APNu in: Théo- 


Vdore Lañihert.. 
(suivre en page 11) 


4 


ss ù 2 3 


‘ Edifice MacMillen 


252 


Boîte 
# 


_ A. O’NEIL MacMILLEN - 


Avocat - Notaire 


2 “Venez voir notre assortiment: 
complet de bijouterie, : 


fs: 


Horloges. ; _=Bijoutier | 


Objets poué cadeaux de 
nocès, etc... 


: e 


| FRECHETIE & CO. 


GRAVELBOU KG, SASK. 


oies à ; fe 
B'O UCHER 4. 


4 
ù 


, 


. Vous se serez bien ervis L 


se &e 


«Nous 2 avons ‘toujétire; des 
viandes de choix. an 


D 


Le ri | Venez. chez | LE 
ce. -BELAND- 


cJ aisplaisir d ‘annoncer : 
# ‘que j'ai ouvert urie bouti- : £ 


- que de sellerie à à à vôté ‘de. 


mme 2 


LES ACCESSOIRES DE A FERME “COCKSHUT Tr 


Nous avons tout ce 
qui est nécessaire aux fermiers relativement 


Venez nous voir. 


“ 


aux machineries, | 


T éléphone | 39 n 


U ELEVATEUR 


ALI 


à S ù 


« s 


om nf : , 


“GALT" ‘ET. 


gs « 


. CHARBON 


Bon Service 


CORDONNERIE MODELE 4 


NGC 


À BOUCHER, Agent 


ERTA PACIFIC 


“IMPERIAL” 


Ts 


Apportesnous vos réparations et vous économiserez. 


Chaussures faites sur mesure. 


# 


Le _ 


(Voïsin nord de la: Coopérative) 


BRAZZIEL & COMPAGNIE 
* Cette populaire compagnie, au retour de 1 Ia - sation de 
offre à sa nombreuse clientèle canadicnne-françuise d 


nou 


“COURS A BOIS 


‘ Diva 
construction, 
es lignes 


complètement et parfaitement assorties dans les 


: . Bois de charpente et à finir, portes, chassis 
E nn Éé Venez chez " 
he 
 ” _B RAZZIEL 
{Téléphone 50. : _ Gravelboutg 


“ 


: “Ford Service Station” 


Rémi Ba-| | 


: 


: 


à : Char Tourise Ford” 


Tracteur Écrdson 


mme 


$715.35 
8497.50. 


. EE ' . 
y  GRAISSE LUBRIFIANTE, ‘ 
LL LU , HUILE. et GAZOLINE . 
: EN GROS ET EN DETAIL. 
UNIE LIGNE SPÉCIALE DE FICELLE D'ENGERBAGE. 


DISERIBUTEURS POUR LE. SUD DE “LA SASKATOHEWAN. 


ASSURANCIE DE GRRLE ET DE FEU, 


i D . t 
Téléphone 70. 3. A. F ortier +, Prop. 
LL : — ‘ : : L_ ET 


| Contracteur et Entrepreneur 


Si. vous désirez nn travail 


* 


me conkuiter. À 


PLANS FOURNIS SUR DEMANDE 


ë 


Vous serez servis à souhait < si vous, confiez vos travaux à 


5 


De - £ E FURTTÉ 


| Retournage de cyidies. 


| Spécialité: Soudage à à l'acétylène. 
, . 7P° 


RUMELY. 


ou du. 


: Distributeurs 


“ATELIER. DE REPARATIONS DE PREMIERE 


OL PULL 


A HUEL & FILS 


: Restaurateur 


Chocolats 
* Variété de fruits 


« ' 
C2 ”… 


Bonbons: 


on 5 


oo 


“Tabac 


… Pâtisseries de Moose Jaw trois fois par semaine. 


ep. ANIEL. L'AMOTHE : 
en face de le Banque d Hochelga) 


TT PTT ur m T RTE 


‘Centres. Canadiens français, | ‘donnex' vos: | dontrats de 


; 


| OVILA à EaPrar 


: Topisiei 


de construction bien ‘accompli venez 


DR 


En —————— 


1 


1m 


° LE PAFRIOTE DE L'OUrST LIÉE 0 Junr ess 
D eme presser mragens qq 
à 22 0G on N DO 0 D . {révolteriez contre  Finjustice du . 
l Causerie d'un Libre Parienr sort el ds ne épouvatte autant “Les premières boîtes de 
É ns s grande que votre matérialisme . 
É : -8# nt se espère pas Ue léndemain, Pour P ilules . Moro pour les 


ue n 
SS 


uns le train qui va vers 
VANCOUL CP J'allais à Maple Creek. 
pétais dans Le fumoir oi Je finissais 
nn de ces détestables cigares eh pa- 
jer quon décore du nom de Ha: 
D Lance, LoUSQUu'u NOUVEAU VENU entra 
dans le compartiment. Fo 
assez bien mis, entre deux âges, 
d'estéricur ,pltôl gourmé *eÉ ren- 
ee monsieur, après avoir je: 
“egurd circukiire,, se dirigea 
coté où justement-il reslait 
libre; une fois installé, 
je tenais Sur es" ge 
il françäis, il lia con. 


C'étuil € 


gorgés 
fé uit 
de mon et 
une pire 
vent ue 
nous Un JourRé 


versent . 

1 venait de Paris et'était en ex- 
eusions nous causämes un certäin 
temps. appris qu'il habitait le 
quartier du Marais, ce qui métonna 
quelque peus car cette sorte de bour- 
unie est Lrès casaicre ‘ét ne sort 
pas de num trous Le Marais est bien 
connu: c'est TA que sévissait sôus.1e 
règne de Louis-Philippe: ce solen- 
El pel et grotesque -monsitur  Prud- 
ED homme, qu'Henri Monnier à, rendu 
EL glébre.  Voltairien,: sceptique et 
É surtout faique, mon iniérloetieur 
É dual descendre en fige, directe 
 Quearicalturul garde national: cu se 
sait à sa phraséologié ampouléel 

… Oui, monsieur, disait-4,' fe. ne 
veus Diésser personne, mais Ce pays 
st Sinoulièrement avriéré A Je 
vor enraciné dans des croyances 
urannées, qui croirait -que-hous vi 
où en un siècic-où Je Progrès el 
EL Ju Science ont définitivement, af 
É frclu l'esprit humain, en Féclai- 
El pant de leurs clartés fulouräntes <tl 


El sublintes! : 
Oh! en Péclairantt.,, 

- Cnuniment, Monsiour, bseriez- 
Evous contester Pévidence? Né 
É soez sous pas ees aéroplanes qui 
silonnent Les nivs, ces antcÂneg de 
El Ja télégraphie sans [ik ces phone- 
EL graphes, es photos animées, Ces sa 
El sants ilu-tres qui honorent lhuna 
El nitet etc. ete, cles Le ti f 

; Miezy!t allezy{ Monsieur 16 

É Parisien, nous avoiis du temps’ à 

perdre puisque noas sonimes: en | 
chonn de fer; seulement, une fois | 
que vous aurez envonsé. suffistim- 

ment Pobjel de votre admiration, 

É despére que Vous me perineltrez de 

Evous répoudre, bien que je ne-sois 


EL qu'un aniousin! ot 
Ù  - Que pourriez-vous diretde va-{f 
lible, Mousiour, contre Ja réalité 
qui s'impose à vos regards? L'esprit 
humain, sous l'influence des‘ nou- 
Éltolles methodes de culture, à pris 
é une tete cxtension, qu'aujourd'hui 
É l'on ne prut pius que considérer. a- 
EL vec dérision les nuîves conceptions 
El es autres es, alors que la pauvre 
BE humanité était dans Penfance et que 
de crane de l'homme avait un ‘an- 
de lacs" certainement plus fermé 
que eetui dde nos contemporains. 
Ge pourquoi la religion, qui date 
des Piups où l'intelligence ait en: 
tre cmbrsepnaire, ne peul plus é- 
tre toléiée par tout individu con- 
scient de sa personnalité moderne, 
elje sera fort élonné si quélqu'un 
de Votre apparence me contredigait 
Al dde! | 7. 
--Hélns! Monsiour du Marais, é- 
tonné vous pourrez l'être, ear je me 
fais fort de vous démontrer que’ 
us les cophismes dont s'abusent 
ds émancipés d'ajourd'hui ne sont 
que Brlaises el inepties, Seulement: 
Ellen que vous ayez fini votre 
É diseour, afin de ne, pas être inter- 
El rompu lorsque ce sera non tour dé 
El parlor! rt 
 — Vis parlez! je vous écouteriti 
Élovre pulienee, bien que votre 
EL sage le tisse SUPposer ‘que vous 
Éue el élevé par les Jésuités, et je 
Bocrains de me lrouver aux, prises 
puce ce fanatisme clérical si enne- 


Tout d'abord je vous dirai. poli- 


ses nbu du fanatisme scienti- 
E fique qui Daisait fureur du temps de 
Paul Bert ct autres soctaires èt que, 
Len particulier, Le fanoux angle fe: 

cal dant sous parliez tout à Phoeure 
ÉD peut-etre pas un moyen.infail- 


ne Le 


WART magnifiquement réall 
est réelle et lorsqu'il s'applique 


AUTFIL IS, TA BLES 
Hola, Biraloo. 


VERRIERES en verre antid 


FONTS BAPTISMAUX, 
CREÉCIEES te NOEL. - 


966 Rue St-Denis ei 
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Valade, 53 rue. 
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."é « Sufles faux savants 7" 


| Age, ‘tout comme son titi Michele 


|France: Mille Ans sans Bains! Com- 


Bi de Bi liaison et de la Vérité! : : .° 
à : Ne craidnez rien de tout: ccla, pruniste qui. dans une Époque où D 
El Monsieur! c'est mème ce à baus on crovuit au inerveilleux, à es- , . EE 
El sur des detex ps Re sant savéide se’faire passer pour un dicu,. . Le monde stellaire’ ‘ 
Vequez que je me Dropese” de réfu. ,Dien qu'il.ne fût qu’un homnie com- - Us 
tr Les helie, € 6 HUE vonc me nous, ndurellementt : : Le 
EE nee de dire, choses que VOUS Ver Come nous? Scriez-vousL. La splendeur .des cieux, devant 
ï ni DE ; laquelle s'étuerveillent es. poëles, 


É ment, à sion lour, que vous me pi | 


; SUR PERITT FEES cr exrv rennes - . + : 
ï a | À À Get quig pr moment, nous sein: 
5 n ble vivarte, ‘ 


Amen k . * ss : : « 


I pensée plus que ne le pourrait tonté autre chose. 


@crlent une grande pnissauce pour le blen. De ue 
L'on peut Fobtenir dans les produits sutvants dé nos studios! 
de CONMUNION, CHAIRES, en Marbre, Scag- 


STATUES en Marbre, Orbronze, Pierre, , Rigalico, 
SFATIONS de CHÉMIN de CROIX (Groupes et Relief). 


ABAT VOIX, ajustement bréveté Daprato. 
en Marbre et Rigallco. #0 


Catalogues, photographies ou dessins soumis sur dernande, 


LL COMPAGNIE STATUAIRE DAPRATO Limitée 


| Institut Pontifical 


Ligue Anti-Prohibitio 


rince-Albert: 


a peut se:procurèr des cartes po 
embre dela ligue ‘aux adresses : suivantes: L. E. | 
de rue delai Rivière;. Captain Finn, Brad. : 
*aw Agencies, 1ère Ave: { 


— bi, j'estime que Jésus-Christ n'a 
CS fait vien d'humain, Mais si vous 


T récusez l'opinion de quelqu'un que 


e 


lible de déterminer 1 nait in vous suspériez de. élériculisme, 
Ne a capacité in- - A , : 
tellecttielle des: individus, à Gepren- [EEOYCE nu moins Napoléon, qui avait 
mi ! bien ättant de jugement qu'un @i- 


dant je veux. bien Paccepter Dour 
vous faire plaisir M4 ‘alors je 
Vous'demänderali deme dire cour 
ment "vos éducateurs ont osé ‘avan. 
cer que cet anglé'‘däns l'antiqirité 6- 
tait moins ouvert qu'aujourd'hui? 
Si les crânes des. gens it téite épo- 
que ne sont plus maintenant que 
poussière, fl ous reste, par contre, 
les nombreuses statues du tenips 
qui, pour Fa plupart sont des chefs! 
d'ocuvre..; Or, considérea In Vénus 
le Milo, au Bouvév, qui éëst le type 
parfait: dé. hf beauté antique: son 
angle fuGial est eut à fait: nôrmal, 
VoYez, à Rome, les nombreuses sta- 
tues des personnuÿes anciens: tou- 
tes (sauf rares exceptions, comine 
par exemple évile “de lesclave ré- 
in ui) brésentent une conformu- 
KO Cränivnne plutôt. supérieure à 
14 inoyenne, Je sais bien qu'Ed- 
gard uinef, aitre .cüniémpteur du 
passe, .na- er, ‘en se basant sur les 
States informes de nos vicilles-cn- 
thédrales, :'pouvoir conclure, que 
sous l'influence: du ‘catholicisme, Le 
crânechumain s'éttit rétrécis mais 
cet wfopisié avait négligé de consi- 
dérti que depuis linvasion: des 
Barbares, les ârts n'existaient. plus 
-en Europe ét que cé. ne fut qu'avec 
Donatello, précurseur. du Michol- 
Ange (vers 1420), que-la statuaire 
recobtinença À -fmiter avec préci- 
sion Îe corps humain, Mais Edgard 
‘Quinet avait.en horreur I Moyen- 


ls 


loyen de Ja ville Lumière, Lui aus- 
si avait été anticlérical et d'un tel 
point quil ne-s’était pas gêné pour 
mettre lePape bn prison tout en le. 
datant du tunmédien, Mais c'était 
äüni temps.de sa toule-puissanee, ne 
lors que la prospérité inouïc de sa 
{fortune lui donnait l'illusion quil é- 
tait infaillible, Îlne reconnut son 
erreur qne dans li cage de Ste Té- 
lëne où, pendant six ans, il put mé- 
diter sur la misère allachéc à la 
condition humaine. -En'lel génie ne 
pouvait que conctüre. dans le sens 
du Christianisme: aussi disait au 
docteur” Antornarchi, qui ticanait 
en I voyant communier: “Vous 
ricz, jeune homanet Allez, m'est pas 
athée qui veut! Au reste, je me 
connais en homines: eclui-là était 
bivn un Divul* _ " 
"Aht Laissez-moi vire de vos pon- 
tifes de Ta science qui se turguent 
des connaissances nouvelles pour 
décider que Dieu n'existe plus, 
Curtes, je m'incline.nvec respect de-- 
vant un Edison, un Branly, une 
Mme Currié, un Pasteur, cie; mais 
à côté de ces êtres supérieurs, que 
de nuallilés prétentieuses qui vien- 
nent dogmatiser avec suffisance sur 
lt croyanec des lemps nouveaux! 
Nos académies sont peines de ces |: 
professeurs d'athéisme, entièrement 
dénués de capacités personnelles, 
mais qui, avec des découvertes dau- 
tui, se donnent des airs de prophè- 
tes ct en imposent fu public, 
faut les voir dans les salons, révê- 
tus de leur habit noir, énoncer dune |: 
voix précieuse leurs théories pédan- |. 
tes! Leurs discours commencent 
cette phrase: 


daillcurs, légitel, dans sa convic- 
Bon fututique que tout était noir ct 
crasselix en ce temps religicux, a 
osé s'écricr dans son Hisioire de 


me Yes paÿsans d'autrefois avaient [1 ariablement par . 
atlendu Pautorisation des pontifes |["Dans l'état actuel de la science... 


Hiîques du 19e siècle pour prendre 
du rafraîchissement dans nos nom- 
Dreuses, rivières de France, en méê- 
me:teps qu'à Paris les citadins al 
lient se laver à ces fameux “Bains 
de la Samaritaine” qui datent de ie 
ue -sais combien: de ‘siècles! Mais 
if est toujours hon d'avancer cer- 
laines:sotlises, car à une. époque 
aussi crédule que Ja nôire pour tout 
cé qui revêt une apparence scienti- 
fique, elles ont des -chances d’être 
avalées goulüment:. jen tiens’ pour 
preuve cet inepte Renan qui dans 
sa Vic de désus énonce tant d'ab- 
surdités.ridicules que je réfuterai 
tout À l'heure, TT 
Passons mainfenant à ces mérveil- 
lcuses inventions modernes que, du. 
resté, Fadnire autant que vous: 
qu'ont-Cles à faire avec la religion”? 
Vous. me -diles au’elles constituent 
un grand progrès) Certes, oni, et je 
Papprécie. à sa réelle valeur! Mais | 
Avez-vous remarqué que ce n'est 
qu'un progrès salériel el que. dans 
l'ordre moral, chose curieuse, nous 
en sonunes toujours au Christianis- 
ue, Gar il rest pas. possible de con- 
sidérer comme sérieux Jcs  nom- 
breux systèmes philosophiques qui 
se sont succédés depuis que Lotber 
# instauré Ie droit de libre examen, 
Combien les Encyelopédistes du 
18e siècle semblent ridicules aux 
philosophes de notre -Époque, les. 
quels pourlant'seront rejetés par le 
siècle à verre! Si lc corps humain 
a aujourd'hui le pouvoir de voler 
dans les airs, Pâame par coftre, com- 
me Prométhée, est restée clouéce à 
sa misère, ot ies divagations de nos 


etc.” et se tetminent sur une de ces { ; 
ineplics abracadabrantes dont ils! : 
ont le secret, comme par exemple: |: 
La mer libre du Pôle — La généra- | 
lion spontanée où Nolre descendan- 
ce du singe, Mais c’est surtout dans 
la géologie qu'ils excellent à extra- 
vaguer, car.lequel de nous peu vé- 
rilier ce qui se passait avant 1e dé- 
Juge?" Aussi s'en donnent-ils À 
“coeur joiel”. J'en liais un, l'at- 
tre jour, qui alfirhiait imperturba- 
blément que dans les temps préhis- 
loriques le cheval était de Ia taille 
dun... chien, Voyez donc ça. Et 
moi qui mue figurais que par suite 
de la pesanteur de l'atmosphère, 
autrement plus dense.-à l'époque 
que: maintenant, Îcs animaux de: 
valent avoir une conslitution colos- 
salé pour en supporter la pression! 
e suis qu'un.| 


Ah vois bien que jen 
“ignorantin”!..: ., 

Les hommes de génie qui ont do- 
lé Ia scicnce des connaissances par 
lesquelles les conditions malériel- 
les de la vie ont été améliorées, 6- 
laient lous crovantst Je lisais der- 
niérementdai-belle prière que Képler 
lastronome adressait à lAnteur de 
touies choses, le remerciant de'lui 
avoir révélé les mystérieuses. lois 
qui régissent Les mondes de Pespace, 
Mais, depuis, nous avons progressé 
et Les astronomes de notre temps ne 
daignent plus croire: témoin ce 


Camille: Flammarion qui, dans ‘un 
livre où il traite de la plüralité des 
moudes habilés, estimant que'la vic 
animale est répandue dans tout l'En- 
fini-en conclut qu'il n'y a plus fieu 
de professer un culte quelconque: 
“ju vie à toujours existé ainsi, dit- 
il, et elle existera indéfininènt sous 
la loi de Pimmuable Nature, seule 
divinitét® © — L. 
EL faifà comment, en découvrant 
chaque jour de nouvelles créations, 
onen arrive à ne:plus croire ele un 
Créateur! . 


philosophes ne-peuvent rien pour 
elle, ‘Une seule réponse plausible 
a été donnée à la douloureuse inter- 
rogation-que-l'humanité, depuis fañt 
de millénaires, jette, à a face. du 
ciel, et celte réponse c’est Jésus de 
Nazareth qui la fournie!” : 
"—- Arrêtez, Monsieur, je ne veux 
pas entendre parler de cet aventu- 
rien Juif, sorte de démagogue com- 


Marin GOUIN. 
‘Ci suivre) 


donc capable, M. de Paris, si lon 
vous clouait parles quatre membres 
un ‘arbre, comme ne chouelte, 
d'attendre “paliemmentt Ja: mort cm 
disant avec mansuétude: “Mon Pé- 
re, pardonner-léur car. Üh ne savent 
pas ceoquils font? Non! vous “gé- 
miricz avec désespoir; vous Vois 


les réveurs, lous ceux même que 
iwabsorhent pas démesurément 1es 
contingences matérielles terrestres, 
évoque les grandeurs de Dieu. : Par- |: 
mildurs magnificences, il nest'rien 
“laussi beau que Ja voûte infinie de 
laquelle, par une.nuit sereine, d'in- 
udimbrabics éfoiles projettent vers 
la terre le scinfiflément de leur lu- 


on 


nombre des étoiles 


Sail-on que le e étoi 
que l'imagination 


dépasse tout ce 
peut concevoir? 0 | 
M. Baillaud, lc diréeleur de Y'Ob- 
servatoire, dans une supérieure él 
de, vient-de remettre au point les 
catalogues des espaces célestes. 
Le premier dénombrement des/é- 
toiles & été accompli par Ptolémée, 
qui en a trouvé 1028, ; Lie second ca- 
lalogue, quoique venu treiée siècles 
plus tard, est en régression quant 
au chiffre: 1018 étoiles. Les cata- 
logüés de la Révolution dénombrent 
50.000 étoiles. ‘C'est un saut Séricux, 
. M. Baillaud a remis ses diverses 
classifications an nôint. On: alleint 
Jdeg-.chiffres-fantastiques et dévan 
lesquelles il vaut mieux s'incliner; 
95.-millions :Pétoiles de’t4e gran- | 
Tdéur par éxemplé, et 60 milliards 
de eutle de la 21e grandeur. Les é- 
toiles brillantes des autres. gran- 
deurs et Les étoiles mortes oui, com- 
me la terre, parcourent les immen- 
sités célestes, sont en nombre aussi 
prodigieuxe 0 Un te 
Pe telles évaluations laissent Ves- 
prit rêveur, attant devant le coura: 
gele céux qui les estiment que de“ 
vant tes mondes infinis-qu’ellès dè- 
couvrent, et l'on comprend que.les 
M igrands astronomes aient. été de 
B srands chrétiens ct de'grands médi- 
tatifs, "7 DE ro 


s6, :snbjuguera et enthousilasmern 
Sa puissance 
‘À des travaux ecclésiastiques, 1 


\. : 


SC + 
ue Ôn opalin, 


Ê art Chrétien. LT 


-". Montréal, PO. . 


—PIETRASANTA, ITÂLIE, 


Si nous. portions en public notre 
conscience visible, comme un écri- 


teau sur notre poitrine, trouverions- 


nniste 


er 


acte “  Inous beaucoup d’acensateurs: parmi 
S. pour. devenir nos pareils? C’est ‘douteux, per- 


Le 


sonne, peut-êlre,-ne. voudrait, sortir 
de sa maison, Joséphine Soulary. 


1” a 
ae 


k 


. Sivous voulez guérir de votre tris- 
tesse, comniencez par-ne'la pas ai- 
mn | Saint Jérôme, 


O. Le pris et 51.00. 


‘“Ala douzième boîte j'é- 


4cevoir. Les premières boîtes 
que j'ai employées confirmè- 
rent l'espoir que j'avais d'être 
guéri. Les forces me sont 
-revenues rapidement, mes 
douleurs sont tout à fait dis- 
“parues et je n'avais pas fini 
.de prendre la douzième boîte 
de ces pilules que je me sen- 
tais très bien. M. Roméo Pi- 


nard, 10, Mill, Auburn, Maine. 


Hommes sont le remède le 
plus puissant qu'un homme 
puisse employer. Elles gué- 
rissent les maladies de l'esto- 
mac, préviennent les rhuma- 
tismes, les névralgies;les ma- 
ladies du foie, etc., elles puri.. 


. de forces nerveuses. : 


consulter, 


tous les marchands de remèdes, 
‘les envoyons aussi par la poste, au 

Canada et aux Etats-Unis, sur 

du.prix, 50 sous là boîte, 


MÉDICALE MORO, 274, 
rue St-Denis, Montréal, 


nant 


La question des chemins de 


au Canada est Punc des plus impor- 
tantes.et l'une des moins tonmies de 
celles qui s'imposent aujourd’hui à 
l'attention 
Pour fournir au public sérieux au 
moins les éléments du ‘problème à 
résoudre, l'École Sociale Poptlaire 
a réuni en brochure, diverses ‘étu- 
des relatives à ce suict, 
mière expose les modifications que 
le gouvernement francais, au Jendt- 
main de la guerre, à fait subir à sa 
loi des chemins dé fer, pour amélio-f 
rer une situation qui a beaucoup 
d'analogie avec la nôtre. La secon- 
de cest une vuc générale. sur notre f 
système ferroviaire, extraite d’un 
articie publié par M. Guitlotek dans 
la revue France-Canada, 
position bréve et claire destinée aux 
Français, ne sera pas sans utilité 
ylpour beaucoup de 
tiens, 
plus:long e 
lient les princin lies 
cours que M. Kennedy, ministre des 
chemins de fer, pr'ononça au paric- 
mènt. d'Ottawa Le 11 avril dernier. 
Do y voit quel est le déficit de nos 
chemins de fer nationaux, coniment 


“Il faut féliciter PE. S. 
fre ainsi à Ja portée des lécteurs 


«nées 


Hommes me font un 
grand bien”, dit M. 
Roméo Pinard. 


tais parfaitement guéri." 


. J'avais failli mourir d'une 
pneumonie, j'étais à l'hopital 
et ma convalescence se pro- 
longeait, Je toussais encore 
et avais des douleurs de poi-” 
trine. de dos, puis restais tou- 


jours très faible. J'ai pensé 
aux Pilules Moro. Ma con- 


flance était dans ce remède 


: Les Pilules: 


oro pour les 


{a 


fient et enrichissent le sang 
et sont pour tous une source 


Des consultations gratuites 
sont données, soit par lettre, 
soit personnellement à tous 
les hommes qui désirent nous 


Les Pilules Mora sont en vente chez 


Nous 


réception 


‘Adresse: COMPAGNIE 


” 


fer 


La question des chemins de fer 


de nos gouvernants, 


La pre- 


Cutte ex- 


lcctourm cana- 
Le troisième document, le 
t le plus important, con- 
ales parties du dis- 


il se-distribue, quelles en sont les 
causes, quelles espérances ‘on nent 
toncévoir d'une amélioration duns. 
l'avenir. ‘ 


P, de met- 


ui veulent se renseigner, l'exposé 
de qfestions qui intéressent sauve- 
rainement notre avenir économique. 
H'y.a deux. mois, elle nous faisait 
connaître, d’après M. Bugeaäud, Îa 
question des pêcheries dans [4 pro- 
vince de Québec; aujourd’hui, c'est 
la question des chemins de fer, Es- 
pérons qu'elle continuera ,dans-cet- 
te voie... Loue en 
‘Cette hrochure se vend 15 sous 
l'exemplaire.’ On peut, s'abonner 
“pour “$1.50-aux brochures’ .dé l'an. 
«S'adressér à PEcole Sociale 
Populaire, (adminislration), : 1300, 
-ruc Bordeaux; Montréal, ©7177, 
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GRAVELBOURG, Sask. 


Médaille d'or offerte par tes Che- 
aliers de Colomb de Graveibourg, 
megitée par Gaston Robinson, 

vix 
4e préparatoire: Kuclide Audette, 
Albert Forcicr, 


3ù 


Prix de cinq piastres en or, offert 
par la Banque d'Hochelaga à l'été- 
ve qui s'est le plus distingué par ln 
correclion de son langage déçcèrné 
Jar Je suffrage des élèves à Louis 
2cBastard. 


Excellence: Médaille d'or. offerte 


» 

© par À 
de 
Poutin, 


Médaille. d'argeu 
Pabbé A. Fortin, A 
‘ Hletier, méritèc par Fernand L'Hou< 
eux, 
Prix, par ordre de mérite: Léo- 
Paul Sabourin, Aüné Lizée, Joscph 
Lafrance, Edouard Cloutier, Raoul 
Gauthier, 


éxcellence: Médaille d'or offerte 

par Son Honneur le Juge Turgeon, 
+ [de li Cour d'Appel de Régina, nié- 
ritée par Houis 
Prix: Francois Lambert, 


$ 


Excellence: Médaille d'or offerte 
par M. Pabbé LP, Gravel, méritée 
par Albert Delorme, 

Prix, par ordre « 
Vorcicr, Maurice Gagné, Wilfrid La- 
passé, 

“Troisième Préparatoire" 
Excellence: Médaille d'or offerte 
par PAG, de Gravelbourg, méri- 
tée par Paul Raby, 

. Médaille d'argent offerte par M 


dont j'avais tant de fois enten- lulbé d. Reihel, curé de Sainte. 
M'écriv: izaboth, mérilée par Armand Ar 

idu parler. J'écrivis pour en [in 

avoir et J'avais hâte de les re- Médaille d'argent offerte pars M, 


l'abbé A, Gravel, curé de Mazenot, 
mérilée par Auréle Beauchesne, 

Prix, 
Bachan: 
Simard. 

“Deuxième Préparatoire” 
Excellence: Médaille d'or offerte: 
pur AE Le Dr, Gravel, MD, méd&in 
du collège, méritée par Walter Lam- 
bert, 

Médaille d'argent offerte par M, le 
Maire de Gravelbour 
Théodore Lambert, 

Médaille dargont offerte par 
Collège de Gravelbourg, méritée par 
Lcon Nibus, 

Prix, par ordre de mérites: Gaston 
Robinson, Roméo Loiscle, 
Duprus, | 
Diplômes de Musique (piuno) 
obienus au Conservatoire de Toron- 
Primaire: Raoul Gauthier, “a- 
vec distinction," 
bert Forcier, “avec grande distine- 
lion.” 


‘L'Allemagne entraîne une ar- 


Le Daily Mail recoil dé Cologne 
Finformation suivante: 

Une enquête approfondie permet 
de dire que les aulorilés alleman- 
des violent délibérément les clauses 
du traité de Versailles. 
tif de. 100,000 hommes auloïisé par 
le traité de paix, il n'v 4 pas moins 
de 75,000 sous-officiers instructeurs, 


üravelbourg, méritée par Leroy 


EE — 


. TT posée 
(suite de ln page 10) ; soldat ne 
Histoire dt Canada 


ès Les termes du traité, 


par ordre de mérite: 1 
courte période 


ne préparaloires Paul Raby, 


Armand Arguin, 
sème préparaloire: Walter Lam- 
bect, Charles Simard, 


Bo parler français 


Succès en Classe 
“Deuxième L'orme” 


FE Pabhé CG Maillard, VE, curé 
offerte par M. 


ré du Lac Pel- 


“Première l'orme” 


, 
CBastard, 


‘Qualrième Préparatoire 


le mérite! Albert 


payer $50.00, 


ar ordre de mérile: Rémi 
Gabriel Martel, Raymond 


k 


&, méritée par 


le 


Armand 
L ll 


Hlémentaire: Al | GRAINS Pl 


mme me 1 annee, 


mée considérable 


Sur Pelfec- 


Capital autorisé, ....$10,000,000.00 Capital Versé et Réserve. .$8,000,000.00 


$75,900,000.00. 
SIEGE PRINCIPAL — MONTREAL, QUE. . 


Actif au 30 Nov., 1921 


" 


Cent 


COLLABORATION 


Si vous désirez augmenter vos troupeaux et 
améliorer ‘votre férme, nos fonds gont à voire 
disposition — gl vous êtes honnêtes et solvablen, 
Votre bétail où votre grain dans Ja grainerle sont 
des garanties, PROMITIHZI-INN. 


BANQUE D 


Avenue Centrale, Prince Albert, 


Nous parlons 


FRANCAIS [GADILLAC, DEBDIN, DOLLARD, GRAVIELBOURG, HOIY, HOWELL, 


€ 
dans tous les 
bureaux 


.… C'est.le Plus Grand Nettoyeur et 
Purificateur . 


du corps et du sang. Le socret do la sant6 est, de 6e 
tenir le système en parfait ordre par le, bon fonction. 
nement des intestins et des reins, - 
INDICATIONS: Sevrage, Gter le lait dans les 
mefnbres et le sang, le tenips do'la grossesse, fausses 
couches évitées, jambes de lait, maux de matrice, 
retour de l'âge, hydropisie, mal de reins, rhumn- 
- - . tiames, éclampsies, impuretés du sang *de toutes 


ë 


mauvaise digestion.  o 

Remède absolument inoffe 1 
toyant les intestins, les reins at le sang, Consultation 
gratuites verbalement ou’par Gcrit. Envoyez-moi 
82,60 et.45 vous enverrai le traitement qui convient 


dans chaque cas... AGENTS DIMANDIÉS, 


û 


ilne faut pas être un expert mili- 
taire pour voir qu'une armée COM- 
de trois sous-officiers pour un | 
st pas un fait normal, 

H est maintenant reconnu. eo 
me avéré que les soldats qui, d'a- 


és pour une période de douze an- 
nées, cntrent dans l'armée pour une 
d'entrainement 


Crlinäres repercés ot munis de nouveaux 
nouveaux annennx. 

velles ot d'ongronnge. 
tes de fonte de ter, cuivre et demi-acier, 


soudure à l'oxy-acétylène, 


Prix du Bois de: 
EST DE 20 à 30 P.C. 


Rappclez-vous que notre garantie 
gent remis,” vaut pour tout ce que vous achetez. 


The Sturgeon Lake Lumber Co Ltd 


JACK”'SIBBALD, Gérant. 
Téléphone — 2270. 


Cours à Prince-Alhert, Shellb 


EUR 


GRAINS 


TELEPHONE 6963 


vas passer par 1108 bureaux, 


Autres comptoirs dans la Saskatchewan à 


4 ‘ “ 
HUMBOLD®E, LAFLECHI, MUENSLER, PONTEIX, ST-BRIQUX, : 


‘ sortes, ie trop d'embonpoint, le constipation ot 1a’. 
noi, 01 agit en. ét 


sont onrô- 


et lbilisés au moment opportun, 


ae 


ben fe pois n 


Réparation des tracteurs 
à prix réduits | 


Red mnt “| 
Réparation de manches da ments 
ous manufacturons toutes 60 : | 
Matériel & | 


Prince Albert Foundry Company 
Téléphone 2217 


En face de la gare du CNE : 


FT 


L 


Plus bas qu'il n’était ya un an 
QU'EST-CE QUE CETTE DIFFERENCE SIGNIFIE . ! 


POUR VOUS? 


Le soir — 2032. 


LE 


ÉTAT 


LES 


1300 DEWDNEY 


4 


LS 
Consultez-nous, Ecrivez #i vous ne poures 


N'oubliez pas notre Caisse d'Epargne. Tous 


les membres de votro famille devraient avoir un 
livret de banque. . 


Î 


ELAGA 


M. J. MeCLOSKEY, Pro-Gérant. 


À 


BURAAU: 


10 à i2 am. 


| CONNAISSEZ - VOUS IA « 


Du Dr N. ALPHONSE SIROIS, de Ste- Anne de la Pocatière, PQ, : 


. \ w 
“M, lo Dr:— Je vous envoie 62.60. 
Veuillez m'envoyer un autre paquet 
de votre célèbre POTION ANTEILAI. 
TEUSE, Je puis vous dire que c'est lo 
meilleur remède que je n'ai pag enao. 
re pris. À tous les printemps mes Jam. 
bes devenaient enflées au point que. 
Je ne pouvais pus marcher, maïinte- 
‘nant je suis bien mieux et mes jam- 
bes n'ont plus de traces d'enflure, Je 
n'ai plus d'étourdimement et d'en. 
gourdissement. J'ai distribué vos cir- 
“culaires à plusieurs: ils voulent tous 
en faire venir. (Sigaé) Mine Arsène 
ROUSSEAU, Fisher Branch, Manitebs, 
16 Avril 1918 


10 a.m, à 3 p.m, 
samedi oxcepté 


rook, Macdowall et Red Deer Hill 


REGINA, SASK. 


sant les sous-officiers instructeurs. 

En d'autres termes, Farmée atle: 
mande ne représente rien d'autre 
qu'un vaste camp d'entrainement, ot 
personne, en dehors des autorités 
allemandes, ne peut savoir combien 
d'hommes sont passés sous les ar- 
mes et combien pourraient être mo- 


Ve 


Aujourd'hui vous pouvez acheter le bois à plancher pour 
$35.00 le mille picds tandis que, l'an dernier, vous deviez 


** Satisfaction ou ar+ 


j 


h : : D 
A an LE EST, Mercredi le 26 juin 1922 


ae eee Gants mener a rnrm ne emma nan En . s s + 
En, ee A me, F æ 7 , grrr < re LEE FANS D DSL De a Sa D AE + RES 5 
TT MR TC CCE EUR A RE ME TR ART NE TON RE MER SE 0 NO A A NE EP 

rl Eiaé ans dre nt alerter RNA RNA £ DA PTS R NT EEE AR AN OM ELRES LAINE ER 4 ENT LEA AS ? ë ; : HS 


RER 


Rs Et © 


=: 


Le dernier cri du progrèsen notre. 
siècle. Ecoutez la musique, le chant, 
les nouvelles sportives et autres 


messages reçus de’ tous .les auires Un grand nombre de :trotteurs … : Tous Jes principaux joueurs de 
centres importants. . 


_ disputeront les gros prix. offerts. “près et de loin y seront. 


: Match International de Foo 
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inscriptions :sont 
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